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Les volontaires de l'ordre
H a fallu l'essai de grève générale, la

toenace d'arrêt de l'activité publique, pré¬
sentés comme une sorte de « répétition »
du drame révolutionnaire, pour faire
Comprendre à tous les citoyens dignes de
Ce nom les dangers de la faiblesse et de
l'imprévoyance.

1 Certes, le gouvernement a fait son de-
,voir, et nous avons été heureux de lui
rendre justice. Mais ici comme ailleurs,
nous ne pouvons attendre toute protec¬
tion, ni même toute action, de l'Etat-Pro-
vidence. L'événement a prouvé qu'il était
impuissant ou malhabile à défendre avec
efficacité la liberté du travail.

« Le droit d'un seul qui veut travailler
est aussi respectable que celui de cent
mille qui ne veulent rien faire, » a dit
Waldeck-Rousseau. Encore faut-il que ce
droit de l'unique travailleur soit défendu
contre les brimades et les violences des
camarades (?) chômeurs. Or, on sait les
traitements odieux dont de braves ouvriers
ont été victimes de la part d'égarés. Cesfaits sont sans excuse; ils doivent être
sans lendemain par l'intervention des bons
citoyens fortement organisés.
Après la protection de l'individu, celle

de la collectivité. Il n'y a pas de société
viable si le prétexte d'une solidarité syn¬
dicale domine l'obligation de la solidarité
nationale. Il n'y a pas d'intérêt privé su¬
périeur à l'intérêt public. Cette subordina¬
tion apparaît plus étroite encore quand la
solidarité syndicale n'est qu'une formule
propre à couvrir une entreprise contre la
nation souveraine. Et tel était le caractère
des dernières grandes manœuvres de grè¬
ve proclamé par ses dirigeants eux-mê¬
mes.
Les extrémistes prétendaient substituer

au règne de la loi, des pouvoirs responsa¬
bles, la dictature du prolétariat, c'est-à-dire"le régime de bon plaisir et d'arbitraire
d'une minorité. En s'emparant des princi¬
pales commandes de la vie publique, et
notamment des transports, ils avaient été
maîtres de la machinerie sociale.
Le gouvernement a résisté et triomphé.

Ici encore i) ne pouvait suffire pourtant à
assurer tous les services, à compenser tou¬
tes les défections, sans le concours de l'i¬
nitiative privée et l'action de spécialistes
de bonne volonté.
On sait quel a été à Lyon, à Paris, le

rôle de ces volontaires de l'ordre et de la
paix sociale qui sont venus prêter main
souple et forte à la direction des princi¬
paux services publics. Des étudiants, des
techniciens, des jeunes gens familiers avec
la conduite des autos, des élèves de nos
grandes écoles, ont revêtu le vêtement de
travail et accompli la tâche quotidienne
dans un esprit de dévouement spontané à
l'intérêt public.

Ils ont compris qu'il appartenait à tous
les Français de faire, dans la mesure de
leurs- moyens, leur « service civil », quand
il y va ae la vie du pays. L'heure n'est
pas aux doléances, aux récriminations. Un
ennemi intérieur s'attaque-t-il aux sources
mêmes de l'existence nationale ? Il faut
mettre habit bas et prendre le poste aban¬
donné.
Il n'y a que les timorés prédestinés à

la servitude qui attendent en geignant le
coup final. Des théoriciens du socialisme
comme Georges Sorel ont fait honte à la
classe moyenne de son inertie... Non, elle
n'est pas mûre pour servir les tyranneaux
du bolchevisme. Les pouvoirs publics l'ai¬
deront, elle s'aidera surtout. Elle l'a prou¬
vé et elle continuera. Ceux de ses enfants
qui sont tombés victimes du devoir social
lui ont dicté son attitude. Le sang de ces
héros citoyens est une semence de défen¬
seurs civiques !
Est-il besoin de dire que ces groupe¬

ments de noble volonté s'interdisent toute
préoccupation politique ou religieuse. Ils
ne se dressent point contre les libertés lé¬
gales;- contre les syndicats professionnels
quand ils demeurent sur le terrain des in¬
térêts du travail. Mais ils leur dénient le
droit au désordre, à la violence, à la poli¬
tique de guerre civile. Ce ne sont pas des
briseurs de grèves, mais des briseurs Je
révolution.
La leçon des volontaires de l'ordre, des

Unions Civiques de Lyon et de Paris ne
pouvait être perdue. Sur tous les points
du territoire s'organise, se forme et se
complète chaque jour l'armée du devoir
social Les cadres constitués se garnissent
de spécialistes entraînés. On jugera bien¬tôt de l'effort raisonné qui a été fait dans
la Gironde.
Les dirigeants oht le sentiment profond

de travailler ainsi à la paix sociale. Leur
plus sincère désir est de n'avoir jamais à
mettre en mouvement lès rouages de cette
organisation, à mobiliser leurs troupes.
Peut-être cette armature de défense ap¬
pliquée à tous les grands services, com¬
me à la liberté du travail, à la protection
efficace des bureaux, chantiers, usines, où
il plaira aux intéressés de demeurer à la
tâche, sera-t-elle la meilleure sauvegarde
de l'avenir, le commencement de la sa¬
gesse pour certains...
C'est la grâce que nous souhaitons à no¬

tre pays avide de tranquillité et de labeur.
Les Ûnions civiques peuvent beaucoup
pour réaliser ces espoirs. Ceux qui s'en¬
rôlent dans leurs rangs sont prêts, nous le
savons, à donner à cette œuvre de salut,
avec le concours de leurs bras, leur esprit
et leur cœur !

Paul BERTHELOT.

LA GUERRE GRÉCO-TURQUE

LES GRECS PARTISDE SMYRNE
chercheraient à joindre les Anglais partis d'Ismid,

pour couper en deux les forces turques
Paris, 27 juin. — L'offensive grecque se

poursuit avec succès, comme an peut en ju¬
ger par le communiqué officiel. Elle semble
même déborder le cadre des opérations qui
avaient été décidées tout d'abord, et la mar¬
che en direction de Kara-Hissar a quelque
peu surpris les milieux officiels français.
L'avance grecque se développe suivant

deux axes formés par les deux voies fer¬
rées : Smyrne-Ak-Hisser-Panderma (sur la
nier de Marmara) et Smyrne-Alacher-
Afioun-Kara-Hissar. Le premier avec une
orientation du sud au nord, le second de
l'est à l'ouest. C'est sur le premier que
Vétat-major hellène enregistre la prise de
Soma, à une vingtaine de kilomètres au
sud d'Ak-Hissar. Le but que le commande-

| ment hellénique semble -se proposer est
vraisemblablement la saisie des deux voies
ferrées : Smyrne - Panderma et Smyrne-
Afioun-Kara-Hissar, lignes qui sont les
■seules par lesquelles les nationalistes turcs
d'Anatolie peuvent se ravitailler et com¬
muniquer avec la côte. Ainsi les Grecs s'a¬
vancent en éventail; il est évident qu'Us
cherchent à atteindre le plus tôt possible la
grande voie nord-sud ; Soutari-lsmidt-
Brousse-Afioun-Kara - Hissar-Konia-Adana.
L'entreprise est vaste — elle doit se com¬

pléter par une action britannique — te gé¬
néral Milne, qui dispose à Constantinople
de 30,000 hommes, ne laissera sans doute
pas les Grecs s'engager seuls après avoir
sollicité leur concours. Une colonne anglai¬
se partirait du bord sud de la mer de Mar¬
mara dans la région d'Ismid et s'avance¬
rait vers Afioun-Kara-Hissar, en suivant la
voie ferrée qui va de la mer à cette ville.
A Afioun-Kara-Hissar, la colonne rejoin¬drait l'aile droite de l'armée hellénique,
qui marche dans la même direction. Les
forces nationalistes turques, qui se trou¬
vent à l'intérieur de l'angle formé par les
deux colonnes alliées, seraient ainsi cou¬
pées de celles qui opèrent plus à l'est.

La Quinzaine Littéraire

Le? nationalistes se replient en désordre
devant les Grecs

Smyrne, 25 juin. — Communiqué du 2*
juin :

! « Nos troupes, avançant dans quatre di¬
rections, ont pris Soma, Déré, Kivi, Men-
dehora et Tchaous-Dag-Kiosk, malgré uneforte résistance de l'ennemi, qui s'est re¬
plié en désordre.

» Trois pièces d'artillerie lourde, trois
pièces d'artillerie de campagne, de nom¬
breuses mitrailleuses, des fusils, un train
de dix wagons, de nombreux prisonniers et
le drapeau du 135e régiment turc du Méan¬
dre sont tombés entre nos mains. Nos pertes sont d'environ 10 officiers hors de corn-

Mon cher Tommy, par Maroel Prévost (A.
Fayard). — Trois femmes, par Pierre
Mille (Calmann Lévy). — Macambira,
par Coelho Ne-tto (Edition française il¬
lustrée). — Le visage de la Brousse, par
Pierre Bonardi (La Sirène). — Ariane,
jeune fille russe, par Claude Anet (La
Sirène). — De la rizière à la montagne,
jor Jean Marquer (Delalain). — Les
heures de la guerre (Berger-Levrauit).

Miquette et ses deux compagnons,
par André Warnod (l'Edition française
illustrée). — Le penseur et la crétine,
par H.-R. Lenormand (Crès), — La
femme assise, par Guillaume Apollinaire
(la Nouvelle Revue française). — Dono-
goo Tonka, par Jules Romain (la Nou¬
velle Revue française).
Le nouveau livre de M. Marcel Prévost

est un roman psychologique d'une netteté
remarquable. Ce roman, qui ne dépasse
pas l'atmosphère de confort d'une grande
famille française, se déroule entre cinq
personnages. Et le cinquième personnage
tombé du ciel est un jeune Anglais subti¬
lement présenté, mais qui est le plus minu¬
tieusement anglais qu'on puisse imaginer.
Il épouse la jeune fille qui le soigna, mal¬
gré une différence profonde entre l'éduca¬
tion et la situation sociale des deux amants.
Ce livre est tout de nuances et de finesse.
On ne peut imaginer une jeune fille plus
aimablement française que la séduisante
Simone. Sa lutte malicieuse, en utilisant la
psychologie de ses narents et quelques di¬
vergences systématiques d'opinion, donne
un chapitre qui est un chef-d'œuvre de
grâce et d'esprit dans la plus pure tradition
française.

*
* *

J'ai lu Trois femmes, de Pierre Mille,
avec le plaisir que j'éprouve toujours en li¬
sant les livres de ce rare écrivain, plaisir
où la mélancolie est contagieuse et agit
parfois comme la perversité; M. Pierre
Mille est un de nos meilleurs conteurs. Il
sait composer 9on récit et se servir littérai¬
rement d'une personnalité qui n'a pas tou¬
jours l'air d'être d'exception. Ses trois fem¬
mes sont de celles qui passent inaperçues
et dont la vie, pour n'avoir pas un terrain
bien vaste où évoluer, n'en est pas moins
émouvante, à la manière d'une existence
chaude et colorée d'aventurière. M. Pierre
Mille a peint trois honnêtes femmes. Le
sujet n'est point facile à traiter quand on ne
veut pas exploiter Ch.-Louis Philippe, ce
qui est le cas pour M. Pierre Mille. Cepen¬
dant l'écrivain nous donne là un de ses

meilleurs livres : sec, brutal, dépouillé de
tout exotisme mais gardant, tout de même
entre ses lignes, cette indulgence et cet
équilibre que l'on obtient en essayant sa
sensibilité, au delà de Suez, par exemple.
Coelho Netto est un jeune auteur brési¬

lien, le meilleur auteur brésilien, affirme
Dominique Braga, qui connaît la question.
Son livre est frémissant de vie ardente et

voluptueuse. C'est l'éternel conflit entre
les nègres esclaves et le despotisme des
blancs. Macambira est un descendant de
chef, maintenant asservi. La tradition se

- réveille chez les noirs dans une scène' ter-
r riblement émouvante. La mort rôde entre

ces pages avec sa fade odeur de fleurs pour¬
ries et la volupté emprunte parfois les traits
d'une quarteronne mafflue souriant hideu¬
sement entre les lauriers-roses.
A la suite de ce livre, je signalerai deux

livres écrits par des coloniaux et surtout
par des écrivains : le Visage de la Brousse,
de P. Bonardi, et De la rizière à la monta¬
gne, par Jean Marque t.
Le premier est un petit volume. L'auteur

a vu la brousse en allant vers Zinder. Il a
vécu parmi les hommes rappelant ceux de
Bernard Combette. Il s'est penché avec
compassion sur les noirs sans oublier lui-
même qu'il était un blanc. Il a vu en poète
les mystères de la vie équatoriale, en poète
qui n'oublie pas la beauté âpre de se sentir
seul et libre, avec un métier à pratiquer
consciencieusement et des contingences in¬
comparables avec celles qui nous influen¬
cent.

M. Jean Marquet a lui aussi écrit un livre
de grande valeur. L'histoire de ce pauvre
« nhà-qué » qui finit ses jours, avec le car¬
can au cou, dans « Le-pays-des-chemins-
comtraires », est un des meilleurs livres
que l'on ait écrit sur la vie annamite. Il
faut encourager des écrivains comme M.
Jean Marquet qui apporte tout de même
darrs notre littérature quelque chose que

* nous ne connaissions pas. Des écrivains
* 'doués d'une sensibilité rare et qui sont al¬

lés chercher la réalisation de leur art un

peu plus loin que Marguerite Audoux,
Charles-Louis Philippe et tous les poètes
jtttenbrisaants, mais médiocres, de l'humi¬
lité.

*
* *

Voici encore un livre charmant dont la
lecture est extrêmement mélancolique. On
ferme ce livre et on le regrette comme on
regrette une femme, comme on regrette
nne ville de qualité : Marseille, Bayonne,

Amsterdam ou Cologne. Cette petite étu¬
diante, luttant en dehors du chemin de la
vie, est une farouche aventurière, dont
l'honnêteté est scrupuleuse et la perversité
naïve. C'est, je orois, le plus triste et le
plus séduisant des romans d'amour qu'il
m'a été donné de lire..-M. Claude Anet réa¬
lise une merveilleuse atmosphère, inquié¬
tante et molle.

*
* *

Les heures de la guerre parues en édi¬
tion de luxe, valent d'être signalées parmi
les beaux livres dont le goût se répand de
plus en plus dans le public. Les faits les
plus remarquables de la guerre ont été fixés
avec un grand bonheur d'expression et une
imagination remarquable par le dessinateur
André Hellé ; les dessins coloriés au pochoir
précisent le détail émouvant, le tout petit
détail par quoi les grands événements de
l'histoire demeurent seuls dans l'esprit de
la foule.
M. André Warnod en écrivant Miquette

et ses deux compagnons, a écrit, je le pen¬
se, son meilleur livre. C'est l'histoire d'une
petite Montmartroise soumise aux influen¬
ces contraires : le bien et le mal personni¬
fiés par un bon et un mauvais ange. André
Warnod connaît à merveille les milieux
qu'il aime avec une tendresse indulgente;
il les peint avec précision sans essayer d'en
démontrer le rôle social. Cette fois, dans
son nouveau roman, l'imagination tient une
large part dans le récit. C'est une transfor¬
mation heureuse qui fait des aventures de
Miquette et de ses deux compagnons une
manière de joli roman d'aventure, qui n'est
pas sans danger pour les petites filles, mê¬
me d'un oertain âge...
Sous le titre le Penseur et la crétine, M.

H.-R. Lenormand réunit quelques impres¬
sions curieuses, brutales et singulièrement
attachantes. Des personnages nettement
opposés aux règles normales de notre so¬
ciété agissent et dominent ces récits placés
dans des décors réels qui, cependant, en
augmentent le mystère et l'angoisse. J'aime
particulièrement cette fille nommée Ellen,
luttant avec le Marabout, celui qui com¬
mande aux forces de la nature, et j'aime
aussi cette métisse, auxiliaire bénévole
d'une épidémie de peste apportant une
horreur de grande qualité sur un paquebot
comme tous les paquebots.

* *

Guillaume Apollinaire fut un poète de
génie et un écrivain, dont l'influence sur sa
génération est incontestable. Max Jacob in¬
fluence également sa génération, mais
ceile-ci ne s'en aperçoit pas encore. La
femme assise est un roman dont les deux
extrémités du fil sont tenues par Montpar¬
nasse et Sait lake City, la ville dé Brigham-
Young, le Mormon. Le sujet est inexistant.
Il n'y a pas plus d'ordre dans ce livre que
dans la boutique d'un antiquaire qui serait
un peu brocanteur. Mais il y a des qualités
surprenantes à chaque page, un style
fluide, souple, qui révèle la personnalité
de cet écrivain parmi les plus curieux. Le
lecteur dérive comme sur un beau fleuve,
et sans effort il découvre des paysages, des
aventuriers, des femmes et des êtres poly-
glotes, insaisissables et charmants, animés
par le seul homme qui puisse les animer
dans ces conditions : Guillaume Apolli¬
naire.
Voici, pour terminer, un conte cinémato¬

graphique de Jules Romain. C'est un film
remarquable qui gagnerait à être réelle¬
ment tourné. Donogoo Tonka est une ville
qui n'existe pas, mais que l'on construit
pour les besoins de la cause, c'est-à-dire
pour permettre à un «ayant de réparer une
bévue, à des actionnaires d'apporter de
l'argent et à des aventuriers des choix de
vivre selon l'époque. L'ouvrage qui aurait
pu faire un excellent roman d'aventures
dans une note nouvelle, est écrit à la ma¬
nière d'un projet de film. Il ne reste plus
qu'à le mettre en scène. Jules Romain est
un poète, même un grand poète, il serait
aussi un humoriste, si ce mot stupidement
appliqué à tous les pîtres de la littérature
pouvait encore garder sa signification et
son élégance.

Pierre MAC ORLAN.

Livres reçus
Le point ct'honneur et le duel, par G.

Dubois (A. Michel). — Mon commande¬
ment en Orient, par le général Sarrail
(Flammarion). — Le jeu pervers, par A.
Devens (la Renaissance,). Mandragore,
par H.-H. Ewers (Edition française illus¬
trée). — Le ftls du loup, par Jack London
(Edition française illustrée). La Revue
des Deux-Mondes et la Comédie-Fran¬
çaise, par Marie-Louise Pailieron (Cal¬
mann Lévy). — Cromedeyre-le-Vieil, par
Jules Romain (Nouvelle Revue française).
— Fond de cantine, par P. Drieu la Ro¬
chelle (Nouvelle Revue française). — Irène
Olette, par H. Lavedan (Plon-Nourrit).
L'Arche, par André Arnyvelde (Société
mutuelle d'édition).

bat, dont un capitaine tué, une vingtained'hommes tués et cent blessés.
» Les pertes ennemies sont considérables-

Rien que sur le front du 1er régiment desEvsones, cinquante cadavres ont été dé¬
nombrés. y

» Notre infanterie a lait preuve d'un élan
remarquable.

» Le succès des troupes helléniques dansla région de Tbéodosie et l'anéantissement
du 13e corps d'armée turc sont confirmés. »

Fusillades à Bagdad
Téhéran, 26 juin. — L'agitation continue

toujours à Bagdad et dans ses alentours.
La nuit de dimanche dernier a été parti
entièrement troublée par des fusillades. On
compte de nombreux morts et des blessés.
L'action des Grecs telle que l'envisageraient

les alliés •

Paris, 27 juin. — Lorsque M. Lloyd Geor¬
ge paria à M. Millerand de la collabora¬
tion grecque, il la présenta comme une
opération uniquement destinée à dégagerles Dardanelles, et il ne fit allusion qu'ala saisie dt la ligne Smyme-P&rulerma.
Les maréchaux Foch et Wilson, consultés,
jugèrent l'opération possible et probable¬
ment avantageuse, étant donnée surtout la
personnalité du général grée commandant
à Smyrne, qui est considéré comme un des
meilleurs officiers de l'armée .hellénique.
Mais 11 était bien entendu que i'objectif
restait limité à une marche sud-nord, ne
devant pas dépasser Panderma. or, les
forces grecques envahissent aujourd'hui des
territoires en plein est de Smyrne, et por¬tent même de ce côté leur principal effort.
M. Vemzeios compte sans doute prendre

là des gages dont il pourra se servir com¬
me monnaie d'échange. On.comprend par¬
faitement que l'homme d'Etat grec s'em¬
presse de saisir toute occasion qui écarte
de son pays le cauchemar d'une révision
du traité en faveur de la Turquie. Mais
où cela va-t-il entraîner ? On ne saurait
oublier, en effet, que le maréchal Foch a
estimé nécessaire, pour reconquérir toute
l'Asie Mineure sur les Turcs, une armée de
300,000 à 400,000 hommes.

Le roi de Grèce est parti pour Smyrne
Parts, 27 juin. — Le roi Alexandre, qui a

quitté Paris hier soir par le Simplon-Orient-
Express, se rend à Smyrne, au quartier gé¬néral grec. M. Venizelos et les membres de
la colonie grecque l'ont salué à son départ.Maie Manos, fiancée du roi, l'accompagne.
Des navires anglais en route pour la mer

de Marmara

Londres, 27 juin. - Le ministre de la guer¬
re n'a pas encore reçu confirmation des
nouvelles régions d'Athènes concernant l'at¬
taque d'Isimid. On annonce toutefois que des
transports de troupes britanniques, escortés
par des croiseurs et faisant route . air Ismid,ont franchi les Dardanelles.

Nous préparons notre actioa
dans ^Levant

Envoi de navires français
Toulon, 27 juin. *- Le sloop « Algol » a

quitté Toulon samedi après-midi, à destina¬
tion de Constantinople. Ce départ a lieu con¬
formément aux prévisions, ce navire ayantterminé ses réparations
Le ministre de la marine a prescrit l'ar¬

mement des dragueurs « Pioche » et « Char¬
rue », en vue de leur envoi éventuel comme
dragueurs supplémentaires dans le Levant.Le cargo « Coetiogon » sera dirigé sur Cons¬
tantinople, où 1 transportera du matériel
pour l'escadre de la Méditerranée orientale.
D'autre part, le cuirassé « Jean-Bart » et

les torpilleurs d'escadre «Bisson», » Capi-taine-Mehl » et « Mangini », qui effectuaientdes exercices au golfe Juan, ont rallié le
port pour commencer divers approvisionne¬
ments afin de se tenir prêts à appareilleréventuellement dans un délai de quatrejours pour le Levant, si les circonstances
rendaient leur départ nécessaire.

Pourquoi la lie doit être moins cMre

EN ESPAGNE
Une débâcle financière est prévue

Madrid, 27 juin. — Les Espagnols, qui
n'ont pas trouvé anormale la hausse ex¬
traordinaire du prix de la peseta, sont très
affectés de la baisse qui se manifeste sur
les devises en général et la peseta en par¬
ticulier. Ils craignent un effondrement du
change, et des bruits sinistres arrivent d'A¬
mérique. La peseta n'est prise là-bas qu'à

, la valeur du franc. Il est admis par tousiles nommes d'affaires qu'on va assister à
) une baisse de la peseta plus rapide que
{ celle des autres devises, car la hausse fut
a certains égards artificiellemeut provo¬
quée.

M. FEHRENBACH
le nouveau chancelier allemand

EN ITALIE
Les bersaglieri se mutinent à Ancône

Ancône, 26 juin. — Des ordres ayant été
donnés en vue de la dislocation des troupes

, pour vies raisons de service, une vive agi-
: tation s'est produite parmi quelques élé¬
ments du lie régiment de bersaglieri, qui

; avait été désigné pour quitter Ancône. L'a¬
gitation a éclaté à trois heures du matin,'

alors que dans la caserne où était cantonné
j le lie régiment, il ne se trouvait que l'of¬ficier de service. De sorte que le désordre
I put se propager et donner lieu à des scènes
de violences entre les manifestants et les
carabiniers accourus pour réprimer les ac¬
tes d'Indiscipline. On a rappelé en toute
hâte les troupes de la garnison qui avaient
quitté Ancône pour effectuer des exercices
de tir. Avec ces troupes, on espère réta¬
blir Tordre.
Ancône 26 juin. — Les soldats mutinés se

sont rendus: à leur commandant. Dans la vil¬
le, des éléments anarchistes et des malfaiteurs
ont provoque quelques conflits. Il y a eu une

Au Conseil suprême économique
Londres, 26 juin. — Le comité perma¬nent du conseil suprême économique a te¬

nu ce matin une nouvelle réunion à la¬
quelle assistaient M. Krassine et les nieni-
res de la délégation commerciale russe. La
réunion a dure deux heures et demie. La
comité a discuté les réponses préliminai¬
res au questionnaire rédigé par le comité
permanent soumises par M. Krassine.
Les pourparlers avec M. Krassine

n'aboutissent à rien
Londres, 26 juin. — La eonférence qui a eulieu ce matin entre le Conseil cupérièur écono¬

mique et M. Krassine n'a pas plus donné sa¬
tisfaction à la délégation anglaise qu'à la dé¬
légation française On a l'impression que l'on
ne peut rien obtenir de précis de la délégationcommerciale russe et que l'on n'avance pas.Le Conseil a en effet demandé à M. Krassme
des renseignements sur la législation commer¬
ciale des soviets. M. Krassine n'a pas pu four¬nir d'explication et a dit que cette législationétait contenue dans trois gros volumes quel'on n'avait pas eu le temps de traduire.
M. Krassine a ajouté que d'ailleurs la lé¬

gislations commerciale russe était souvent mo¬
difiée et que fréquemment les règlementsétaient rapportés et remplacés par de nou¬
veaux.
M. Krassine se retrancherait volontiers der¬

rière son gouvernement, à qui il prétendrait
avoir demandé des instructions. Bref, on est
toujours au même point et l'on a toujours lamême impression sur la valeur des négocia¬tions que M. Krassine est venu entamer à Lon¬
dres. Ajoutons que, répondant au Conseil sur
la question de la propriété commerciale en
Russie, M. Krassine a été très catégorique, et
qu'il a déclaré nettement qu'il ne pouvait êtrefait de commerce qu'avec le seul gouvernement
des soviets.

La médaille de la famille
Parie, 2~ juin — Une première promotion

de la médaille de la Famille française va
paraître à 1' « Officie] ». On y trouvera les
noms de Mme Isaac, femme du ministre du
commerce — médaille d'or, — qui a onze
enfants Mme le Castelnau, femme du gé¬
néral, onze nfantis; Mines J.-L. Breton et
(François-Marsal, femmes des ministres;
'(Mme Lefebvre du Prey, femme du député,
treize enfants, dont trois mobilisés avec les
[plus belles citations, et une religieuse mis¬
sionnaire. Pour cette promotion, la palme

Parce que notre production industrielle reprend et nous permet de plus
eai plus de nous passer de produits étranger^ achetés au prix fort, et d'amé¬
liorer notre change en exportant nous-mêmes.

En voici la preuve :
Pendant les cinq premiers mois de 1919 nous avions importé pour 3 mil¬

liards 190 millions de francs de PRODUITS FABRIQUES et nous n'avions
exporté que pour 1 milliard 344 millions.

importations Commerce français exportations
pour les

cinq premiers mois de

1919
en produits fabriqués.

Nos importations l'emportaient de 1 milliard 8-16 millions sur nos
exportations.

Pendant les cinq premiers mois de 1920 la situation est renversée : nous

exportons plus de produits fabriqués que nous n'en importons.

importations
Pour les

cinq premiers mois de

1920
eu produits fabriqués

exportations

Nos exportations sont supérieures de 330 millions à nos importations.SSi notre industrie peut maintenant lutter à armes égales avec l'industrie
étrangère sur les maichés extérieurs elle doit pouvoir fournir le marché
français dans de meilleures conditions. Le coût des produits manufacturés
doit baisser, et avec lui le prix de la vie.

LE CARNET DE LA BAISSE

appartient à deux familles : Bernard, de
bile, "Lille, et Verryser, de Millau, avec dix-neuf
enfants chacune.

L'admission à Saint-Cyr
Paris, 27 juin. — Les examens oraux des

candidats à l'Ecole spéciale milita're seront
subis en commençant par les candidats dont
la première lettre du nom est la lettre N.

M. LAURENT
ambassadeur de France à Berlin

Photo Harangue.

victime parmi les agents de la force publique.Des renforts -m» été demandés et soiit en
route. L'ordre public sera rapidement rétabli.
Rome, 27 juin. — Les mutineries d'Ancône

ont soulevé un violent débat à la Chambre.
Un bataillon, exposa le ministre de la guer¬
re, devait quitter la ville pour des raisons
administratives. Cela a su'fl pour pousser
quelques éléments à organiser une manifes¬
tation antimilitariste. Des civils ont pu pé¬nétrer dans la caserne et se confondre avec
les militaires.
L'intervention des socialistes provoqua un

grand tapage, et la séance dut être suspen¬
due. A la reprise, plusieurs autres incidents
se sont produits entre socialistes et popu¬laires, et la séance, suspendue une seconde
fois, a été finalement levée.

Caractère nettement révolutionnaire

Rame, 27 juin. — La mutinerie des bersa¬
glieri à Ancône n'est pas un mouvement
impulsif des soldats. Il s'agit certainement
a'un mouvement révolutionnaire organiséde longue main, avec le concours surtout
des éléments anarchistes, qui ont toujours
été nombreux dans cette ville.
Depuis longtemps, une propagande très

active se poursuivait parmi les soldats, et
on sait qu'en ces derniers temps M. Mala- jtesta, chef du parti anarchiste italien, était !
venu plusieurs fois à Ancône et avait tenu! ;
avec ses amis des conciliabules dans les¬
quels a été probablement élaboré le plan derévolte. Il y a eu plusieurs blessés au coursdes êchauffourées.

DANS LA HAUTE-GARONNE
Lanta, 26 juin. — Tendance à la baisse à la

foire du 24. Les porcs gras se sont vendus 7 fr.
le kilo, et les porcelets de 200 à 280 fr. chacun.

DANS LES HAUTES-PYRENEES

Tarbes, 26 juin. — Le. prix des bœufs est des¬
cendu à C fr 50 le kilo au lieu de 3 fr. 85, et
celui des veaux à 3 fr. 28 au lieu de 3 fr. 98 au
dernier marché. Plusieurs veaux se sont même
vendus à a fr. 50 le kilo. Nouvelle baisse sur
les porcelets qu'on peut évaluer à 30 fr. Beau¬
coup des animaux de deux mois environ se
sont vendus 3 fr. 75 le demi-kilo, et les poulets
de grain, de 12 à 15 fr. la paire.

DANS LA CHARENTE

Angoulême, 26 juin. — Le Syndicat dela boucherie et de la charcuterie d'Angou-
lên.e a décidé de réduire sensiblement le
prix de la viande. Certains commerçants
annoncent une baisse de 25 pour 100 sur
leur marchandise.
Lee bouchers de Cognac ont réduit de

2 francs par kilo le prix de la viande de
veau. .

DANS LA CORREZE

Ussel, 26 juin. — Nouvelle baisse de 25 â
35 centimes par demi-kilo sur les veaux de lait.
Peu de transactions sur le gros bétail qui a
diminué de 600 à 700 fr. par tête. Les porcelets
ont perdu la moitié de, leur valeur. Baisse très
importante sur la volaille et les légumes.

sDANS LE TARN

Réalmoat, 26 juin. — Baisse de 2 fr. sur les
veaux qui se sont vendus de 3 fr. 75 à 4 fr. 25
le kilo au lieu de 4 fr, 75 à 5 fr. 25 à la foire
précédente.
La baisse sur 1e gr* bétail a été de 100 à 150

francs par tête.
Puylaurens, 26 juin. — Transactions presque

nulles a cause dé la baissé dés cours, mais
comme cette baisse est générale sur les bœufs,
vaches et animaux de Boucherie de n'importa
quelle catégorie, les bouchers se sont enfin
décidés à baisser le prix de la viande au
détail.

DANS L'AUDE

Lézignan. 26 juin. — Après vérification Ut»
prix d'achat, sur la demande du commissaire
de police, les bouchers de Lézignan ont dimi¬
nué le prix de la viande de 0 fr. 80 à 1 fr. 50
par kilo, selon les qualités.

DANS LE CANTAL
Aurillac, 26 juin. — Les bouchers ont dirni

nué le prix de la viande de bœuf et 'de veau,
et la coopérative de la 13e région annonce une
baisse sensible sur tous les articles d'alimenta¬
tion et de 20 % sur les chaussures.

DANS LE GARD
Nîmes, 26 juin. — Le préfet du Gard vient de

prendre un arrêté réglementant le prix de la
viande. Les bouchers devront donner à tout
acheteur des bulletins de pesée mentionnant
l'espèce de la viande, sa qualité, son poids et
son prix.

<»-»-»■

Le Blé à 100 francs
Paris, 26 juin. — La commission chargée

de donner son avis sur la fixation du prix
d'achat par l'Etat du blé, du méteil et du
seigle récoltés pendant la campagne 1920
sur le territoire de la métropole, s'est réu¬
nie ce matin sous la présidence de M.
Isaac. Trois propositions étaient soumises
à l'examen de la commission.
La première proposition émanant des

représentants des Associations agricoles et
des régions libérées tendait à fixer à 110
francs les 100 kilos le j>rix du blé.
La seconde proposition, présentée par

les membres de la commission d'agricul¬
ture, déterminait le prix du quintal à 100
francs.
Enfin, le gouvernement proposait le prix

de 90 francs.
Après une assez longue discussion, les

membres de la commission ont mis aux
voix ces trois propositions. La seconde pro¬
position provoquant le prix du quintal
de blé à 100 francs a été adoptée.

De deux objets de même nature, ne croyez pas
qu'il soit de bon ton d'acheter 1 eplns cher
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LES NOUVEAUX IMPOTS

>-4

II dépend cl©
que les prix continuent à baisser

VINS
14 fr. par hectolitre (droit de circulation),

plus 5 fr. (surtaxe communale).
CIDRES, POIRES ET HYDROMELS

6 fr. 50 par hectolitre (droit de circulation ),
plus 2 fr. 50 (surtaxe communale).
l PIQUETTES

3 fr. par hectolitre (droit de circulation),j plus 5 fr. (surtaxe communale).
BIERES

1 Ir. 70 par degré l'hectolitre (droit de fabri¬
cation), plus 0 fr. 90 (surtaxe communale).

EAUX MINERALES
0 fr. 06 par litre ou bouteille, pour la bou¬

teille coûtant 0 fr. 30 au plus (5 centimes pour
l'Etat, 1 centime pour la commune); 0 fr. 11 par
litre ou bouteille, pour la bouteille coûtant plus
de 0 fr. 30 (10 centimes pour l'Etat, 1 centime
pour la commune).

EAUX GAZEIFIEES ET LIMONADES
0 fr. 05 par litre ou bouteille.

EAUX-DE-VIE, LIQUEURS. APERITIFS
ET VINS DE LIQUEUR

25 %. Vins classés comme étant de luxe :
15 %.
Les contraventions seront punies d'une

amende de 50 à 500 fr., du quintuple des droits
fraudés ou compromis, ainsi que de la confis¬
cation des boissons qui seront saisies.

CAFES EN FEVES ET PELLISULES
75 fr. par 100 kilos.

CAFES TOREFIES OU MOULUS
95 fr. par 100 kilos.

~THE
80 fr. par 100 kilos.
CACAOS EN FEVES ET PELLICULES

40 fr. par 100 kilos.
CACAO BROYE ET BEURRE DE CACAO

52 I-r. par 100 kilos.
CHOCOLATS

Chocolat contenant plus de 55 % de cacao, 52
francs par 100 kilos; chocolat contenant 55 %
ou moins, 28 fr. par 100 kilos; chocolat au lait
contenant au plus 10 %, 5 fr. 20 par 100 kilos.

SUCRES RAFFINES OU DESTINES
AU RAFFINAGE

50 fr. par 100 kilos.
SUCRES CANDIS

53 fr. 50 par 100 kilos.
MELASSES

2 fr. 25 par 100 kilos.
GLUCOSES

15 fr. par 100 kilos.
SACCHARINE

400 fr. par kilo.
VANILLE

160 fr. par 100 kilos.
POIVRES, PIMENTS

208 fr. par 100 kilos.

Bénéfices de guerre
La taxe sur les bénéfices de guerre est appli¬

cable aux bénéfices réalisés jusqu'au 30 juin
1920. •

Sont dispensés de payer la taxe : 1. las entre¬
prises créées ou non avant le 1er août 1914,
dont l'exploitant a été mobilisé pendant un-an
au moins; 2. les entreprises situées dans les
régions envahies ou s'étant trouvées dans la
zone des opérations militaires pendant six
mois; 3. les Sociétés constituées par des muti¬lés réformés de guerre ou anciens combattants
(sous certaines conditions); 4. les entreprises
dont le déficit pendant la période de guerre
est supérieur aux bénéfices réalisés après l'ar¬
mistice; 5. les Sociétés en nom collectif, dont

tous les associés ont été mobilisés; 6. les con¬
tribuables qui ayant été mobilisés ont réalisé
un bénéfice annuel ne dépassant pas 30,000 fr.,
les veuves et orphelins mineurs de guerre.
Ceux qui doivent payèr la taxe sur les béné¬

fices de guerre, qui, dans un délai de trois mois
ù dater du 2,6 juin, n'auront pas souscrit leurs
déclarations, seront frappés d'une surtaxe de :
25 % pour les bénéfices antérieurs à 1918, 20 %
pour les bénéfices de 1918, 10 % pour les béné¬
fices de 1919.

Sur le chiffre d'affaires
Le contribuable doit se mettre en mesure

de justifier le chiffre d'affaires qu'il effec¬
tuera à partir du 1er juillet, c'est-à-dire,
s'il vend des marchandises, produits ou
denrées quelconques, le montant de ses ven¬
tes ou le montant de ses factures, sans au¬
cune déduction, et, s'il est intermédiaire,
s'il vend des services, le montant brut de
ses commissions, courtages, escomptes, etc.
Les .patentés qui tiennent une comptabi¬

lité n'auront- aucune écriture nouvelle à
faire. Ceux qui n'ont pas de comptabilité
feront astreints à avoir un livre ou un re¬
gistre quelconque aux pages numérotées,
sur lequel ils inscriront toutes les sommes
qu'ils reçoivent de leurs clients et ache¬
teurs. L'inscription devra comprendre la
date, la désignation sommaire des objets
vendus ou du service rendu, le prix de la
vente ou la rémunération du servi-ce, le
nom et l'adresse de l'acheteur s'il est com¬
merçant et si la vente est supérieure à 500
francs. Pour toutes les opérations de vente
portant sur des objets d'un prix inférieur
à 100 fr. et ne s'appliquant pas à des ob¬
jets de luxe, une inscription globale en fin
de journée sur le registre sera suffisante.
A chaque fin de mois, les opérations quo¬
tidiennes seront totalisées, et l'impôt sera
payé à raison de 1,10 % (1 fr. pour la caisse
de l'Etat, 0 fr. 10 pour le département et les
communes). Un négociant ayant réalisé
150,000 fr. de ventes dans un mois devra
paver 1,650 fr. d'impôts. Un commission¬
naire qui aura touché 20,000 fr. de commis¬
sions devra payer 220 fr. Hôtels, restau¬
rants, cafés, bars seront classés en trois
catégories : les plus luxueux paieront 10 %
sur leurs recettes; ceux de la deuxième ca¬
tégorie, 3 %; .tous les autres, 1,10 %. Les
objets et marchandises taxés comme étant
de luxe (voir leur liste au « Journal offi¬
ciel » du 27 juin) paieront 10 %. Le bijou¬
tier, qui aura livré pour 100,000 fr. de bi¬
joux dans un mois versera au Trésor 10,000
francs. Il y a lieu de relever que les com¬
merçants et industriels n'auront plus à
payer les taxes sur les paiements, diverses
et compliquées, instituées par la loi du 31
décembre 1917. Le timbre de quittance sub¬
siste seul : 0 fr. 25 pour les quittances de
sommes ne dépassant pas 100 fr., 0 fr. 50
pour les sommas comprises entre 100 et
1,000 fr., 1 fr. pour les sommes dépassant
1,000 fr. Les boulangers ne paient la taxe
qu'en ce qui concerne la vente de la pâtis¬
serie.

Théâtres, cafés-concerts
et spectacles divers

Théâtres, cafés-concerts, concerts sy.mpho-
niques, cabarets d'auteurs, panoramas, dio-
ramas, phonographes, orchestres mécani¬
ques, etc., 6 % sur la recette, déduction fai¬
te du droit des pauvres et de toute taxe
communale.
Les music-halls, courses vélôcipédiques,pédestres nautiques, matches d'escrime et-

de billard, 10 %. Cinématographes, 10 % jus¬

qu'à 15,000 fr. de recettes brutes mensuel¬
les, 15 % de 15,001 à 50,000 fr., 20 % de 50,001
à 100,000 fr., 25 % au-dessus de 100,000 fr.
Dancings, hais, skaitings, matches de lut¬

te, courses de taureaux, tirs aux pigeons,
combats de coqs, thés-concerts, soupers-con¬
certs, thés-dancings, dîners-dancings, sou¬
pers-dancings, 25 %.
Courses landaises, 6 %. Matches de boxe,25 % sur le prix des places supérieur à20 fr., 10 % sur le prix des places inférieur

à 20 fr. Courses de chevaux, taxe de 6 à
20 % sur les recettes aux entrées entre
500,000 fr. et 10 millions.
Les représentations organisées au profit

des établissements publics, des Sociétés de
secours mutuels, des œuvres de guerre, des
Associations amicales de réformés, les pla¬
ces offertes gratuitement aux mutilés, ré¬formés et blessés de guerre, les représen¬tations enfantines, et d'une manière géné¬rale les spectacles ne comportant pas de
place dont le prix est supérieur à 0 fr. 25
ou dont l'entrée est gratuite, ne sont passoumis à l'impôt.

Impôts divers
PERMIS DE CHASSE

Permis général, 100 francs; permis utili¬sables seulement dans le département oùils auront été délivrés, 40 trancs. Los per¬
mis délivrés entre le 1er juiUet 1919 et le13 janvier 1920 conserveront la durée devalidité qu'Us avaient à l'origine. Les au¬tres permis devront acquitter, à partir du1er juillet, tes droits nouveaux.

JEUX DE CERCLES
Casinos, 10 % sur les recettes brutes des

jeux et cagnottes.
OPERATIONS DE BOURSE

0 Ir. 30 pour 1,000 francs; 0 fr. 10 pour1,000 francs sur les opérations de report.Droit de timbre frappant les actions ou
obligations : 1 franc et 2 francs par 100francs.
Droit de conversion au porteur des titres

nominatifs français, 2 francs pour 100 fr. ;droit de transmission des titres français
au porteur et des titres étrangère, 0 fr 50
par 100 francs.

AUTO? MOBILES
12 HP et au-dessous, 100 francs par an;13 à 24 HP, 209 francs; 25 à 36 HP 300

francs; 37 à 60 HP, 400 francs; 61 HP et
au-dessus, 500 francs.
PETROLES, ESSENCES, HUILES

MINERALES OU LAMPANTES
Essences de pétrole pures ou mélangées,benzols, benzines, toluènes, essences dehouille pure ou en mélange, 20 francs carhecto. K

REVUE DE LA PRESSE
«sentant les dommages et les pensions»,
quand il n'y a rien d'assuré, sinon que lors¬
que l'Angiéterre touchera 5, nous touche¬
rons 11?

» Pourquoi ces inexactitudes et ,c«s ma¬
quillages ? Pourquoi altérer le sens des
textes les plus cl»;rs ?

» Il est déjà formidable qu'on ait réglé
Je aort de la France dans ce que M. Vivia-
ni appelait « la nuit d'une conférence ». U
est encore plus intolérable qu'on lui ca¬
moufle cette nuit en y allumant des flam¬
mes trompeuses d'espérance. »

La guerre gréco-turque
Le Figaro (M. Jacques Roujon) :
« Voici qu'on laisse entendre à Londres,

que ce sont le maréchal Foch et le maréchal
Wilson qui suggérèrent l'idée de faire avan¬
cer l'armée grecque contre les troupes de
Mustapha-Kemal. U semble, au contraire,
iqu'on a mis les deux grands chefs devant le
fait accompli. Il y a là un malentendu. Nous
Croyons savoir que M. Millerand n'a eu sut
ce grave sujet aucune conversation avec M.
Venizelos. Et quant au maréchal Foch, en.
•allant â Hythe et, à Boulogne, il s'attendait
à être consulté plutôt sur les affaires d'Al-

Nous n'aurons droit qu à
une « proportion », et non à un

« ;pourcentage »
La note publiée par l'agence Reuter et

qui exprime la manière de voir du gouver¬
nement britannique; la publication du pro¬
cès-verbal dressé le 13 décembre 1919 par
sir Maurice Hankey, secrétaire du comité
de guerre britannique, à l'iSsue de l'entre¬
tien Lloyd George - Clemenceau, ne permet¬
tent malheureusement plus d'illusions ; la
France n'aura pas droit à 55 % de l'indem¬
nité de i'AHemagne; elle n'aura droit quà
une i>art < proportionnelle » de celle-ci, qui
sera au-dessous des 55 % :

« Il reste a savoir, écrit M. Stéphane Lau-
zanne dans le Matin, pourquoi on nous u
délibérément trompés, pourquoi on nous a
sciemment menti.

» Mais M. Loucheur, qui a pris part a ia
tractation du 13 décembre 1919, savait bien,
lui, qu'on avait convenu d'une proportion
et non d'un pourcentage. Pourquoi, le 28
mai 1920, lorsqu'il est monté à la tribune,
n'a-t-it pas dissipé le malentendu ? Pour¬
quoi l'a-t-il aggravé ?

« J'ai été ANGOISSE, a-t-il déclaré en
» substance â la Chambre, en entendant
» M, le Président du conseil annoncer que
» sur 120 milliards de marks or la France

I » en toucherait 66, ce qui, au cours du
» change du 15 mai 1920, nous donnerait
» les 200 milliards de francs correspondant
» à l'importance de nos dommages. Car le
» change changera. »

» Ahî vraiment, vous avez été ANGOISSE
de voir le président du conseil faire des
erreurs dans le calcul des changes, et vous
n'avez pas été angoissé de voir que le pré¬
sident du conseil, comme le Parlement,
comme la nation, croyait aux 66 milliards
à toucher sur 120 milliards, quand vous
saviez, vous qui avez tait l'arrangement
néfaste du 13 décembre aux côtés de M.
Clemenceau, que ce n'était pas vrai, que
ce n'était pas 66 milliards que nous au¬
rions sur 120, car npus n'avons pa.s 55 % 1

» Et M Tardieu, lui aussi, savait qu'on
avait convenu d'une proportion et non d'un
pourcentage. M. Tarâieu connaît la valeur
des mots et la valeur des chiffres. Pour¬
quoi, dans l'« Illustraûkwi » du 20 mai, a-t-il
écrit que la France await obtenu une prio¬
rité pour la reconstruction de ses régions
dévastées « sous la forme des 55 % reconnus
» en décembre 1919 à /MM. Clemenceau et
» Loucheur », quand fl n'y a pas de 55 %
reconnus ?

» Pourquoi a-Fil écrit que MM. Clemen¬
ceau et Loucheur avaient « assuré à la
» France 55 % de la somme TOTALE repré-

lemagne que sur celles d'Orient.
» Cependant, l'armée du général Parasko

vopoulos procède à des opérations de gran¬
de envergure. »

L'Angleterre et nous
Dans l'Œuvre, M. Gustave Téry écrit;
« Nous savons tout le prix du concours

que nous a prêté l'Angleterre, et qu'elle
peut, qu'elle doit nous prêter encore. Mais,
comme l'observe Briand, l'Angleterre a au¬
tant besoin de nous que nous avons besoin
d'elle. C'est d'égal à égal que nous enten¬
dons continuer à servir les intérêts qui
nous sont communs. Alliés, oui; vassaux,
jamais. »

Et l'« Œuvre » reproduit en outre, dans
sa manchette, les paroles que Gaintoetta
prononçait, le 18 juillet 1882, à la Chambre
des députés :

« Je suis un ami sincère des Anglais, mais
non pas jusqu'à leur sacrifier les intérêts
français. D'ailleurs, soyez convaincus que.
les Anglais, en bons politiques qu'ils sont,
n'estiment que les alliés qui savent se faire
respecter et compter avec leurs intérêts-
Ce que je redoute le plus, s'est que vous
ne livriez à l'Angleterre et pour toujours
des territoires, des fleuves et des passages
où votre droit de vivre et de trafiquer est
égal au sien. »

Les objets de luxe
Paris, 27 juin. — Le décret relatif au clas-sement des objets de luxe paraît ce matin ài« Officiel». Les minima taxés ont été éta-b.is en considération de la hausse des prixsurvenue depuis le classement précédentUn complet

^ veston, par exemple, ne paiequ à partir de 500 fr. Le costume de femmeest taxé diepuis 600 fr.

Les pièces suisses
Paris, 27 juin. - C'est à dater du 1er oc¬tobre exactement que les pièces d'argentsuisses cesseront d'avoir cours en Franceet, réciproquement, les pièces françaises eiibuisse. A partir du 1er juillet, 'es caissespubliques des deux pays commenceront àretirer cette monnaie de la circulation. DEUX TYPES DtAPPAR£4L8 Photo Rtol

)
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CHAMBRE
. Séance de samedi après-midi1

Le budget des P. T. T.
. ta Chambre aborde, l'après-midi, la dis-
Ifession du budget des P. T. X.
M. Canavelli, socialiste (Bouches-du-Rhô-

toe), contredit certaines assertions du rap¬
porteur M. P. Robert (Loire), concernant
.'activité du personnel des télégraphes. Non,
11 n'y a pas de vague de paresse dans les P.
|ï. T. Il y a crise dans tous les services,
c'est certain. Il faut demander quel est la
responsable. C'est l'administration. Les ap¬
pareils sont insuffisants. Il a fallu confier
au chemin de fer des milliers de télégram¬
mes qu'on ne peut transmettre.
M. Louis Deschamps, sous-secrétaire d'E¬

tat : Cette situation n'existe pas.
M. Canavelli : Est-ci qu'il y a trois mois

pous n'avez pas confié a la poste 1,000 ou
L200 télégrammes à destination de Bruxel¬
les ï Vous n'avez pas assez de conducteurs,
pas d'appareils de rechange. C'est inadmis¬
sible quand on fait payer aussi cher le pu¬
blic. Le service postal est entravé par la
ise des transports. Mais on manque d'am-
fiants. Pour les téléphones, l'administra¬

tion est embouteillée. Pour la télégraphie
sans fil, de grands progrès ont été accom¬
plis. Mais il semble que l'administration ne
rattache pas assez au développement de la
(T. S. F. L'administration a eu tort de dé¬
placer un homme fort compétent qui était
p sa tête. Le service des P. T. T. doit rester
iun service public ;et être l'artisan de la ri¬
chesse nationale. Mais il faut lui donner
pon autonomie avec caractère commercial
(Applaudissements à l'extrême gauche.)
M. Masson, socialiste (Finistère), se plaint

pussi de la crise des trois services, surtout
jde celut des téléphones, où les communica¬
tions avec Paris, dans les départements
sont si difficiles. Il faut qu'on industrialise
et que les plus-values des recettes futures
soient employées à l'amélioration des ser¬
vices. On a supprimé la franchise télégra¬
phique dans les administrations de l'Etat;
qu'on y supprime la franchise postale pour
augmenter les recettes des P. T. T. Le mi¬
nistère des finances a eu tort d'opérer trop
le réductions dans le budget des P. T. T
Il nous faut plus tbt des hôtels des postes
dans nombre de villes; il faut établir une
liaison entre départements voisins pour l'é¬
tablissement des lignes.
Au sujet du personnel, M. Marson de¬

mande la révision du tarif des indemnités
le, vie chère. L'orateur réclame un matériel
plus moderne, notamment l'utilisatiori de
Bide-car de l'armée américaine pour le
transport des lettres et des colis. Il proteste
contre le surmenage imposé aux facteurs-
receveurs qui doivent se faire assister gra¬
tuitement par leurs femmes ou leurs filles.
Il faut, appliquer la journée de huit heures
aux facteurs-receveurs et diminuer la lon¬
gueur de leur tournée. L'indemnité supplé¬
mentaire de 45 centimes de l'heure est ab¬
solument Insuffisante.
M. Masson demande enfin la tltularisa-

(Uon des courriers convoyeurs.
M. Montenot (Côte-d'Or) se plaint de ce

«ue pour appliquer le repos hebdomadaire
ïès maires de campagne soient forcés de se
substituer à la poste et d'assurer la distri¬
bution des lettres. (Applaudissements.)

M. Paul Gay (Haute-Saône), pour obte¬
nir un meilleur rendement, préconise une
jdivision du travail plus rationnelle. Il don-
ïie comme exemple l'organisation si moder
fcte des bureaux suisses.
1 M. Pierre Robert, rapporteur, rappelle
jque le sous-secrétaire d'Etat a déposé un
(projet d'industrialisation des P. T. T. Il
(faut espérer qu'il sera bientôt voté. L'admi-
(List ration des ?. T T. pourra alors avoir
fies ressources propres, émettre des obliga-
jtions qui lui permettront (I acquérir du ma¬
tériel et d'améliorer les services. En attein-
fiant cette réforme, nous devons assurer les
(dépenses. Pour le téléphone, le mauvais
(état du matériel s'avère de plus en plus. Il
ly a intérêt à augmenter le nombre des cir-
Scuits qui relient Paris avec les départe¬ments. C'est à l'Etat qu'il appartient «féten-
fire ces circuits. Pour la poste, les crédits
^nouveaux sont insuffisants pour la création
Scie nouveaux bureaux. Un plus grand effortîfiolt être fait.
Le rapporteur regrette aussi que le nom¬

bre des appareils modernes de télégraphie
s«ordinaire ne soit pas plus grand. Pour la
Q • S. F., on en est. encore à la période d'or¬
ganisation. Il n'y a encore aucun service
•commercial.

M. Boussenot : Tous les services de T. S.
f. devraient être désormais exploités par
(l'administration dar P. T. T.

Le rapporteur conclut è. l'adoption des
frrédits du présent budget, en attendant le
îvote de la loi sur l'autonomie des P. T. T.
^Applaudissements.)

M. Louis Deschamps, sous-secrétaire d'E-
Jtat, entend réaliser la collaboration de i'ad-
jministration et des agents des P. T. T.
Mais ii y aura encore du temps avaijt queAe public soit bien servi. La situation ma¬
térielle des téléphones est lamentable, et
Ae personnel ne peut souvent faire mieux.
(Depuis quelques mois, on a mis un fermé
ijau transport des télégrammes par chemin
ifie fer. La T. S. F. aura une importance
(énorme au point de vue international, "\fius
fflui demanderons les services que nofis ne
pouvons attendre des câbles. Ce sont les
(ïnilitaires qui ont assuré le service pen-
îfiant ia guerre et lui ont permis de réali¬
ser des progrès énormes. C'est pourquoi un
acapitaine de vaisseau a été chargé de cette
(direction au ministère des P. T. T., comme
pétant un technicien des plus compétents.
(Comme les , spcialistes protestent, le sous-
jjsecrétaire d'Etat s'écrie : « Je couvre mon
■subordonné. Il n'y a ici qu'un responsable,
c est moi, et c'est moi qui serai responsa¬
ble si le service marche 'mal. (Vifs applau¬
dissements.)

M. Masson : Mais cela ne vous donne pas
Je droit de commettre une illégalité en con¬
gédiant un fonctionnaire depuis neuf ans
(à la tête de ce service.

Le sous-secréta're d'Etat annonce qu'il se
préoccupe d'une organisation du repos heb¬
domadaire dans les P. T. T. Il conclut, en
jtaisant appel à la collaboration du Parle¬
ment pour créer 'une administration modè¬
le. .(Applaudissements prolongés.)

On passe ensuite à la discussion des cha¬
pitres.

M. Hector Molinié fait accepter un relè¬
vement de crédit de 95,200 francs pour les
Jbrigadiers facteurs.
La suite du débat est renvoyée à lundi

as heures.
La séance est levée.

Le douzième provisoire de juillet
Paris, 26 juin. — La commission des

(finances de la Chambre réunie cette après-
midi au Palais-Bourbon, a examiné et
adopté le projet de un douzième pour juil¬
let, dont elle avait été saisie par le gou¬
vernement, le budget régulier ne pouvant
(être voté par les deux Assemblées avant le
00 juin.
o-11 ■

Le moratorium de 90 jours
Paris, 27 juin. — Le «Journal officiel» pu¬

blie un décret prorogeant pour une nouvelle
•période de 90 jours le moratorium maintenu
©n vigueur à l'égard des débitgurs auxquels
(il est encore applicable.

Mortel accident d'aviation
Marseille, 26 juin. — Samedi matin, l'ad-

iJudant Lucien Vicent-e et son élève, le lieu¬
tenant Renucci, originaire de Toulon, effec¬
tuaient sur ia piste d'entraînement de l'école
d'aviation d'Istres une série de vois, lors¬
que, dans un virage, l'appareil qu'il pilo¬
tait perdit de sa vitesse et s'écrasa sur le
Bol. Le lieutenant Renucci a succombé pen¬
dant son transport, à l'hôpital. Quant à
J'adjudant Vicente, il est grièvement blessé.

AUTOUR DE L'ÉCOLE
L'Université à la Chambre

Le budget présenté à l'approbation ré-
Jfcente de la Chambre des députés, déclare
fiu début de son intéressant et lumineux
(rapport M. Herriot, n'est qu'un budget
(d'attente ne correspondant en rien aux be-

foins d'une grande démocratie qui, aprèsa plus rude des épreuves, doit par un nou-

f'eau régime d'eriseignemçm fournir à no-re pays des forces spirituelles abondan¬
ces et vigoureuses.
Mais si, pour les temps présents, les dé¬

penses restent encore limitées à quelques
réformes indispensables et peu coûteuses,
le distingué rapporteur n'hésite pas, d'a-
Ibord dans son exposé écrit, puis dans une
brillante intervention à la tribune, de sou¬
mettre à la critique du Parlement les idées
imaltresses de la réforme urgente et com¬
plète de notre système d'enseignement « si
pnal coordonné et môme par certains côtés
£i arriéré ».
Certes la maison ne doit pas être détruite

de fond en comble. Les fondations, en effet,
(eont solides, grâce surtout aux hardies et
patriotiques institutions du grand ministre
[Jules Ferry. C'e.st bien la pensée obstinée
de cet homme d'Etat, inoubliable pour les
(universitaires, qui a préparé la généra-
lion des jeunes hommes glorieusement
disparus après avoir été formés, par l'école
(nationale, à l'amour libre de la patrie et
(de la République.
Toutefois, transformations ardemment

désirables, aménagements impérieux s'im¬
posent dans ce * bâtiment quelque peu
yieilli.
Les mesures les plus immédiates envi¬

sagées à ce sujet ont d'ailleurs été indi¬
quées timidement peut-être par le mlnis-
jtre responsable, très éloquemment par M.
[Gaston Deschamps pour la formation de
l'élite universitaire, par M. Léon Bérard
pour l'enseignement secondaire, et par M.
[Avril pour l'enseignernnt primaire.

Ce dernier, dont le discoure plein de con¬
fiance pour l'Ecole républicaine, a été fort
apprécié, interviendra prochainement, avec
le même talent persuasif, pour défendre le
projet de péréquation — question simple¬
ment posée pendant la discussion du bud¬
get — mais qui sera reprise sans tarder
sans doute, suivant la décision unanime
de la commission de l'enseignement et les
espérances bien justifiées du corps ensei¬
gnant.

L. AMBAUD,

L-A YIE S

Courses au Bois de Boulogne
SAMEDI 20 JUIN

Paris, 26 Juin. — Légère accalmie avant la grandr.
vague d'assaut du Grand Prix.

« Clara-Louise » qui venait de oourix bit r .nôdiocre*
ment mais qu'on pouvait trouver légèrement déclassé..,
a enlevé le prix de Meudon à « M&.vaade », l'étemel
seconde, et à « Fribouxette ».

« Astypalée » qui ne rencontrait que trois aoversa?: t
indignes d elle n'a pas eu à s'étendre pour «'adjugerle prix de la Porte Maillot devant » Sapristi » et
court ».

Le prix de Martinvast n'a été en somme qu'un match
entre « Hallebardier » et a Neoménie », niais la pouliche
a montré beaucoup plus de cœur à la lutte que ?or. ri¬
val qui semblait maître de la partie dans ti ligne Ato
et qui a iini par succomber d'une encolure, « Tullamou- •
a, une lois de pins, mal couru.
Le prix de Seine-et-Marne a été enlevé dans nn au-

ter par le poulain anglais « Paragon », qui a lait le
jeu de bout en bout. « Hollister » a vainement essayé
de le remonter. Les autres n'ont jamais été dan3 la
chasse. Le vainqueur est compagnon de box de « Spion

iudne .le Fleurieu Martouba, au
mm'

au lieutenant Voyron.
PRIX

S0G tr.,
ï>ar M-

ler prix.
sonté

Daie, à M.
zeuilh) ; 3e .

Georges Clav«

IJRS (essai civil). _

alez., à M Pierre- Ballande (mon.,
ssus); 2e prix, 200 fr., Iris, jument
t FlévBte (montée par M. P. 8ama-
150 ir., .outana jument alez., à M.
(montée par M. ( -raid Lassus); 4e

orix, 100 fr., ATgeviçe, jument grise, à Mme Gérard
Lasius (montée par M. Gérard Lassus).
Fioca de rroarns : Saîrfjî, h Vf. Georges Claverie;

Nsgrc-sse, ; M. Henri B abiô Quiuk, h M. Brousse:
Niella, à. m. Ed. Adam.
PRIX D\3 MERIGNAG (épreuve couplée pour cava*

liers et amazones), six prix, objets d'art
1. Angevine (Mme Gérard L&seus) et Alfogrta (M.

FrancL. Blanchard).
2. ^aul n (Mlle Jacquel ? Raïlànde) et Joutana (M,

« Bon-Accueil » a mené dans le prix ivergoley, de-.
* ?f^Fon * bien groupé. Dans la ligne droite,
« taliban » rejoignait « Marron * et entamait avec lui
une lutte sévère. Mais « Monte-Santo » survenait en de¬
hors et les mettait d'aocord areo une extrême aisance.
Le prix de 1 été est revenu à « Magnum-II » qui a

régie facilement « La-Bellono » pour résister ensuite vail¬
lamment à un bon ellort de « Fatal-Beauty ».

A. BERNARDIN.
Voici les résultats du samedi 26 Juin.

PRIX DE MEUDON là réclamer). 5,000 te., 2,000 m
L CLARA-LOUISE (A. Woodland), „ G. él 50 27 50

à mis.i Sh. .Eellog P. 16 » 10 »
S. MAYNADE (O. Hobbe),

à M. L. Nounez p. 16 50 8 »
S. Fribourette (L. Bara),

a M. P. LaînS P. 34 50 17 50

JUnga iv. vcuuiugo). i/uu&vrquc \x- uyj. — a iuug.,
1 lohg. 1/2. — Clara-Louise (Faucheur et La-Bienvenue)
est entraînée par Davison.
PRIX DE LA PORTE-MAILLOT. 8,000 ir. (en outre

800 fr. à l'éleveur), 1,800 mètres.
L ASTYPALÉE (Bellhouse), G. 11 » 6 »

à M. H. Balsan P. 10 60 5 50
2. SAPRISTI (G. Bartholomew),

è M. E- Morgou P. 11 » 6 »
3. Fricourt (E Allemand), à M. Roupnel; 4. Doubta

Dambielle). — 3 long., 6 long.
W. Flatman.

Astypalée (Maboul et
Astuce) est entraînée par
PRIX DE MARTINVAST, 15,000 fr., 2,000 mètres.
1. Néoménie (Bellhouse) G. 53 » 26 50

à M. Jean Prat P. 18 50 10 50
2. HALLEBARDIER (M. Barat).

à M Michel Lazard P. 16 » 7 50
3. Tullamore (G- Bartholomew), à M. James Hend, I unaixui v in. îumiuiuurenj, » wuuiva

nessy; 4. Sammy (O'Neill). — Non placés : Brisbane
(Jennings), Massis
1/2 long. — Néor
traînée par Watkina.

plai
issis (E. Lancaster). — 1/2 long., 3 long.,
Néoménie (Cadet-Roussel ou Naïade) est

PRIX DE SEINE-ET-MARNE
Mixte. — 30,000 francs. —- 2,400 mètres.

L PARAGON (O'Neill); G. 23 » 11 58
à sir Ernest Paget P. 12 50 6 50

2. HOLLISTER (G. Garner),
à M. A. Macomber P. 13 50 6 5Q

3. Clean-Sweep (Hobbs). à M. le baron Lepic; 4. Soui
(Sharpe), au prince A.-P. Wolkonski. — 6 long., 2 long.,
4 long. — Paragon (Radium et Quintessence) est en¬
traîné en Angleterre.

PRIX KERGOLAY
40,000 fr. (en outre 4,000 fr. à l'éleveur), — 2,000 mètres.
1. MONTE-SANTO (Sharpe) G. 92 » 29 50

à M. A Aumont P. 37 50 11 60
2. Marron (Lamoure), à M. Eknayan. P. 48 » 17 »
3. Caliban (E. Allemand),

à M. Veil-Pioard P. 21 » 10 »
4. Hlgh-Spirits (Garner). à M. Macomber. — Nbn

Placés : Chamois (Prior), Elseneur (Bellhouse), La Passe (G. Bartholomew), Bon - Accueil (Ch. Childs), Van
(E Lancaster) — 2 long., 1 long. 1/2, 2 long. — Monte-
Santo (Nimbus et Haï die) est entraîné par Ellijab
Cunnington.
PRIX DE L'ETE (handicap), 8,000 francs, 1,600 mètres.
1. Magnum-II (Garner) G. 57 » 33 58

à M. A. Eknayan P. 18 » 9 50
2. FATAL - BEA UTY (Marsh),

au comtf de la Cimera P. 14 50 7 »
3. La-Bellone (O' Neill),

à M. Vanderbilt P. 18 50 9 50
Non placés : Nonnaia-de-Magny (Hobbs), Princess-Ma-

falda (Jennings). Crioi (A. Woodland), Crown - JewelJ
(Lamoure). Diane-Mallory (J. Maiden), Doll-Poppy (Git
tins), Queenly (Tarai) — 1 long. 1/2, 2 long. 1/2. —
Magnum-II (Bay-Cherry et Paulette) est entraîné pai
Joô Davis.

LE CONCOURS HIPPIQUE
DE LA VIE AU GRAND AIR DU MEDOC

Première journée. — Samedi 26 juin
Cette premier j journée avait attiré sur le

terrain du J-'.ré à Mérignac une foule de
s;j rtsmen où l'élément féminin était digne¬
ment représenté.
L'effort de la V. G. A. M. a été couronné de

succès et ses organisateurs ont droit aux plus
vifs éloges.
Voici les résultats détaillés des épreuves disputées :
PRIX DE VERDUN (essai militaire). — 1er prix,

300 fr.( Ennemi, ch. bai, au lieutenant Marcadet, du
14e d'artillerie (monté par son propriétaire; 2e prix,
14e d'artillerie (monté par son propriétaire) ; 2e prix,
hussards (monté par son propriétaire) ; 3e prix, 150 fr.,
Mouton, ch. alez., au capitaine de Fleurieu, du 15e dra¬
gons (monté par le lieutenant David); 4e prix, 100 fr.,
Wellingford, ch. bai, au lieutenant Decoux-Lagoutte,
du 15e dragons (monté par son propriétaire).
Fiocs de rubans : Castagnette. au lieutenant Hnyard;

Gérard -^assus).
S. Niella (Mlle
oond Adam).
4. ! is (Mme

5. Niella
mond

_ .

■MHHPBpi René Samazeuilh
tonaj* Decoux-Lagoutte).

Marthe Auatchitzky) et Gtm (M. Ed
•t Wetlingtord (lie»

BOXE
VICTOIRES «E FRANCIS C.'IARLES ET DE CKICQU1-
Paris, 26 juin. — V ici ic« résultats des combats de

boxe qui se sont déroulés samedi soir au Cirque de
Paris :

Bremier combat : Sirvain, vainqueur de Délavai par
knock-out au deuxièmo round.
Deuxième combat : Milles, vainqueur de Lequen,

champion du Nord, par knock-out au deuxième round.
Troisième combat : Francis Charles, champion de

France, vainqueur de Brevières par knock-out au troi¬
sième round.
Quatrième combat : Cricqui, vainqueur de Rilly Baker

(Anglais) par knock-out au premier round par un cro¬
chet du droit.
Cinquième combat : Wyns, champion d'Europe, vain¬

queur de Ted Jones par knock-out au deuxième round-
Sixième combat : Sinoth, champion suisse, et Trickri

(Français) font match nul.
DE GRANDS COMBATS A L'AMERICAN-PARK
Une grande séance pugilistique aura lieu le dimanche

4 juillet, en matinée, dans la superbe salle des iêtes
de l'Américan-Park. Elle ne comprendra pas moins de
six intéressants combats, tous parfaitement équilibrés,
mais parmi lesquels il faut citer particulièrement ceux
de Devos, challenger du champion de Belgique, contre
Castaing, challenger du champion de France, et de Rou-
tis, notre meilleur boxeur de la catégorie contre Glo¬
ria, L'un, des plus scientifiques escrimeurs du poing.

aans la, direction de la gare dn Midi avait
aperçu le blessé Calvera, qu'on allait con¬
duire à l'hôpital. H s'enquit de ce qui ve¬
nait de se passer, et, entrant dans le débit,
il appréhenda deux individus qui lui pa¬
rurent suspects. Amenés à la permanence,
ces deux individus furent interrogés et
fouillés. L'un, qui a fourni des e:
tions jugées suffisantes, a été relâché;
quant à l'autre, il a été mis en état d'ar¬
restation, sous la seule inculpation, jus¬
qu'à présent, de port d'arme prohibée. Il
était, en effet, porteur d'un revolver chargé.
Le commissaire de police du dixième ar¬

rondissement, M. Hugon, ayant communi¬
qué les résultats de sa première informa¬
tion à M. Comuan chef de la Sûreté, c'est
K ce magistrat qu'incombe la tache, d'ail¬
leurs ingrate, de retrouver l'agresseur du
couvTeur. Mais pourquoi ce dernier s'ëst-11
refusé à éclairer la justice?

JEU DE BOULES
LE CONCOURS DU BLOC BOULISTE

Ce concours, organisé par les champions boulistes gi¬
rondins sur leur terrain, quai Sainte-Croix, aura lieu
le dimanche 4 juillet prochain. Il se disputera en deux
séries : la Ire Bérie, dite du championnat, comprendra
4 prix; la 2e série, réservée aux perdants des trois
parties du championnat non primées, sera dotée de ô
prix au minimum.
Pour renseignements, s'adresser au secrétariat, 1#

quai Sainte-Croix.

CYCLISME
VELODROME DU PARO

Le Jubilé de Chadeau
La réunion organisée samedi en faveur du coureur

Chadeau a obtenu tout le suocès désirable. La plus vive
manifestation de sympathie lut faite à celui qui fut une
des gloires cyclistes de notre ville et qui encore figure
en bonne place parmi nos meilleures pédales locales,
après une carrière de vingt-sept années, ses débuts re¬
montant à 1893.
Voici les résultats :

Vitesse ; Les séries sont gagnées par Piquemal devant
Dumézil, Cantou devant Beylac, Dumerc devant Apouey,
Luguet devant Laborde. Repêchage, Larnaison.
Demi-finale ; Luguet dovant Piquemai, R. Dumorcq <

vant Beylac, Larnaison devant Laborde.
Finale : 1er, Larnaison; 2e, Luguet; 3e, R. Dumercq

(tombé).
Course de tandems ; Les séries sont gagnées par

Apouey-Delbos, Cantou-Lamaison.
Finale ; 1ers, Cantou-Lamaison; 2es, Apouey-Delbos.
Après ces courses, Chadeau tente le record des 10 kilo¬

mètres que détient Sabathier avec 12 m. 24 s. Chadeau
ne fit que 13 m.
Après cette tentative, Chadeau est l'objet d'une vive

manifestation; des fleurs lui furent remises, ainsi qu'une
médaille en or ofierte par le comité départemental uvé-
fiste.

LE CIRCUIT DU MEDOC
Les intéressés sont informés que la distribution des

prix de ce oircuit, organisé par le Vélo-Club chartron-
nais. aura lieu le mercredi 30 juin, à 20 heures, au siè¬
ge au V. C. C., 4, place Picard.

LES GRANDS-PRIX DE TOURAINE
Les Grands-Prix cyclistes de Touraine, organisés à

Tours le 14 juillet prochain, comportent deux épreuves
sur route : Tune de 100 kilomètres pour les débutants
et l'autre de 200 kilomètres pour les licenciés de TU.
V. F. Ils sont dotés de plus de 3,000 fr. de prix.
Les engagements : débutants, 2 fr. ; licenciés, 3 fr.,

sont reçus jusqu'au 7 juillet, à l'« Echo sportif », 22,
rue de Bordeaux, à, Tours.

LE TOUR DE FRANCE
La première étape Paris-le Havre

Paris, 27 juin. — Le départ du Tour de France a été
donné ce matin à 2 heures, place de la Concorde. Une
affluence assez considérable a assisté à ce départ. Le
temps était d'ailleurs très beau.
Amiens. — Les coureurs du Tour de France sont

passés, à 8 heures, en avance de quelques minutes sur
l'horaire prévu, en cinq peloton d'une soixantaine de
concurrents conduits par Christophe, Alavoine, etc.

Souscription pour les tuberculeux
Nos concitoyens ont répondu avec un remar¬

quable empressement à l'appel de la Fédéra¬
tion des œuvres antituberculeuses de la Gi¬
ronde et ont réservé leur plus généreux ac¬
cueil aux dames qui ont bien voulu aller à
domicile recevoir les souscriptions.
Nous sommes absolument certains que ce

mouvement de libéralité, loin de se ralentir,
ne fera que s'amplifier.
La meilleure manière pour tous de se mettre

à l'abri de la contagion est d'encourager et
d'aider de tous ses moyens une lutte générale,
systématique, antituberculeuse, qui limitera
d'abord, puis éteindra, espérons-le, le terrible
incendie qui consume notre ràce.
Rn présence de l'afflux des souscriptions,

nous nous voyons obligés de publier en plu¬
sieurs listes successivès les noms de nos géné¬
reux donateurs.
Nous rappelons à ceux qui n'auraient pas

été directement sollicités qu'ils peuvent sous¬
crire dès à présent dans nos bureaux; chez M.
Marcillac. trésorier, 10, cours d'Alsace; à la
Banque de France, et dans les principaux éta¬
blissements de crédit.

2e LISTE LES SOUSCRIPTIONS
Mme Begouen, 1,000 fr.; anonyme, 1,000 fr.;

docteur Paul Begouin, 1,000 fr. ; M. et Mme Ch.
Gruet, 1,000 fr. ; maison A. de Luze et fils, 5,000
fr. ; cheminots volontaires, 1,000 fr.; MM.
Cruse fils frères, lft,000 frit-H. de Kat, 500 fr.;
Rosenheim et fils, 500 fr. ; Teyssonnière de Gra-
mont et Co, 1,000 fr. ; P. .Teyssonnière de Gra-
mont, 1,800 fr.; E. Paris et Damas, 1,000 fr.;
Journu frères et Kàppelhôff et Co. 1,000 fr.; A.
Baiilou, 1,000 fr.; Propin, 100 fr. ; les héritiers
A. Lasserre fils, 800 fr.; Edmond Guiraut, 500
fr.; Dupac, 200 fr.; anonyme, 500 fr.; succes¬
seurs de H. Cazanove, 1,000 fr. ; Maurice Cla-
vières, 200 fr.,; Mme Ferbos, 50 fr. ; Chante-
caille et Co, 1,000 fr.; L. Vavasseur frères,
500 fi.; Mestnezat et Co, 2,000 fr.; Barfon et
Guestier, 5,00f, fr.; Margerat frères, 1,000 fr.;
Mme Sorbô. 5,000 fr.; Blanchy et Co, 300 fr.;
Weterwald frères, 1,000 fr. ; établissements
France-Algérie, 1,000 fr.; Gaden et Klipsh, 1,000
fr.; Alban Privât. 1,000 fr.; Th. Skawinsky,
500 fr.; élèves du lycée de jeunes filles, 4.071 fr.;
magasins -des D^mes de France, 2,000 fr. ; Er¬
nest Lévy et fils (Petit Paris), 2,000 fr.; ma¬
gasins de la Belle Jardinière, 1,000 fr. ; maga¬
sins La Samaritaine, 500 fr.; magasins Paris-
Bordeaux, 2,000 fr.; Servan aîné, 5,000 fir.; de
Bordelaise des produits chimiques, 5,000 fr.;
MM. Cruse et fils frères (Moutchtc), 2,000 fr. ;
M. et Mme Descorps (Moutchic), 1,600 fr.; Emile
Petit (Mouchic), 100 fr. ; petite Mîmii (Mout¬
chic), 100 fr.; Cie Tramways de Bordeaux
(Moutchic), 1,000 fr.; M. et Mme Crochepeyre
(Moutchic). 2,000 fr. ; le personnel des jour¬
naux et imprimeries de la « Gironde » (Mout¬
chic), 411 fr. 55; Rôde! et fils frères (Moutchdc),
500 fr,: Dalidet et Co (Moutchic®, 500 fr. ; M.
Wormeser (Moutchic), 1,000 fr. ; M. Briguet
(Moutchic), 200 fr. — Total, 78,632 fr. 55.
Report de la Ire liste, 73,000 fr.. — Tortal gé-
*

al, ""néral, 151,632 fr. 55.
(A svtivre.)

X>a journée girondine
des tuberculeux

Une journée de vente d'insignes a êflé orga¬
nisée par la Fédération des œuvres aiuituuer-
cuieuses de la Gironde, et aura lieu k: diman¬
che 4 juillet, à Bordeaux, et le 14 juillet dans
le reste du département.
Nous ne saurions trop engager "nos conci¬

toyens, petfits et grands, fortunés ou non, à
acheter beaucoup d'insignes et & assurer a
cette journée le très grand succès, qu'elle mé¬
rite.
Nous croyons inutile d'insister, ayant délit

dit à propos de la souscription en cours com¬
bien il était urgent de venir en aiéle aux mal¬
heureux tuberculeux, dont Va nomb re s'accroît,
hélas ! dans des proportions effra yantes.

Fête en l'honneur de Goya
La municirxilité de Bordeaux, la Chambre de

commerce et le Comité de; rapprochement,
franco-espagnol ont organisé une série de
fêtes en l'honneur de Goya.
Mercredi 30 juin, à 10 h. 30 , remise à la ville

de Bordeaux par son aut' sur, M. Mariano
Renliiure, sculpteur, dirbei jeur des musées
d'art moderne à Madrid, d u n médaillon déco¬
ratif. en bronze, du peintre Goya.
A 16 heures, conférence de "M. de Beruete,

directeur des musées du Pr ado, à Madrid, sur
« Goya graveur ». précédée et suivie d'une au¬
dition musicale d'orgue, c omprenant diverses
œuvres de M. Ch.-L- Wid( >r, secrétaire perpé¬
tuai de l'Académie des beà' jx-arts, avec le con¬
cours de Mlle Jacqueline 1 tamat. cantatrice, et
M. F. Clément, violoniste.

, ainsi que de divers
autres artistes. L'orgue se ira tenu par l'auteur,
le maître Ch.-L. Widor
A 20 h. 30, banquet p àr souscription, dans

les salons de l'hôtel de Bardeaux. (Se faire
inscrire chez M. Alioth, secrétaire général, 79,
rue Ducau, jusqu'au 2S juin.;
Jeudi 1er juillet, à 9 ' i. 30, visite d'un chai;

à 10,1). 30, visite de la Foire de Bordeaux; à
12 h. 30, déjeuner intin *>., offert par la Cham¬
bre de commerce; à 17 heures, réception par
la municipalité, dans lec salons, jardins et mu¬
sées de. l'hôtel de ville. :■
Pour assister à ces frit) es, retirer les cartes à

la mairie, division de:; beaux-arts, et chez M.
Alioth, secrétaire génrénal du Comité de rap¬
prochement fronco-e:jp3.gnol, 79, rue Ducau;
chez MM. Feret et fil»;, libraires, v. .vue ne
Grassi, et chez M. MlcfiV.it, libraire, 15-19. Gale¬
rie-Bordelaise.

Comité de rappr ochement framco-
esp;agnol

Los subdltos 'Êspaaioies de residen'tia en
Burdeos podran prorporcionarse en crisà delbr. Aiioth, seciretaâio général del Comitéde A.proximaci on Franco-Espafiola, 'jj9, rueDucau entradas para presenciar, el, miér-coles 30 de ranio, a las 4 de la tai vie, en
el tputro Olympia, 9^ cours Geori jes-Cle-
/rnenceau, la eonferencia de su corni jatriota
el Sr. de Bi jruete, sobre Goya, grab. idor, yel concierto del Sr. Ch. L. Widor.

X.a journée de la c fealopef tte »
L'annonce d'une manifestation de « salo-

pettiste « — le mot nous vient de ' Paris
avait (Attiré samedi après-midi . grand
n,?Iî1,bir0 d,e oui;ieux .aux abords du . <&and-Ihéâ-tre. Une uouzame de jeunes • ?ens vê-
tus d'un pantalon bleu et d'une b' jouse de
mênue nuance ont quitté, à quatre 1 heures
le péristyle et sont partis, en ij dé¬
ployée. dans la direction des al fées de
Towrny.
Devant le nombre si minime des manifes¬

tants, la police renonça à les encai Irer Elle
leur conseilla seulement d'être s; *ges" Ces
jeunes gens n'avaient nullement, < Bailleurs
l'intention de troubler la paix pu blique
On dit même oue leur but n'étai t pas tant

que cela de manifester. Plusieurs avaient
simplement parié de se promener en salo¬
pette dans le centre de la ville : ils ont ga¬
gné leur pari.
Salon des humoristes bordelais
Le salon des humoristes bordelais ouvrira

ses portes le 20 juillet à la terrasse du Jar¬
din-Public au profit de l'établissement du
Moutchic, qui va recevoir les enfants des ré¬
gions dévastées.
Ce salon offrira au public une collection

originale d'oeuvres inédites de nos artistes
locaux, à laquelle viendront s'ajouter quel¬
ques dessins parmi les meilleurs de nos maî¬
tres de Paris.

Bowling Club
A la suite du concours du Bowling-Club

qui a eu lieu dimanche dernier à Bordeaux,
le comité organisateur a remis à M. le Mai¬
re de Bordeaux une somme de 280 fr. pour
les œuvres que secourt son cabinet.

Vols de stupéfiauts
Un Russe est arrêté

L'inspecteqr de la Sûreté Darqué et
l'agent Ardoum ont arrêté samedi un sujet
russe, Alexandra A..., courtier en brooan-
tage, demeurant en garni rue Tustal.
Cet étranger était détenteur de quarante-

sopt flacons de stupéfiants : morphine,
opium, etc., provenant de vols commis,
croit-on. dans des ambulances américaines,
à l'époque où celles-ci s'apprêtaient à re¬
gagner les Etats-Unis.
Au moment où Alexandre A.... appréhen¬

dé à son domicile, descendait l'escalier de
la maison, U laissa tomber volontairement
un papier de ses poches. Les agents
avaient vu son geste; ils ramassèrent le
papier : c'était un titre au porteur de la
Compagnie des chemins de fer du Midi,
5 %, n« 073816.
Le courtier, questionné au sujet de cette

valeur, a balbutié de vagues explications :
il la tient d'uné personne qui la tenait
d'une autre, laquelle l'avait reçue d'une
troisième personne.
Il n'est pas douteux que le titre a été

volé. On ne tardera pas à savoir quel en
était le propriétaire.
Quant au Russe, ii a été envoyé au fort

du Hâ. On évalue à plus die 2,500 francs la
valeur des stupéfiants découverts dans sa
chambre et qui ont été saisis.

«

Un médecin renversé par une auto »
M. Louis Portel, docteur en médecine,

105, rue Françols-de-Sourdis, traversait,
vendredi après-midi, vers quatre heures, le
couirs d'Alsace, quand il fut renversé par
une automobile. Le médecin fut contu¬
sionné au bras et au genou droits.
Il a déposé une plainte contre le conduc¬

teur de l'auto, qui s'est empressé de pren¬
dre la fuite sans s'inquiéter de l'accident
pur lui causé. M. Portel a fourni d'ailleurs
le numéro de la voiture.

Un esafant se noie

Samedi, vers quatre heures de l'après-
midi, ie jeune Henri Désilier, âgé de neuf
ans, demeurant rue Bergeret, 30, ayant vou-
j-u monter dans la gahare de sora père, quaf
Deschamps, est tombé dans le fleuve et s'est
noyé. On n'a pu encore retrouver le corpa
ue ce pauvre enfant.

Une jolie brochette !
Le service de la Sûreté a procédé à l'ar¬

restation de six jeunes gens de dix-huit à
vingt ans qui, vers trois heures du matin,
samedi, avaient cambriolé le bureau de ta¬
bacs exploité place Tourny par Mme Ola-
net. Les inculpés ont fait des aveux. Ils ont
également reconnu avoir volé, dans la nuit
de vendredi à samedi encore, chez M. Pom¬
made, propriétaire du.Bar Finwick, 6, quai
des Chiaartrôns.
La bamde a été envoyée au fort du Hâ, à

la disposition d'un juge d'instruction.
Far le réchaud !

La veuve Marie L..., âgée de quarante-
quatre ans, employée à la Compagnie d'Or¬
léans, demeurant rue Honoré-Picon, a tenté
de mettre fin à ses jours en s'asphyxiant â
l'aide d'un réchaud à charbon de bois
qu'élite avait allumé dans sa chambre. Les
émartations nauséabondes ayant incommodé
les voisins, ceux-ci pénétrèrent dans l'ap
partesment et trouvèrent la pauvre femme
à îaqruelle ils donnèrent des soiras empres¬
sés Son état ne paraît pas inquiétant
Marie L... est atteinte de neurasthénie;

c'est â ce motif qu'il faut attribuer son
acte de désespoir.

Le feu

Un camion-automobile a pris fieu, same¬
di matin, sur le pont de pierre. Les pom¬
piers ont dû être requis pour éteindre les
flammes, qui ont endommagé le véhicule
et les marchandises qu'il contenait.

Mystérieuse affaire
Un blessé est transporté à l'hôpital

Saint-André

Vers deux heures et demie, samedi après-
midi, le nommé Alphonse CalVçra, âgé de
trente ans couvreur, demeuresnt 57, rue
Saint-Jean prenait une consonrmation sur
le zinc dans un débit du quartier de la
place de la Victoire; il était en compagnie
d'un individu qu'on croit être an manœu¬
vre.
Les deux hommes restèrent .seuls, un

instant, dans l'établissement. Soudain, Ion
vit sortir le manœuvre. Il gagna fl'un pas
tranquille la rue Elie-Gintrac, puis, brus¬
quement, partit à fond de train.
Le couvreur Caivera parut à son tour sur

le seuil du débit; il avait la tête ensan¬
glantée. Il ftt quelques pas sur le trottoir,
puis s'affaissa. On le releva et an lui lit
un pansement sommaire; après quoi on le
transporta en voiture à l'hôpita 1 Saint-
André
M Hugon, commissaire de palice du

dixième arrondissement, informé a e.rendit
en hâte au ch-evet du blessé. Celui-ci, prié
Ue donner des Indications sur son ; agres¬
seur déclara n'avoir été frappé p ar per¬
sonne. 11 se borna à dire qu'il état tombé
d'un tramway en marche. Ii cachait la vé¬
rité car au moment de l'affaire il y avait
eu précisément une panne de trams.
ues renseignements fournis par le méde¬

cin de service, le couvreur a reçu un for¬
midable coup porté à l'aide d'un poing-
américain. . .

Un détail intéressant se place ici. AVI. coi-
nuau, chef de la Sûreté, allant : remplir
une mission, un peu avant trois .heures,

Le meurtre de la place du Palais
L'AUTOPSIE DE LA VICTIME

M. le docteur Lande, médecin-légiste, a
procédé à l'autopsie du corps^jjfi Jean Tri-
coche, tué, place du Palais, dhnsTes circons¬
tances que nous avons rapportées.
La mort du garçon de café est due, d'a¬

près les conclusions du praticien, à une hé¬
morragie abondante résultant d'une bles¬
sure à la veine Jugulaire faite à l'aide d'un
rasoir.
Le meurtrier a échappé jusqu'ici à toutes

les investigations policières.

Au Palais

TRIBUNAL CORRECTIONNEL
Présidence d» M. FOURCAUD, vice - président
ENTRAVES A LA LIBERTE DU TRAVAIL
Le 1er ï.-ai dernier, deux travailleurs restes

a bord du « Martinique » furent injuriés pardes grévistes, et bientôt une pluie d'escarbiUes
s *.battit sur eux. La police étant intervenue,
une arrestation fut opérée, celle de Jean Lan-
glois, 26 ».ns, domicilié rue Bourbon. Il avait
< V 1 un d ') non-grévistes : «Je suis extré¬
miste- si tous les autres étaient comme moi,t serais vite a l'eau. »
Jean Langlois a été condamné â un mots

a'emprjsonnemen t.
LE BIEN D'AUTRUI

Jacques riarrama:, 43 ans. et Jean Bourseau,
40 ans, cultivateurs . Aubie-Espessas, sont
accusés d'avoir fracturé la porte du chai d'un
.propriétaire de cette commune et tenté de com¬
mettre un vol à son préjudice. Six mois d'em¬
prisonnement à chacun.
— Edouard Fourcade 23 ans. et Jean Gré-

gory, ?o ans, arrêtée pour vol au camp de
Saint-Sulpice, furent enfermés provisoirement
dans un local-chambre de sûreté. Grégory
démolit un panneau et allait s'évader quand
des gardisus intervinrent.
Le tribunal l'a condamné à deux mois d'em¬

prisonnement.
Edouard Fourcade, à qui était reproché un

vol assez Important de marchandises a été
condamné à trois mois d'emprisonnement.
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Informations
Chemins de fer

MIDI. — La gare Bordeaux-Saint-Jean (P. V.)
informe ies expéditeurs qu'elle acceptera le
lundi 28 courant les expéditions à destination
du réseau P.-L.-M., inscrites dans le groupe III,
du n. 800 au n. 2,000, et le mardi 20, dans le
groupe III du n. 2,001 au n. 4,500.
N. B. — Les inscriptions de fûts vides seront

appelées à leur tour par Brienne.
ETAT (ANCIEN OUEST). — La gare Bor¬

deaux-Saint-Jean (P. V.) informe les expédi¬
teurs qu'elle acceptera le lundi 28 courant
les expéditions à destination de l'Ouest-Etat
inscrites dans le groupe III, du n. 3,701 au
n. 3,800, et le mardi 29, dans le groupe III, du
n. 3,801 au n. 3,900.
N. B.' — Les inscriptions de fûts vides se¬

ront appelées à leur tour par Brienne. Les
expéditions en futailles (vins, huiles, etc.)
seront également acceptées par Brienne.
BORDFAUX-ETAT (rive droite) — Il sera

accepté à "expédition les inscriptions de détail
P. V.. suivant les indications ci-dessous :

1. Le lundi 28 Juin, série B, de 16,400 à 18,500
tour les seules gares de : Saintes, Cognac,
Tonnay-Cnarente, Roctefort, La Rochelle, Niort
ci Nantes
2. I.e mardi 29 juin, série B, de 16,400 è 18,500

pour les seules gares appartenant à ia Compa¬
gnie d'Orléans (ligne de la Bretagne), et ré¬
seaux secondaires s'y rattachant.

3. Le mercredi 30 juin, série B, de 10,400 à
18,500 pour toutes aes gares des lignes de
Saintes ve.s Nantes, Vers Royan, vers Angou
lôme, à l'exclusion des gares désignées au
1° et au 2°
5. Le vendredi 2 juillet, série B. de 16,400 a

■18,500, pour les gares non désignées aux qua¬
tre premiers pa"agraphes
Il est rappelé oue pour toutes les marchan¬

dises acceptées sans inscription, les déclara¬
tions d'expéditions doivent néanmoins être
présentées ar guichet avant d'apporter les
colis en gare.

Ravitaillement civil

Lundi 28 courant, la municipalité fera ven¬
dre : des oignons, des pommes de terre, du
beurre, des fromages, des œufs du pays, sur
las marchés.ci-après : Capucins, Grand-Marché,
marché des-Grands-Hommes, marché ,des Char-,
trôns, marché de Eêrme, marenï de la place
Amédée-Larrieu, marché de la place Montaut
(entrée rue de l'Ecole) :
Oignons nouveaux, 0 fr. 60 le kilo; carottes

nouvelles, de 0 fr. 50 à 0 fr. 60 le paquet; pom¬
mes de terre : vieilles, 0 fr. 50 le kilo; nouvel¬
les, 0 fr. 90 le kilo; beurre de cuisine et des
Charentes, 1 fr. 75 le quart; fromages: de
Gruyère, l fr. 40; du' Cantal, o fr. 90; de Ro¬
quefort. 1 fr. 05: croûte-rouge, 1 fr. 40; de
Hollande, .1 fr. 50 le quart; œufs du pays,
5 fr. 70 la douzaine.

Concours d'emploi d'administrateur
adjoint en Algérie

Le public est informé qu'un concours aura
lieu le 19 juillet 1920, pour l'admission de dou¬
ze candidats â l'emploi d'administrateur ad¬
joint stagiaire de commune mixte.
Les personnes qui désireraient connaître les

conditions de ce concours peuvent se présen¬
ter à la préfecture (Office départemental de
placement).

Chenil municipal
M. Danthez, dresseur du chenil municipal,

informe le public, qu'une chienne noire, race
Groënendal, s'est évadée en gare du Midi de
la caisse ,'amenan. de Belgique. La ête ré-
ptrhd au .iom de « Gist'e » et est prête à mettre
bas. Prière aux personnes qui la trouverait
d'en aviser M. Dapth^z. Récompense.

SSorfleaux-Arcachon

La Compagnie, des chemins de fer du Midi
a l'honneur d'informer MM. les voyageurs que
pendant la période du 25 juin au 9 juillet in¬
clus, les voyageurs en provenance de Bor¬
deaux et à destination des gares de l'embran¬
chement de Lamothe à Arcachon, seront ad¬
mis sans restrictions dans le train 3 (départ
7 h. 27).

La Muse de Mériadeck
Le comité des fêtes Cicé-Mériadeck des 26.,

27, 28 juin courant a désigné la muse qui sera
coiîronnée dimanche, à 4 11. 30, place Méria¬
deck, par le président M. Coste. C'est Mlle
Henriette Gillereau, âgée de 16 ans, l'aînée de
sept enfants. Sès patents demeurent 83, rue
Dalon. Foire aux plaisirs, bals, orchestre, feu
d'artifice, défilés, etc., constitueront, comme
nous l'avons dit, durant ces trois journées,
de sensationnelles manifestations.

Académie des sciences, belles-lettres
et arts

L'Académie des.sciences, belles-lettres.et arts
de Bordeaux tiendra une séance publique le
mard. 29 juin, à vingt heures et demie, au
grand amphithéâtre de l'Athénée, à 1 effet de
procéder è la réception de deux, membres
nouvellement élus. MM. Daniel Guestier et
Louis Barde.
M. de Fortage présentera un rapport sur les

travaux ■ » l'Académie en 1918, et M. Cour-
teault fera une eommun'cation sur la Borde¬
laise il y a trois ceins ans.
Des places seront réservées aux invités jus¬

qu'à vingt heures et demie.

Région économique de Bordeaux
et du Sud-Ouest

Le comité de la Région économique de
Bordeaux et du Sud-Ouest s'est réuni à Bor¬
deaux, les 19 et 20 juin courant, sous la pré¬
sidence de M. Huyard, président. M. Fighiéra,
directeur des affaires commerciales et indus¬
trielles, représentant M. le Ministre du com¬
merce, assistait à la séance;' ainsi que les pré¬
sidents ou délégués des régions de Limoges
et Toulouse.
M. Fighiéra a procédé à 1 installation défi¬

nitive du comité et a mis en relief les précieux
résultats pratiques qu'on peut attendre ue
l'action concertée des Chambres de commerce
groupées par régions.
L'Assemblée, après avoir pris _ un certain

nombre de décisions d'ordre intérieur, a abor¬
dé l'examen des questions portées a son or¬
dre du jour.
Au sujet de l'aménagement du bassin de la

Dordogne et de ses aïfluents, elle a émis ie
vœu que l'administration poursuive en toute
diligence l'étude du texte définitif d'un projet
de loi organisant cet aménagement au triple
point de vue de l'utilisation des forces mo¬
trices, de la navigabilité et des améliorations
agricoles; que les travaux à entreprendre
soient concédés à une Société unique, cons¬
tituée par les soins des Chambres de com¬
merce et autres collectivités ou groupements
intéressés; enfin que, si eu raison de l'ur¬
gence le gouvernement croyait devoir accor¬
der une concession à la Compagnie du P. O.,
cette concession ne soit donnée qu'à condi¬
tion qu'elle fera retour à la Société susvisée
dès sa constitution.
Touchant le projet de construction d un

chemin de fer militaire de Soulac au Boucau,
le comité a réélamé que la ligne projetée,
tout en répondant aux conditions techniques
imposées par sa destination principale, soit
conçue et établie en fonction de son utilisa¬
tion éventuelle pour les besoins économi¬
ques et touristiques, et que toutes les précau¬
tions soient prises pour que le champ de i'r
qu'elle desservira ne puisse faire courir aux
populations aucune sorte de risque.
Diverses autres questions ont été,, soit so¬

lutionnées, soit mises' à l'étude : émission de
bons de monnaie et de monnaie de billon,
création d'une Ecole pratique de l'industrie
du pin, à Mont-de-Marsan; action concertée
des régions en matière économique et fis¬
cale, etc.

Excnteos des brevets de capacité
ire session de i3S0

M. l'Inspecteur d'Académie de ia Gironde
nous prie d'insérer l'avis ci-après :

« Les épreuves des brevets de capacité com¬
menceront à Bordeaux, pour les aspirants et
pour lec aspirantes :

» 1. Brevet élémentaire te 26 juillet 1920;
»2. Erevet supérieur, le 19 juillet 1920.
» Les registres d'inscription seront clos, pour

ïes aspirants et pour les aspirantes ; Brevet
élémentaire. 7 juillet : brevet supérieur, 3 Juil¬
let.

» En ralsor de l'organ'satlon matérielle de
ces différents examens, les candidats sont vi¬
vement " gagés à déposer leuTS demandes
d'inscription avant le 1er juillet.

>. Dans tous les cas et sous aucun prétexte
aucune demande ne sera accueillie après la
date (rffic:ello de la clôture des registres. »

^Caisse pour indemnité familiale
de Bordeaux et du Sud-Ouest

Noua recevons la lettre suivante ;

« (Votre honorable journal a inséré dans son
numéro du 18-19 courant une communication
du ministre du travail relative au.x Catsses
pour allocations familiales.

» Nous prenons la liberté de vous signaler
que ta Caisse pour indemnités familiales de
Bordeaux et du Sud-Ouest fonctionne actuel¬
lement, et que le premier règlement trimes¬
triel des allocations sera fait aux ouvriers et
employés des maisons adhérentes dans le
courant de Juillet prochain.
• La Caisse groupe actuellement vingt mal¬

sons et Sociétés bordelaises ou de la région
représentant plus de 13 millions de salaires.

» Plusieurs demandes d'admission poyr le
prochain trimestre sont en cours- d'examen.

» Toutes demandes de renseignements se¬
ront fournies aux intéressés par le secréta¬
riat de la Caisse ou par celui du comité de
Défense économique et d'action sociale (grou¬
pe des Patrons sociaux), 8, cours de Gour-
gue, à Bordeaux. »

—
«

A la Foire de Bordeaux
Le comité de la Foire porte à la con¬

naissance des adJiérents et visiteurs de la
Foire qu'un bureau pour la prolongation
de validité des billets de chemins de 1er
sera ouvert au bureau du comité de la
Foire, tous les Jours, de quinze à dix-itiutt
heures, à partir du lundi 28 juin.

Un ehaiet séduisant, édifié sur la pince
des Quinconces par la Société anonyme
G. CARDE et Fils de Bordeaux, attire l'at¬
tention générale des visiteurs.
Le constructeur, qui n'en est plus à sa

Eériode d'essai, a su réunir dans cette ha-itation l'élégance et le confort. Construite
par panneaux & doubles parois, elle est la
demeure rêvée sous tous les climats et
en toute saison.
Le système de construction par panneaux

peut donner satisfaction à tous les désirs
et permet de construire la p-etite ou la
grande maison dont on a besoin. De plus,
la méthode d'assemblage tissure la durée
des bois, et procure une maison qui, bien
que démontable, doit être considérée com¬
me une habitation définitive.
Cette heureuse création sera certaine¬

ment fort appréciée des personnes (et elles
sont nombreuses) qui souffrent de la crise
du logement.
A l'intérieur de ce gracieux chalet, la

S. A. G. GARDE et Fils a exposé ses meu¬
bles de luxe, ses meubles démontables bon
marché, ses agrafes scellées, etc., qui atti¬rent de nombreux connaisseurs dans ce
petit palais.

Ne pas quitter la Foire de Bordeaux sans
visiter le stand de la Serrurerie d'Art du
Sud-Ouèst, la Maison GALINA et Cie, si
connue à BORDEAUX, qui depuis la démo¬
bilisation de son chef a pris un nouvel
essor et installé une usine mécanique,
avec outillage spécial perfectionné, chemin
de Birambits, à BËGLES.
A remarquer, les grilles et portails fabri¬

qués en série, lances forgées dans le bar¬
reau et volutes estampées, grilles extensi¬
bles pour magasin.
Cette maison livre vite et bien, à des

prix raisonnables, charpentes, marquises,
vérandas, etc.

Communications

LES BRASSERIES DE L'ATLANTIQUE
La Foire de Bordeaux doit être, dit-on,

la foire spéciale des produits coloniaux et
des produits d'alimentation. Elle doit être
aussi le moyen de révéler au monde des
affaires la transformation que subit notre
ville et son évolution marquée vers le dé¬
veloppement industriel.
C'est en réfléchissant à ces questions qui

intéressent à un si haut point l'avenir de
la cité bordelaise que nous nous sommes
dirigés une fois de plus vers la partie de
la Foire consacrée aux produits liquides
d'alimentation, et que notre attention a été
attirée par le stand des h Brasseries de
l'Atlantique ».
C'est bien là, avons-nous pensé, une en¬

treprise qui répond au double idéal que l'on
entrevoit pour l'avenir de Bordeaux : c'est
une industrie consacrée à la fabrication
d'un produit alimentaire de première néces¬
sité, d'une boisson hygiénique fondamen¬
tale : la bière.
Ce n'est pas ici le lieu d'instaurer une

controverse sur les vertus respectives de
la bière et du vin. Ces deux boissons ont
leur place distincte dans l'alimentation gé¬
nérale; l'une ne fait pas tort à l'autre, et
ils sont légion les subtils dégustateurs de
bons vins qui apprécient la saveur rafraî¬
chissante d'une bière bien faite.
Est-il besoin de dissiper cette légende

inspirée d'un snobisme maladroit et qui
voulait qu'il n'y eût de bonne bière que
celle fabriquée en Allemagne ? De là, cette
manie d'affubler de marques plus ou moins
munichoises les récipients de cette boisson
de production essentiellement française.
En quittant le stand de la Foire de Bor¬

deaux, il est du plus haut intérêt de voir
comment fonctionne, à Bordeaux, une bras¬
serie de tout premier ordre.
Nous nous sommes donc rendus dans ce

vieux quartier de Paludate-Brienne, et nous
avous vu en détails cette usine modèle que
sont les Brasseries de l'Atlanîique. Son ai¬
mable et intelligent directeur s'est mis à
notre disposition avec une complaisance
charmante pour nous expliquer les diverses
phases de la fabrication de la bièTe.
L'usine a er. la bonne fortune de pouvoir,

même aux plus mauvais jours de la guerre,
alors que seviêsaient les restrictions a e tous
genres, alimenter la ville de Bordeaux. Les
amateurs de bocks' ne se sont jamais vus
privés, de lqur boisson favorite.
Que dire' de .l'installation des Brasseries

de l'Atlantique, sinon qu'elle es* parfaite et
en voie de perpétuel perfectionnement. Il
n'est pas une amélioration, pas un progrès
qui ne soient immédiatement appliqués par
la direction. C'est ainsi qu'alor que nous
admirons l'aménagement de l'usine, nous
voyons en cours d'exécution des travaux qui
vont en accroître la commodité et en déve¬
lopper le rendement.
Une voie de raccordement avec a gare de

Brienne est à même d'être établie ; des écu¬
ries, véritables modèles de confort, de pro¬
preté et d'hygiène, où la nourriture est dis¬
tribuée automatiquement, abritent une ca¬
valerie remarquable.
Les véhicules automobiles ne sont pas

pour cela négligés, et il en est toute une sé¬
rie dont la réparation et l'entretien se font
par les propres moyens de l'usine.
Est-il besoin de dire la faveur croissante

dont jouit dans tout le Sud-Ouest la Bière
de l'Atlantique ? Mais sa renommée s'étend
aujourd'hui beaucoup plus loin. Elle est de¬
venue un important produit d'exportation
qui va sur toute la Côte occidentale d'Afri¬
que et dans toute l'Amérique du Sud, porter
la renommée de l'industrie française. C'est
une quantité minima. de quatre-vingt mille
hectolitres, en fûts ou en bouteilles, qui sort
chaque année des Brasseries du quai de
Brienne.
Les Brasseries l'Atlantique n'emploient

que des malts d'orge de la Champagne, de
l'Auvergne et de la Sarthe, c'est-à-dire les
meilleurs.
Ces malts, minutieusement nettoyés, épier-

rés, sont concassés en farine fine, de façon
à obtenir le maximum de rendement.
La farine de malt passe ensuite dans une

salle de brassage, où elle est traitée de la
façon la plus méthodique. Les diverses
trempes sont surveillées bar des spécialistes
experts jusqu'à ce que le moût sucré soit
envoyé dans la chaudière à houblon, où
s'effectue la cuisson définitive.
Les Brasseries l'Atlantique emploient des

houblons des Charentes et de Bourgogne;
d'une finesse et d'un arôme exquis. Ainsi
se trouvent détrônés pour toujours les
houblons allemands.
Les caves de fermentation de l'Atlantique

sont d'une propreté merveilleuse. Les mar¬
mites. et même les murs, resplendissent
d'un éclat incomparable. Les caves de gar¬
de, cloisonnées de liège, sont dee modèles
du genre, ainsi que les salles de soutirage,
d'où la bière sort délicieusement fraîche
et limpide. , .

Les Brasseries l'Atlantique emploient
deux cent cinquante ouvriers et ouvrières.
Nous souhaitons, pour l'avenir industrie]

de Bordeaux, voir éclore nombre d'usines
du genre des Brasseries l'Atlantique, c'est-
à-dire se recommandant par l'excellence
de leurs produits, la perfection de leur ou¬
tillage, l'intelligence de leur direction et
la bonne volonté du personnel.

o

Petite Correspondance

ANCIENS MILITAIRES _TT„

ASSOCIATION DES OFFICIERS DE RESERVE ET
DE TERRITORIALE. — Les membres de l AMCWiation
sont informés que l'assemblée générale stetatafre aura
lien le lundi 28 juin, à l'Athénée municipal, rue des
Trois-Conils.
OFFICIERS DE RESERVE ET DE TERRITORIALE.

Les membres do l'Association sont informés que
l'assemblée générale statutaire aura lieu le lundi £&
juin, à 20 h. 30, à l'Athénée municipal, rue des frols-
Conils. Présence utile en raison des question» a traiter.
ASSOCIATIONS DIVERSES
HARMONIE DE L'ECOLE LAÏQUE DE SAINT-AU¬

GUSTIN (Ecole gratuite de musique). — En vue de la
reprise des cours de solfège, les parents peuvent mire
inscrire leurs enfants au bar Blondy, place de I Eglise
Saint-Augustin, siège provisoire du oomité.

PUBLICATIONS PÉRIODIQUES
LE a MONITEUR AGRICOLE»

Sommaire du 27 juin : Comité pour l'amélioration dea
semences : réunion t Toulouse du vendredi 18 Juin,
réunion dn comité de Bordeaux à la Bourse de com¬
merce, mardi 29 juin, à 15 h. — Compte rendu de no¬
tre excursion à la ferme expérimentale de neo-çuiture
de Villardonne! (Aude). — Les Fermes modèles de
France è visiter. — Notre ooncours du plus bel épi .de
1920. Revue de la Semaine. — Mercuriale des
et farines. — Abonnement 25 fr. par an. — Bureau^
32, rne de Lyon, Bordeaux.

LA s SEMAINE DE BORDEAUX a

Lire dam le nouveau numéro de la « Semaine de
Bordeaux s : Le Courrier de partout. — "On Monolorue
inédit de notre compatriote Félix Gallpaux. — O1
ques principes de beauté pour nos élégantes Borde -ai¬
ses. — La Critique de la presse. — Les Echos of la
semaine. — Renseignements sur les spectacles cj la
semaine aux théâtres Apollo et Bouffes.
La s Semaine de Bordeaux » est en vente pa- -ont.

— IV. 30. — 1. Oui. — 2. Non. — 3. Faites op¬
position en renouvelant votre signification
par huissier. — 4. Oui, la même chose.

— M. C. 35. — 1. Adressez votre lettre à la
Chambre (ies députés. — 2. Le ministre des
travaux ptiblics est M. Le Trocquer, 244. bou¬
levard Saint-Germain.
— L. Papin, infirmier militaire. — Adres¬

sez-vous a la sous - intendance, cours de la
Marne.

— J. P. 572, Arcachon. — Il faut que le père
et la mère soient d'accord.

— Evelina. — Vous conservez tous vos droits.
— Louis Baudou. — Oui. pourvu qu'il fasse

signification trois mois avant l'expiration du
bail.
— Abonné 12.74. — 1. Oui, si cette clause est

dans le bail. — 2. Faites opposition.
— Licette C. — 1. Il faut que votre ami fasse

une demande à la mairie s'il a reconnu l'en¬
fant. — 2. Depuis quand êtes-vous dans la
maison ?

„

— Une dactylo. — Vous ne pouvez rien faire,
tarnt que la situation n'est pas régularisée et
le divorce prononcé. — 2. Pour la première
question, il faut voir un notaire.

_ E. E. — Il faut que la commission arbi¬
trale juge la question. — 2. Il y a matière à
procès. Voyez un avocat.

— Chatelard. P. F. — Adressez-vous a l'ins¬
cription maritime •

— D. R-, 363. — Oui, en passant une visite.
Voyez au bureau de la place.

— 6,009. — 1. L'Association. — 2. Oui. — 3.
Non, il n'exempte pas 6on associé.
— Alfred. — La question est à l'étude.
— F. z„ 80. — Lui donner congé par huissier.
— E. D., .131, Biarritz. — Non, vous ne le pou¬

vez pas.
— Veuve L..., rue de Bègles. — Oui, adressez

une demande à la Compagnie d'Orléans, rue
de Londres, à Paris.

— A. C. 14, Bordeaux. — C'est une simple
formalité pour le point de départ de votre
prorogation de deux ans. Vous n'avez pas à
vous en inquiéter puisque vous avez fait la
signification légale en temps vpiflu.
—-Béhobie L. J. B. — Il faut faire régler

l'affaire par la commission arbitrale. Voyez
le juge de paix.

— L oncle Albert, 1,678. — Il peut demander
à changer de corps en invoquant le motif
dont vous parlez. Qu'il s'adresse à son capi¬
taine.

— Jane n. 1. — 1. Ouj. — 2. Vous devez payer.
— 3. Oui, s'il h'obtient pas la remise de cet
Impôt.
— Retraité du P.-O. — Non.
— M. M., 60. — Si vous n'en avez pas fait la

demande, vous ne pouvez pas toucher l'allo¬
cation.

— Paul Lacaze. — Oui. s'ils sont morts en
service commandé.
— Paul-Pierre. — 1. Date de la décision du

ministre. — 2. Non. — 3. Oui. — 4. Il laut le
demander à la sous-intendance. — 5. Cours
de la Marne.

MAITRE-JA.CQUES.

Les Parfums Bichara sontpartout

Chronique Théâtrale
GRAND-THEATRE

Dimanche, & 8 b. 30, «le Vieux Marcheur ». &veo Al¬
bert Brasseur.
Lundi, en soirée, à 8 h. 30, dernière représentation

« le Vieux Marcheur », de Henri Lavedan, de l'Aca-
aemie Française, avec M. Albert Brasseur. Cette co¬
médie spirituelle et d'une folle gaîté, dont plu¬
sieurs centaines de représentations n'ont pas altéré te
succès à Paris, sera interprétée par le roi du rire, M.
Albert Brasseur, 1e légendaire interprète du rôle du
sénateur Labosse qu'il a créé à Paris et où il est
inimitable. Mmes Jane Sabrier, Lucile Nobert, Dex-
milly et MM. Gouget, Pasquali, Coquillon, Valbret, etc.,
complètent une distribution de toute première valeur.
Au 3e acte, grand défilé, pompiers. Fanfare, Sooiété de
gymnastique, etc. — Jeudi 1er juillet, « l'Aiglon ». d'Ed¬
mond Rostand, en matinée à prix très réduits pour ly¬
cées, collèges et institutions. — Locations ouvertes.

APOLLO-THEATRE
Voulez-vous trouver de la fraîcheur, passer une soirée

agréable, dans une salle aérée par de puissants venti¬
lateurs, applaudir un délicieux programme « Miquette
et sa Mère », et « la Guerre en Pantoufles », qui seront
joués pour la dernière fois dimanche et lundi, par la
compagnie F. Galipaux. Rideau à 8 h. 30 précises. Mar¬
di, soirée de grand gala : « La Petite Fonctionnaire »,
trois actes de A. Capus, de l'Académie française; F.
Galipaux (1e vicomte); S. Goldstein (Suzanne). Le spec¬
tacle commencera par « Aux Autobus de la Trinité »,

BOUFFES-CASINO D'ETE
La plus gaie, la plus riante, la plus gracieuse, la

plus comique, la plus chantante des opérettes, c'est :
a Moins veuve que Joyeuse », la parodie de la « Veuve
joyeuse », qui triomphe aux Bouifes, dans la salle la
plus fraîche de Bordeaux. La direction n'a rien ménagé
pour que la création de a Moins veuve que Joyeuse » fût
de tout premier ordre. Interprétation, mise en scène, dé¬
cors et costumes, et « les Natta » constituent un specta¬
cle des plus agréables. Location, au hall de l'Apollo.

TRIA NON
Trianon n'a pas eu besoin de suivie la vague de bais¬

se pour offrir des places bon marché à ses fidèles spec¬
tateurs. Tout le monde sait que c'est à la revue : «Non,
sans blague », qu'on trouve les fauteuils les plus con¬
fortables aux prix les plus abordables. C'est à Trianon
qu'on passe la soirée la plus divertissante et la plus
attrayante, tout concourt pour plaire et charmer. La di¬
rection prépare pour juillet des surprises sensationnel¬
les. Retenir ses places a la location de 1G à 6 h.Tél. 47-16»

CASINO l>ES QUINCONCES
Ce soir, représentation de grand gala. Lundi, pre¬

mière de la nouvelle scène sur « la Vague de la Bais¬
se », interprétée par Géo Lastry, Fïagsy, Marthès, Ta-
nola et Ninon Farnèze.
Les nouvelles danses et ballets, intercalés dans 1e

merveilleux finale « le Dancing », ont été des plus
goûtés et ont obtenu un triomphe à la soirée de sa¬
medi. Des applaudissements enthousiastes et sponta¬
nés saluent chaque soir l'apparition dea principaux dé¬
cors

SCALA-THEATRE
Voici venue la dernière semaine de « la Folle Esca¬

pade », qui n'a cessé, depuis près d'un mois, d'obtenir
une faveur méritée. Tout le monde voudra revoir cette
œuvre charmante et ses excellents interprètes. Loca¬
tion sans frais.

AEUAMBRA-THEATRE
Grâce au cours d'eau, le petit Goave passant sous la

scène même, aux vastes dimensions de la salle et de
ses dépendances, a ses jardins ombragés, l'Alhambra
ajoutant à l'attrait d'un spectacle intéressant et varié
celui d'une fraîche atmosphère est le lieu de distrac¬
tion idéal. Sur la scène, Dufleuve, le populaire chan¬
teur comique dans ses chansons nouvelles. Lundi, nou¬
veau programme : a Tête à tête », fantaisie.

ALC.YZAH
Jean Flor, la grande vedette parisienne, .pour faire

plaisir à tous ses admirateurs, chantera Ses anciens
succès. «P apa, Maman et Moi » amuse tout le monde ;
musique originale, interprétation parfaite, livret spiri¬
tuel. Il faut voir ce spectacle.

SAINT-PUOJ ET-OINEAîA
Nouveau programme : « La Ruse et l'Amour », su

perbe programme.

OL Y M PIA-CINEMA-PALACE
succes considerable. — Lundi, en soirée: «Le

Diable Ermite », comédie ; « Innocente et Coupable »,
drame ; « Impéria », 6e épisode (la lumière dans la

£rison) ; «Actualités»; «la Foire de Bordeaux, etc.ocation : Téléphone 13-38.
AMERICAN-PARU

L'animation la plus jçyeuse règne_ constamment dans
ce délicieux établissement. En matinée, thé-tango; en
soirée, cinéma et dancing en plein air. Piste patinage.

BAL A LA SALLE FRANKLIN
L'Association des a Camarades de Combat »,

dont les heureuses initiatives se multiplient,
avait organisé samedi soir, en l'honneur dè
la libération de la classe 1918, un grand bal
à la salle Franklin.
Une nombreuse et élégante assistance s'é¬

tait rendue à cette fête, qui se prolongea fort
avant dans la nuit au milieu de la gaieté gé¬
nérale. Des projections lumineuses et une ba¬
taille de fleurs très animée complétaient le
programme. Tout contribua ad succès de
cette charmante réunion, dont le bénéfice
profitera à la caisse de secours de la mutuelle-
maladie de l'Association.

CONTRE LA VIE CHERE
La manifestation contre la vie chère organisée par

quelques jeunes gens de Bordeaux a été très réussie.
De cette manifèstation restera un souvenir, car la sa¬
lopette, danse nouvelle, qui sera la nouveauté de la
saison créée à l'Alhambra par le professeur Maxio et
sa danseuse, a obtenu le plus gros succès. Déjà de
nombreux amateurs de danses nouvelles sè sont fait
inscrire à l'Alhambra, et tous les soirs une démonstra¬
tion de cette création est ; faite à chaque séance de
danse par le professeur lui-même

~ÉT -A-T CIV t;T>
DECES du 26 j"!11 '

pi,-on 46 ans, rue Leooc«j 80.fSn Baron 57 ans, rue Poyeiime, 42.
Herre Lasserre, 76 ans, rue Duion, 80.

CONVOI fUNÈBRE et W.. Louis Dusseau'
Dusseau^prtentrSrs'am^^Jron'nàrisanres'qjj«rsrîis""*
» sriraari ÎÏSf S,T4te

bOnt6e0reunlralloia iteaJson mortuaire, rvw
nurov 14 à neuf heures trois quarts, d'où lq
convoi funèbre partira ». dix heuresun quart.

11 ne sera pas fait d'autre Invitation.
pompes Funèbres Génés-ales (service de Bègles)

CONVOI FUNèWe Lyonnet, M. et Muîa
sister aux obsèques de w„uu__

Mme Henry COPIN-LYONNET,
leur épouse, mère, belle-mère et grand'mère,
nul auront lieu la lundi 28 ium. en 1 église
OiTsearéunira ària maison mortuaire. L rue

T hôte/ à huit heures un quart, d'où le convoi
funèbre partira ô, huit heures trois quarts.
Il 11e sera pas fait d'autre invitation.

Pompes funèbres munie., il et 13, r. Beljort.

CONVOI FUNÈBRE famille prient amis
et connaissances d'assister aux obsèques de»

M. Gustave MILLET,
nul auront lieu le lundi 28 courant en l'église

', URéSuteonCà "a'maison mortuaire, 35 rue Fur-
tado à une heure et demie, d'où le convoi
funèbre partira à deux heures.
Pompes funèbres gônêr.. 127, c. Alsace-Lorraine
îiitinirnCAIDC M. Antoine Foata, phar.ANNlVERSAînt macien de 2» cl. de la
marine élève à l'Ecole de santé navale, et saSmiilp (Aîaccio)- M. Robert Pierrat, médecin
d?2«â. delà marine, élève ù l'Ecole t* santé
navale et sa famille, Aix-en-Provence, Haute-vâle, Vient leurs amis et connaissances d«
vouloir bien assister le 28)mn 1920, àdir,
heures, en l'église paroissiale Samni; - BScolas,
à la messe anniversaire dite pour le. repos
de l'âme de

p/jme veuve M- RAIMOMll,
leur grand'mère et grand^e*.^
Le présent avis tient lieu de faine ©art.

lEMINGTON
Machines à écrire

DERNIER MODÈLE

Livraison
immédiate

Remington Typewritei
Company

10, allées de Tourny
BORDEAUX

Grande Boucherie deBordeaux
LUNDI SS JUS91

Mouton français, le V2 kil.
Ragoût, Epaule »'00
Toutes Côtes, an choix -5' »

-«>•-«*

nniniRfR rapides, A^dT'Y»^USmUOuLV Ex-Fr* de la Sûreté et Dr en droit, Dr\
(Consultât, gratuites, Bureaux : S4, rue Rohan, Bopàcau*).-
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RASPOUTINE ET LE KAISER. — Un vol.
5 fr. chez tous les libraires et à l'Edition
Française Illustrée, 30, rue de Provence,
Paris.

La vérité sur l'existence diabolique et
l'assassinat de Raspoutine est connue dé¬
puré la publication par M. William Le
Queux de son « Histoire extr^o dinaire et
véridique -de Raspoutine, le Moine scélérat »;
voici que du même cerveau, qui fut, com-

; me on le sait, l'organisateur du contre-es.
I pionnage anglais, viennent de paraître les
révélations sensationnelles de l'existence ca-

- chéa du kaiser et du kronprinz sous le ti¬
tre : « les Secrets de Potsdam. » Sous une
forme romanesque, c'est un morceau d'his¬
toire authentique et passionnant.

WTiT'wi|injT '.'!HT'TÇ

BLOCTUBE

ROBINET
DE LA

Tél. 35.16. ÏMR!Â&£S 30, rue St-Baur, Bx '
Louez les plus BELLES AUTOS chez FAULKNER

SPECTACLES du 2/1 juin
GRAND-THEATRE. — 8 h. 30 . le Vieux Mare
cheur.

APOLLO. — 8 h 30 : Miquette et sa Mère.
BOUFFES - CASINO D'ETE. - 8 h. 30 : Moins
Veuve que Joyeuse.

TRIANON. — 8 h. 30 -, Non, sans blague !
revue.

SCALA. — 8 h 30 : La Folle Escapade.
CASINO DES QUINCONCES. — 8 h. 30: Eh bien,
dansons ! revue.

ALHAMBRA. — 8 h. 30. Dufleuve.
ALCAZAR. — 8 h. 30 ; Papa, maman et moi.
ALHAMIiltA-DANCIN'G. — Apérit.-conc. dans.;
jardins; entr. grat. Mat. et soir., grand bal.

AMERIC.VN-PARK: Patinage. Bal. Cinéma.
SKATING-PALACE. — 8 h. 30: Patinage et bal

VICTOIRE
BREVETÉ

Il n'éclabousse pas.
Sa poignée est bien

à portée de 1?
main.

Son débit se règle
d'après ia pres¬
sion.

Toules ses pièces
sont prises dans
ia masse du mé¬
tal.

Il est d'un
nettoyage aisé

IL EST FRANÇAIS-IL EST
(Chez tous les Plombiers)

FoiredcBordeaux, Bâtimant H. Comptoir M

DÉPOSÉ

JOL|

COMMERCE - MARINE
BOURSES DU COMMERCE
CAFES, j— New-York, 25 jtaiu. — Disponible, 14 1/2

(14 1/4). S
llio-de-Janeiro, 25 juin. — Recette du jour, 6,000. —

Change sur Londres, 14 17/32. — Standard n. 7, 10,800.
— Stock, 285,000.
Santos, 25 juin. — Recette du jour. 1,200. — Standard

n. 7, incoté. — Stock, 1,660^00.
Sao-Paulo, 25 juin. — Recette du Jour, 12,000, —

Par décision de la commission, le Standard Santos n. 4
est incoté et le n. 7 supprimé.
Le Havre, 25 juin. — Terme. Cours de 10 heures ;

juin, 187 25; juillet-août, 184; novembre, 174 50.
CAOUTCHOUCS. — Plantation Crêpe n. 1, disponi¬

ble, 2 sh. 1 1/2. — Para dur disponible, 2 sh. 0 1/4.
Parte, 25 juin. — Plantation, 11 50; livrable, 12. —

Para, 12 75. — Congo noir, 8 50. — Congo rouge, 7. —

Soudan, 8 75.
COTONS. — New-York, 25 juin. — Disponible, 38 25;

juillet, 36 05. — Recettes du jour : Ports de l'Atlanti¬
que, 10,000; du Golfe, 3,200; intérieur, 2,000; du Pacifi¬
que, 2,000. — Sorties, 5,000, dont 2,000 pour le Conti¬
nent.

Liverpool, 25 juin. Juin, 24 41; juillet, 23 87; août.
23 46; novembre, 21 78.
Le Havre. 25 juin. — Terme. Cours de 10 heures :

juin,,, 547; juillet, 545; août. 538; novembre, 504.
FRETS. — Londres, 25 juin. — Le marché est tou¬

jours très calme. Dans le secteur des Etats-Unis, on
cote 16 dollars 1/2 pour les chargements de charbon à
destination des ports français de l'Atlantique, et de
14 à 14 s. 6 pour les chargements de grains pour la
même destination. Les marclL charbonniers anglais
sont calmes et içactifs. On a fixé pour chargement à
Bayonne à destination du canal de Bristol l'affrètement
d'un vapeur de 2,000 tonnes à T1 ah., chargement le
1er juillet.
LAINES. — Le Havre, 24 juin. — Terme. On cote en

nouvelle baisse: juin, 1,310 (1,330); iuillet, 1.290 (1,310);
août, 1,260 (1,280) ; novembre, 1,180.
METAUX. — Antimoine. — Londres, 25 juin. —

60 liv. (60).
Argent. — Londres '*» juin. — Comptant, 50 1/4

(50 1/4).
New-York, 25 juin. — Américain, 29 1/2; étranger, 90.
Cuivre. — Londres, 25 juin. — Comptant, 83 7/6

(84 10): è. 3 mois, 86 2/6 (86 51.
New-York, 24 juin. — Electrolytique : disponible, 18 1/4

k 18 3/4; futurs 19 à 19 1/4.
Etain. — Londres, 25 juin. — Comptant, 245 5 (247 15);

h 3 mois, 248 (250 15).
New-York, 24 juin. — Détroits, 49 cents.
Or. — Londres, 25 juin. 103/7 (104).
Plomb. — Londres, 25 juin. — Comptant, 31 (32 5) ;

livraison éloignée, 32 10.
Zinc. — Londres, 25 juin. — Comptant, 39 10 (39 15);

livraison éloignée. 4J 5 (41 10).
OLEAGINEUX. — Marseille, 24 juin. Graines :

arachides décortiquées à sec Coromandel, 200; ordinai¬
res, 165. — Mozambique, 205 à 210; ricins, 130; sésames
de Chine, 230. — Graines de lin du Maroc brut pour
net, 160.
Huiles de graines à fabrique, pas de cote. Affaires

nulles.
Tourteauz : arachides, 48 k 56; sésames, 50 à 52; col¬

zas, 48; lins, 81; pavots blancs, "51; coprahs, 54; palmis¬
tes, 34; ricins, 30, 1e tout aux 100 kilos, pris en fabri¬
que nu par wagons de 10 tonnes minimum.
POTEAUX DE MINE. — Dax. 26 juin. — Sans chan-

gement.
SALAISONS. — New-York, 2j juin. — Saindoux :

Prima W. st., 20 40 (20 47). _ Middle W., 20 35 à 20 45.
Chicago, 25 juin. — Saindoux : juillet, 20 25 (20 32) ;

septembre, 21 27. — Porcs : juillet, 33 55; septembre,
35 85. — Ribs : juillet, 17 00; septembre, 18 07. —
Bacon (lards), 17 à Ji. — Porcs : légers, 15 à 15 90;
lourds, 14 50 à 15 60. — Recettes du jour en porcs :
Central-Ouest, 85,000; Chicago, 30,000.
8UIFS et GRAISSES. — Londres, 25 juin. —. Suifs

australiens, sans changement.
SUCRES, — Londres, 25 juin. — Java blanc, sans

changement.
Paris, 25 juin. — Cours des ventes déclarées à la

Chambre syndicale, pas d'affaires. — Stock à Paris te
24 juin, sans changement à 40,821 sacs.

TRIBUNAL DE COMMERCE DE BORDEAUX
du 95 juin

LIQUIDATIONS JUDICIAIRES
Vérification de créances

Des sieurs Montauban, son fils et Augé, né¬
gociants à bordeaux ; — du sieur Léopold Mon-
taubau; du sieur Edouard Augé, négociants
à Bordeaux; — du sieur Wilfrid, Héraud, fa
bricant de courroie., à Bordeaux : le mercredi
7 juillet, à 2 heures V6-
Du sieur Johannès Broally, entrepreneur de

transports & Bordeaux : le jeudi 8 juillet, à
-. heures.

CONCORDATS
Des sieurs Héraud Vauvert et Escande fabri¬

cants de courroies à Bordeaux; — du sieur
Félix Bricou, confectionneur à Bordeaux • le
mercredi 7 Juillet, à 3 heures.

« FAILLITES

Vérification de créances
Du sieur Jean Beilon, mécanicien h Riannne.
fort . le mercredi 21 juillet à a heures.

CHRONIQUE l¥lARIT 8IVI E',
CHARGEURS REUNIS. — Le paquebot « Europe f,

venant de Bordeaux, Dakar, etc., a touché à Port-Geni
til (Cap-Lopez) le 22 juin, en route pour Matadi.
— Le paquebot « Tchad », venant Ue Bordeaux, dw

Sénégal, etc., est arrivé à Matadi le 22 juin.
— Le paquebot mixte « Ceylan », venant de La Pla-

ta, de l'Uruguay et du Brésil, a été signalé passé ai;,
large de Fernando-Noronha le 26 juin, en route pou
Dakar, Ténériïfe et Bordeaux.
HAVRAISE PENINSULAIRE. _ Le vapeur postai

« Ville-du-Havre », ayant terminé ses opérations d«
chargement, a quitté les apponte: nts de PauillacJ
dans la nuit de samedi à dimanche, à destination du
Madagascar et de la Réunion (via Marseille). avec un»'
cargaison de 3,500 tonnes de diverses marchandises.

LE PAQUEBOT « STYSHA »

Le paquebot interallié « Styria », confié en géranc<r
à la Compagnie Générale Transatlantique, ayant tex*1
miné ses réparations, a quitté son posfe et s'est amar¬
ré samedi après-midi au quai Carhot, près du ponlt
transbordeur, poste occupe précédemment par Ifl
« Martinique ».
— On procède actuellement aux derniers aménage*

ments de ce vapeur, dont le départ pour le Maroc ■es/
prévu pour le 3 juillet.

DEPARTS DES COURRIERS D'OUTRE-MER
Courriers à poster le 29 juin pour les destinations sui¬

vantes :
Port-Saïd, Colombo, Rangoon, Pondicherry, Calcutta^

ftladras, Karachi, Bombay et les Indes anglaises, dé¬
part du paquebot « Leicestershire », de Marseille, le le:r
juillet.
Dakar, le Sénégal, Buenos-Ayres et l'Amérique du Sudte 'M?

départ du paquebot « Espagne », de Marseille, le le» 1
juillet.
Madôrè' et l'Afrique du Sud, départ du paquebcl

a Walmer-Castle », de Southampton, le 2 juillet.
MOUVEMENT DES PAQUEBOTS-POSTES

Arrivés. — LE HAVRE : 25 juin, st. fr. Hudsonft de la
Nouvelle-Orléans.

MARSEILLE : 25 juin, st. angl. Oxlordshire, des Indes,.
HAIPHONG : 21 juin, st. fr. Docteur-Pierre-Benoist, d«

Marseille.
SHANGHAI : 25 juin, 6t. fr. Porthos, de Yokohama a

Marseille.
BUENOS-AYRES : 24 juin, st. fr. Fort-de-Vaux. dx»

Havre.
Passé. — CAP-RACE : 25 juin, st. lnter. fr. Léopoldina*

de New-York au Havre.
LANDS-END • 28 juin, st.. fr. La-Savoie, de New-York

au Havre.
Parti. — MARSEILLE : 26 juin, st. angl. Morca, p..

les Indes, la Chine et 1e Japon.
VAPEURS LONGS-COURRIERS

Arrivés. — OOTONOU : 22 juin, st. fr. Saint-Michel dui
Havre.

MAJUNGA : 22 juin, 6t. angl. Bage, de Marseille.
NOUMEA : 24 juin, s\ fr. Saint-Louis, de Sydney.
MONTREAL : 25 juin, st. angl. Baydouglaus, de St-Na1-
zairo.

Parti. — NEW-YORK : 23 juin, st. ara. Sarcoxie, pi. \
Bordeaux.

VOILIERS LONGS-COURRIERS j

Arrivas. _ ANTOFAGASTA : 23 juin, nav, fr. Carolimj
de Dunkerque.

VAPEURS CABOTEURS
Arrivés. — DOUVRES : 25 juin, st. ang. Tetuan-/ de
Newcastîe à Bordeaux.

BARRY : 24 juin, st. norv. Bravore, de Bordeaux.
CARDIFF : 24 juin, st. belge Edmond-Troppez et st

norv. Skjoldi,. d'Arcachon.
NANTES : 26 juin, st. fr. Suzanne-et-Marie, de Ham¬

bourg k Bordeaux.
Partis. _ PORT-TALBOT ; 24 juin, nav. fr. Bonne-
Tante, p. Bayonne.

SWANSEA : 24 juin, nav. fr. Marie-Reino-des-Anges, de*
NOUVEAU NAVIRE

La Compagnie des Chargeurs Réunis vient de rece-,voir en gérance le vapeur allemand « Kagera ». dei)7,085 tonnes, construit en 1917. et qui sera affecté à ses)lignes de 1 Amérique du Sud.
♦

BORDEAUX, ii juin
Montés. _ APPOINTEMENTS DE I.OEMONT • «t I
S pJlke0' d8 HUU' - T)nnd ,r' Jean-BÏptiste. de' 1

APPONTEMENTS DE QUEYRIES : St. norv. AJstad,de Rotterdam.

nn a t11? nmo vtrtptks ci S_t. norv. Bromma, d'iVnvers.
n«+ LOUIS-XVTII : St. inter. fr. Arucas, de Hull.Ont fait leur déclaration de descente. St. fr. Map.
timque, p. Casablanca; nav. fr. Mousquetaire, p.
Saint-Pierre-et-Miquelon, — St. ara. Moosabee, p.
Norfolk. — St. ang. City-of-Dortmund, p. Garston;
Esrol, p. Newport-News.

PAUILLAC, 26 juin
Monté. — St. norv. Coruna, de La Pallice.
Aux appontements. — St. fr. Gassard. de Port-Talbot*..
Hercules, de Tonnay-Charente. — St. ang. Bay-Ver--
dun, de Rosario; Beverley. de Bordeaux. — St.-
norv. Start, de Bayonne; Rundelsfjord, de Rotter¬
dam.

Rade de descente. — St. fr. Ville-du-Havre, p. hw
Réunion. — Nav. dan. Grube, p. Swansoa.

LE VERDON, 26 juin
Mis en mer. — St. esp. Principe-de-Astur.Tas; Com---
postela, p. Bilbao. — St. fr. Martinique, p. Casa¬
blanca. — St. ang. Luque, p. LiverpooL — St. esp.~
Ambos, p. Pasajes. — Nav. ital. Luisa-Verdorame;,
p. Gênes. — St. norv. Skart, p. Barry.
MAREES A BORDEAUX DU 28 JUIN

Pleine mer : Matin, 4 h. 45; hauteur, 4 m. 20. SoÏY.
17 h. 12; hauteur, 4 m. 25.

Basse mer : Matin, 0 h. 22; hauteur, 0 m. 05.. Soir.
13 h. 5£U hauteur. 0 m. 0Û.

>



FOIRE SUÉDOISE
GOTHEMBOURG

• 5-11 Juillet 1920 '

toutes les branches de l'industrie suédoise sont représentées à la Foire.La meilleure occasion pour acheter les produits suédois.Communications très pratiques avec l'étranger.Le logement des voyageurs est assuré par un service spécial de la Foire.
t,-i,,.mL<"0mTr''ss^Jia' ^ F°'re envoie gratuitement cartes d'invitation et ins-
évtaUuehs ^°Ur er des chambres, ainsi que tous autres renseignements

Les visiteurs bénéficieront de facilités spéciales pour les formalités suédoi¬ses de passeports.
Adresse Postale et télégraphique : MASSAN, GOTHEMBOURG (Suède).

| 'EXPORTATEURL FRANÇAIS IV

Guérison en 1S Jours
Eczéma.Varices. Hémorroïdes. Constipation.Ulcères
.variqueux. Retour d'âge.Métrite.Salpingite Estomac
Migraines mauvaise circulation du sang .Reins
Coliques hépatiques . Foie Par /es

PILULES VEGETALES dei ABBAYE de CLERMOMT
VÉRITABLE JOUVENCE

^Brochure et Rens'.'gràt?c.timb?de 0é25. L'essaJ d'une boite vous convaincre
Làb - THÊZÊE à LAVAL iMAri/we 1 etdàns toutei Phàrm"tiPrix7fi ^
Pharmacie BOUSQUET, RIVIÈRE, 8, rue Sainte-Catherine, BORDEAUX

Représentants et Dépositaires
Pour la vente des moteurs à gaz, huile, essence
et chaudières sont demandés par le Comptoir
International, 3, avenue du Coq, Paris.

(le voyagez m sans l'Indicateur P.G.

LA LAXI-CONFITURE
le plus agréable des purgatifs et des laxatifs

offre gratuitement le
barème des NOUVEAUX TARIFS POSTAUX

Adresser demandes
Parle, province, étranger,

à M. MERCIER,
Pharmacien, 8, rue Bachaumont, Paris.

Organe de la production nationale
acheteurs

Ho du i4 juin i Extrait du sommaire
Le problème du logement ouvrier : M. AJam.

— Le proç-iamme économique national d'après
guerre; J. Hayem. — Le vin de France! E.
ë?rtwe-, ~ Bordeaux grand marché français ;Ph. Malvezin. — La France d'Asie : G Salé —Notes et remarques: L. Vaudecrane. — LesEtats-Unis protègent leur commerce d'expor¬tation : L- Chassaigne. — A propos du concoure
Lepine : G. Lainel. — Une mode nouvelle : P deTrêvières. — Le marché chilien. — L'arbitrage
Obligatoire : a Haye. — Contribution extraor¬
dinaire sur les bénéfices de guerre : H. Ualay:La Foire de Bordeaux. — Nouvelles économi¬
ques du Monde entier. — Les livres : G. Salé
Le Théûtre : L. Roubaud. — Chronique doua¬nière. — L'Œuvre française en Indochine. — LePort de Saigon. — Le Laos. — Le royaume du
Cambodge. — L'Annam. — Quelques renseigne¬ments sur l'Indochine. — Jurisprudence com¬merciale : J.-E. Gueullettc. — Bulletin finan¬cier — Les brevets d'Invention. — Cours offi¬
ciels des grands marchés. — Mouvement ces ba-
L(aux- ZI Formations, modifications de Socié¬tés. — Offres et demandes d'articles, de repré¬
sentations, etc. — Dernière heure.

Le N° avec supplément ; 1 fr» 60
L, rue Taitbout, PARIS, et dans tous

les kiosques
Abonnements, France et Etranger

UN AN (52 numéros), 50 francs
donnant droit à 10 lignos do publicité grat

Us Etablissements RENE DUCASBLE
74* rue Ampère et 119, boulev. Péreire, Paris. Wag. 29-50

ont repris la livraison de leurs

CHAMBRES à AIR VELO
en boites scellées. Prix ; 10 francs,

tes meilleur marché A l'achat et A l'usage
Franco contre mandat de 10 ir. 50 ou contre renibÇ

LE UtLOCIMAttE
convient à tous
ceuxqui sont pri¬
vés totalement
ou partiellement
de l'usage de
leurs jambes. A
eux également la
vie au grand air.
le sport et les
courses sur les
grandes routes.

LE «L0-FAUTEUIL
rend un immense
service aux per¬
sonnes qui ne sont
pas assez agiles
pour faire de la

bicyclette.

LA M0N0PÉDALI
MO NET

Grâce à cette bicy¬
clette spéciale pour
unijambiste, toute
personne amputée
ou paralysée d'une
jambe peut profiter
de tous les avanta¬
ges que procurent
aux cyclistes la roue
libre et le change¬
ment de vitesse.

Contai!» notre Caialojae envoyé franco tar demande
Modèles à propulsion par pédales, manivelles nu moteur
Alotis demander corte11 sur t'eppare/t S choisir

MONET 6 GOYON
9*1 Rue du Pavillon — MAÇON

Pubi. Q. Berihillier - Lyon §

LEVURE ALSACIENNE

fest le produit lo plus estimé des bonnes Ménagère!
pour la Confection des

MEILLEURS GATEAUX
et de la plus FINE PATISSERIE

Domandez â votre Epicier
mes Recueils de Recettes

GRATUITS
SenI fabricant : Emile MOENCH

NANCY - 131, rue du Montet - NANCY

Il est le :

II vont renseigne chaque jour sur la i

Produits agricoles- et alimentaire3
Céréales et dérivés,
Cafés, sucres et cacao, etc.,
Graines oléagineuses et matières grasses,
Textiles,

: mondiaux

nqviss et Engrais,

Matéf^^ft^tmnslraction,
Marines et Mouvements maritimes.

N'wt pas vendu
au Numéro

Industrie de la Mode, etc., etc.

ABONNEMENTS : un an . 55 fa. Six mois : 33 fr. ; Trois mois ; 21 fr.

31, Avenue de l'Opéra, PARIS Spécimen
sur démande

Après les repas
2 ou 3

et

facilitent
la digestion

Les propriétés ANTISEPTIQUES
DÉTERSIVES du

Coaltar Sapomné Le Beuf
font de ce produit, entre autres usages,
un DENTIFRICE de première valeur.
En outre, il constitue un excellent gar¬

garisme, capable de mettre à l'abri des
maladies dont la gorge est la principale
porte d'entrée (Grippes, Oreillons, Scarla¬
tine, Angines couenneuses, etc.) ou de
rendre celles-ci plus bénignes.

Se méfier des Imitations

wem

LIGOTEE

ANVERS
ET

ROUEN
Le vapeur français

PELLEGRINI chargera
à BORDEAUX pour les
ports ci-dessus vers le
10 juillet sauf imprévu.
Pour net et reoseiguementa.

s'adresser à PLANTADE &
QUEREILLAC, 6, cours du

, Chapeau-Rouge.
j Téléphone : 12.01 et 22.31.

RE PH11 VREMENTS à forfait)ItEtlUU ach. créances. Ca¬
binet Cambon, (i, r. Uvie-Brochon

dem®»®, m, rue
Dubuurdieu, Bx.

COUPEURS ou COUREUSES enCONFECTIONS très habiles
demandés. Situation d'avenir.
Réf. exig. CORSETS LE FURET,
134, cours Victor - Ilugo, Bordx.

F~~OUL», camionnette état neuf,à vendre.. CHARRIERAS, à
Monpont-sur-l'lsie (Dordogne,).
MOTEUR triphasé 8 HP, 5tt P, •M demandé. -- AMOUltOUX, à
Monpont-sur-l'lsie (Dordogne).

TOURNEEU sur bois demandé.AMOUROUX, meubles, à
Monpont-sur-l'lsie lUordogne).

soufre mum
SULFATE SJE CUIVRE
E CARRE, 33, rue Borie, Bdx.

MACOS" BRÏQUËTEUR
d<is à la C»e Européenne de Trai¬
tement des Minerais, 54, q. de
Brazza. pr entretien usine. Pla¬
ce stable - Salaires : 2 fr. ,3
l'heure. — Références exigées.

Menuisiers spécialistes
pour réparation de voitures

de voyageurs, demandés
SOC. F. A. C. G. LATECOERK"

l'OULOUSE
logement et nourriture des ou¬
vriers célibataires peuvent être

assurés par ces usines.

J® meu ides, lames,ftuîlfc « £ pluiue» ou débar¬
ras, etc. — Ecrire E \1 A /.El
75, r. J fuira yen Lutour 73. Bdx
.uOMME sérieux, 31 ans, deman-
ffl de emploi, bureau de préfé¬
rence. L. L. 15, bureau journal.
U'ÏS pétroliers, huiles, grais¬
se, bon état, à vendre 34 fr.

l'un. ËC. Beyond, Ag. Haras, Bx

ÔjTDEMÀFDE matériel sco¬
laire tables, bureaux. Adresser
offres i u, rue de Cheverus, Bx.

HATONS LA BAISSE
N'achetez que l'indispensable.
Location machines à écrire.

jTft I N T E B O F F IC E ~
OZ allées de 'l'ourny.

Machines a écrire
Avant d'acheter

Consultez I' « In ter-Office »
Gros, dernl-gros, détail.

CORONA, UNOERVVOOO, etc.

M allées de Tourny, B1 COTéléph. 9-61. US.

« YOST »
Machines écriture visible.

Occasions toutes marques.
S, cours de Verdun, 6, Bordeaux

AV. belle machine écrire visible96, chemin d'Arès.

BOULONS à-vendreTbloè bou¬lons neufs six pans, long,
300 m/m, diamètre 30 m/m,
poids 2 Kilos 335. — Faire of¬
fres : MINES DE LALUQUE.

LE PERDRIEL, 11, rue Milton,
et dans toutes

Omnium Maritime Français
So&l&îé Anonyme au oapital de ÎO mlllSoiiB. do

émission «

20.000 ÛI)IigaîiO!iSdelC10fr,88t
nets de tous impôts présents et futurs

Bt raci&oursables en 30 années par tirages à partir de 1®2ftï
Jouissance 1Juillet 1QSO.

PRIX : Fr. ^>35 par Obligation
payables eu souscrivant.

£f> Souscriptions sont reçues aux Etablissements suivants :
GfUf'OUE NATIONALE de CRÉDIT, 16, Boni" des Italiens, PariuÇ
BAlîQUE de la SEINE, 101-103, Rue des Petits-Champ», Parte)
BANQUE TRANSATLANTIQUE, 10, Hue do Mogador, Parte;
CRÉDIT de L'OUEST, 13. Boulevard Haussmann, Parte
Milans leurs Sièges,Succursales etAgences à Paris et en Praritmt
La Notice a paru au Bulletin tirs Annonces LégalOt

Obligatoires des 2 Février et 7 Juin 1920.
LaProspectus d'Emission est enooyt sur demandât

•

Le, Directeurs j G 0UMÏU, L H 0 U
Le Gérant. G. BOUCHON. — Imprimerie spécial*

m EXTRA
ROUGE : 135 fr. l'hectolitre nu.
BLANC : 160 fr. l'hectolitre nu. I

39, rue Borle, 39.
demi-muids à vendre.

ROQUES, gare d'Espiet.1.400
PUEl/EIIY REPOUSSE en 30BI1CICUA jours, nuance pri¬
mitive. Preuves à l'appui. Es^ai
7 fr 35. — NETTER, 138, avenue
Albcrt-l®®, 138, CASTRES (Tarn)

KINA LILLET Demandez LILETGRANDS
VINS BLANCS

PUR

QUINQUINA DANS TOUS les CAFÉS
X.XX.X.KT Frères, à rODSHSâC (Pays de Saaternes - Gironde).

AGENCE MODERNE AiËHGR GONDEHINE

aux meilleures condition*
de
la

TONNELIERS

ACHAT

des BONS 1! DEFENSE HiTIÛHiLE
Banque ALEX. f£LS£NHARÛÏ
tu, c. de l'Intendance, Bx

Le montant de» Bons reçus pur lettre
est envoyé le jour même.

CHANGE DE MONNAIES ^COUPONS
DELJGNAGES pin' à vendre 40francs la tonne. Scierie Bor-
denave, Castelnau-Médoc (G®®).

demandés
pour rebatta¬

ges 1/3 muids et bordelaises.
LB, rue Sainte-Eugénie, 13.
AATS^YUX FABRICANTS

de CAISSES Je EXPORTATEURS
à vendre lot important poignées
de caisses en CORDAGE NEUF
de 1 c/m d'épaiss. et 70 c/m clr,
confér. Ecr. Triplet, Havas, Bx.

^WTË¥aMIT
à acheter de suite dans ta. régi
PROPRIETES, INDUSTRIES,
FONDS DE COMMERCE,

quels qu'en soient le PRIX,
le genre et l'importance.

ECRIRE : CENTRAL OFFICE,
Bourse de Commerce dfc Paris.

DEMANDE représent, vi- ,

sitant atel. de mécaniq. p. i
placera, machin.-outils constr. :
française. SIAM, 107, rue Louis- i
Blanc, 107, à Rouen (Sne-Inf.). ;

AFFAIRE industrielle, 10 ansexistence, gd avenir, dem.
capitaliste associé ou comman-
ciit tr. et. bénéf. Ec. Amouroux ;
7, rue des Moulins, Perpignan. |

DEMANDE maître - valet marié,château Pic, Langoiran (Us»),

VIN rouge GirSe 1351 hect. nu;rouge Uipio sup. 1351 hect. nu.
Entrepôt Dupont, 37, r. Borie.

COCHER voiture de Uvraisondem<w, 24, cours de la Somme

ÉQUIPAGE, charrette anglaiseet poney 1 m. 50 à vendre;
24, cours de la Somme, Bordx.

Camion-auto prendrait 8 tonnesMoutendre-Jotizac, départ le 4
juillet. Porte, 35, r. de Carros, B»

DEM. j. filles s. conn. spéc. ïié-vid. laine; prés. 8 h. à 9 h.
matin, 104, r. Bertr.-de-Goth,-Pic

GILLETTE, suis acheteur tr.gr. quant. Faire off. THO¬
MAS, 96, ch. d'Arès, 96, Bords

AL. meublée échoppe de 5 piôces, 25 bis, rue Terre-Nègre.
S'y adresser de 15 à 17 heures.

CAMIONS De Dion - Bouton 2tonnes, parfait état de mar¬
che, bandages neufs. — G. HOS-
TE1NS, â Saint-Médard-en-Jalles,

NOURRICE demandée, urgent.FeuiUade, instituteur, Cenon.

M

52

Vsnîe ci locdtien de DEMI-
Adrien DU MON!

98-99, q de Bacalan, Bordeaux
Maison à Alger

ETUDE D'HUISSIER à vendreà Sauveterre-de-Béarn. S'a¬
dresser â Me LABEYRIE, avoué
â ORTHEZ (Basses-Pyrénées).

ACHAT au plus haut prix tvestiaires, meubles, etc. J.
Sauvage, 84, r. Château-d'Eau.

ACHAT A GR05 PR1X
MEUBLES anciens et modernes.
Objets d'art et d'antiquités.
Labarraque. 14, cours d'Albret.
rfOUGt VIN EXTRA BLANC
135' VINICOLE NOUVELLE 180'
L'o'ao tî, rue l'eyroiinet L'û'to

Désin¬
fecte

et dérougit les iffts.
Cl iTAI E> Encolle les
n U I v/L. Om lùts et les
reucl étanches. Prix et mode
d'emploi sur demande.
li. l'AGK, OC, cours Slarlimquc, BORDEAUX

Traitemont
logaL - Liuipi-

tlité. Conservation assurées.
U. FACE, CC, cours Martinique, BORDEAUX
ONDEMANDE une "proprié¬
té de 100 à 300 hectares, prairies,
bois et terres cultivées, pas de
vignes, aveo maison d'habita¬
tion, à 40 kilomètres de Bor¬
deaux au plus, dans les can¬
tons de La Brède, Belin, Pessac,
Podensac, Villandraut et Au-
denge. Adresser renseignements
à M» ADEMB, notaire, 102, rue
Bainte-Catherine, 102, Bordeaux.

FUTOL A.

VINS

A U camions autos, fac. paye,
n !■ Ecr. Degré, Havas, Bdx.

fty DEMANDE cuisinière deUn maison bourgeoise pour
pension famille, petit travail;
24, rue Gouvion, 24, à Bordeaux.

Bonne à tout faire demandéepour campagne. Ec. Tony, j1.

Joe femme 32 a., lionn'ûte, saclûdiriger maison, demande place
gouvernante chez M. ou dame
seule. Ecr. Ponthou, bur. journ'

A l<v meublé gr. ch., cab., cuis.,e.,g.,él. Vis. matin, 161, r. Pessac.

B-EL OMNIBUS^ DE FAMILLE,marque Laûtte frères, à ven¬
dre. — S'adresser : 2, i ue Paul-
Camelle, 2, Bordeaux - Bastide.

FEU ÏLLARDS EN BOIS
Vous trouverez machine a pLer
liibonne, 97, rue Notre-Dame, B'

0" U VUIERllS et TyIT'RE.N'TiESdemandées. Parfumerie, 22,
rue Marceau, 22, â Caudéran.

GHAUDUONMERS sur cuivredemandés aux usines Motobloc
103, rue des Vivants, Bordx-Bde.

Jïos FEMME connaissant à. fondménage et cuisine recherche
place d» famille, gages, nourrie,
mais non couchée, p. M. 35, b. j'.

Au-u8ssaus lies «ours
Suis vendeur barriques belles
vidanges. — Ecrire : REY, bur.
a Petite Gironde », à Libourne.

LOUER magasin vide; 128,
chemin d'Eysines, Caudéran.

LE NÉGOCIATEUR
66, rue de la Devise. Tél. 41.52

PJAJafMA b. rapp., bail 10 ans,UlIIC iog*. 5 pièces. Px 150,000 f.
CnilîlSyitures giv» p. b. tabacs,ru lie» fi Air.an.8O0,0U0.Px 100,000.
CPJcerie-eomest., rec. 250 p. j.E.ri assur., jol. matér. px 9,000.
Autre banle, rec. 350 p.j.px 13,000.

MEUBLE pr. pi. Gambetta, Bdx.Tr. b. ineubl. Bail. Px 38,000.
PS fi U Iiec- P- !•> b- 'nstal., log'Hirtla agréab.,bail 11 a.px23,000.
Autre S. bd«, rec'. 150 p.LPx.18,000.

Modes (mag. de), gr. Iogt, s. gd»voie, rec2<5 p. trauqM.Px, 10,000
jfaeiitciles (mag. de), pl..cent., àU transf; ou augni. Pri£ 7,000 fr.
ACHETERAIS maison bien si¬tuée, 30 à 50,000 comp'. Régent
h' Montré, ou 96, rue de Bègles.

LIENS POUR GERBES
Soufre sublimé, prix réduit.

Louis Augustin, 20; r. St-Franç.
Livreur U<1« sach. conduire, lire
et écr., 25 a., sit. d'av., bons ap.
sér. réf. Ec. 10,r.St-Simon,Blaye.

BAIL A CED^ quàrt. cent., ma-gas. et arr.-mug. splend. 15x5,
log., téléph., électr., loy. avant.,
oojiv. p. bur., coinm. de luxe,
etc. Px 15,000 fr. Agence Mocler-
ne, 11, place Tourny, Bordeaux.

Comptable dme possédant brevetet bons certificats demande
place. Ecr, MATi, bur. journal.

A LOUER juillet-août joli chalet2000 p. m., environs Bx. ROY,
Saint-Pierre-d'Aurlllac (Girdo).

Portefeuille trouvé. Mathrnrin, cocher chez Comenge, B1

BIJOUTIÉRS-JOA ILLIERS
Ouvriers demdé», Mon Mesnard,
14, pl. Gambetta. Sér. références.

CÀMto 1,500 k., libre matin, fer'livr. S'ad. 82, rue de Lerme.

A

AV. FERS double T5 tonnes environ,

A VENDRE
ferme de 12 hect. â Pessac.
Ecrire : LAGOT, bureau journ'.

A' V."belle cuis"> ét. neuf. S'adr.21. quai Salinières. Sonner.

A"VEND. DË DIÔnIThp, par¬fait état de marche. R BA"
LEUX, Pont-de-la-Maye (Glrde).

AX~. très bUe ch. L. XV noyermass. riche; 11, r. T.-Nègre, B1
100 m/m,
longueurs

diverses. — Offres : RIVES, rue ;
Judaïque, 269 bis, à Bordeaux. '

V. remorque 1 t. peu roulé, i
Balgneux, 64, r. Courpon, Bx.

A VENDRE batteuses anglaiseet française, grand travail
„Mongie, mécann, Langon (Gde).
IjPv. pressoir et voiture 2 roues,
fl S'ai. Prevosteau, Barsac, G**
lH V. Joli salon Louis XV, état
Mneuf; 11, rue Malbec, BorJx.

Aliril nBn CANOT DEMON.VtN Une TABLE système
Berton, 25, quai des Cbartrons.
iA V. baiteuses, moteurs h pé-
Tltrole, neufs et occasions; rue
Camille - Godard, 95, Bordeaux.
q« V. 20 foudres contenances dl-

verses. HENAULT, Libourne.

OINDRE
3oli domaine, plaine de la Ga¬
ronne, 58 hect., seul tenant.
Cheptel et matériel Importants.
Gros revenus. Prix : 350,000 fr.
MAUREL, notre, Bruch (L.-et-G.)

AV. lit compl., objets dlv. Lan-gevin, 46, r. Jardin-Public, B1
VENDRE pneus autos 1rs mar¬
que, prix tarif; chambres et

enveloppes 820 x 120. — DUCO,
23, rue Capdevllle, 23, Bordx.

V. mono Lion-Peugeot 2 pl.,
camionnette bon état, 4,000'.

JACQUINET, Berson (Gironde).
"i V. Joli poney attelé, doux;
#130, rue Paul-Bert, 30, Bordx.
m V. Jolie ponette 5 ans; rue#1 Dubourdîeu, 49, â Bordeaux.

AV. limousine de Dion-Bouton
parf. état de marche, 24-30 HP,
grand tourisme. — S'adresser :
2, cours Gambetta, 2, Talence.
"a V. voiturette Zèbre 8 HP, 2
llpl., revue à neuf, type sport.
Grelet, 84, r. Thiers, Rochefort.
1 w 120 tr. beaux demi-muids
#1 *• chône, vid. d'alcool. 15, r.
Nuyens, 15, Bordeaux - Bastide.

f» M DEM. APPRENTIS IMPRI-
Ull MEURS et MARG6USES
payés, 7, rue de la Bourse, Bx.
Ail DEMANDE MANŒUVRES,
Un S'adresser : 8, rue Latour.
au DEMANDE de bons mecani-
U11I ciens connaissant l'automo¬
bile et un ouvrier en bois.
S'adresser Directeur Parc Auto¬
mobile Américain, à Bassens.

DEMANDE pend.,%1. centre,
av. bail. Ecr. av. tous renseign.
GRATIEUX, Billancourt (Seine).
au DEM. apprenti et courses,
UH 13/15 ans; 16, r. St- James.
n&jDËM. 3- homme p. écritures.Un 89, rue François-de-Sourdis.

I V. raboteuse 3 faces Guilllet,
Tl50, chem. Blramblts, 50, Bègles
fin dem. garç. courses 13-14 ans,
Un-, pay. 44, bd V.-Eimmanuel.

AU DEMANDE pour EspagneUn bonnes premières pour cor¬
sage et Jaquette. Belle situa¬
tion d'avenir. — TAILLADE ET
QUET, 9, place Puy-Paulin, Bx.

ON

ny DEM. bonne pour restau-Un rant, 19, rue des Douves, B*
DEM. très bonne ouvrière
modiste, pas de morte-sai¬

son. Ecr. Guilly, bur. journal,

ny DEM. à louer entre Quin-Un conces et docks un maga¬
sin ayant entrée charretière.
Ecrire : MARTY, bureau JourmH
flM DEM. Jeune employé de bu-
Un reau. Réf. Se prés. : 37, quai
des Chartrons, 37 (l1* étage).

ON

nu DEMANDE à louer 2 mois M>
Un maison meublée, Plâteau
Centrai ou Pyrénées, près ville
et rivière, ombrages, 4 cham¬
bres maîtres, 1 pour bonne, salle
à manger, cuisine. — Offrir :
CARBIS, bureau du Journal.

DEM. acheter machine îi
écrire occ. Ec. S. S. 39, b. j1

ny DEMANDE des mouleurs.Un Très bons salaires. Etablis¬
sements CAZENAVE, Belin, Gèe

ON DEMANDE
enfants pour campagne, dont
l'homme jardinier et la femme
pour travaux de maison. Ecr.
CADORNA, bureau du journal.
A II DEM bon limeur usine fixeUn sciage peuplier. Ecr. Lafor¬
gue. Port-Salnte-Marle (L.-et-G.)
hu demande un garçon deUn magasin sachant emballer.
Références. S'adresser 34, cours
d'Alsace-et-Lorralne, Bordeaux.
ricmand. kmpauueteuses.
Ubnfl 1S, bd Antoine-Gautier.
on demande a acheter
Uiinnuo libres de suite ouMAI0UN0 d'Ici un an.
» . D M. LachassaigneInter-Banque Tél. 34.16.
nu demande pour la camp.
UW ouvriers de chai connais¬
sant soins aux vins et répara¬
tions. Bons gages. Logés. Réfé¬
rencés exigées. — S'adresser :

AUDY. Camarsac (Gironde).

PRETS SUR MAISONS
ET PROPRIETES à 6,50.

18, rue Gondillac, 18, Bordeaux.

LOUERIONS GNAI
de suite Bx préf. vaste. Offrir
V i de auJJ*, 15, c. Ch-Rouge, Bx.
Jeune femme désire situationdame de compagnie ou insti¬
tutrice. Ecr. R. D. L., b. journi.

MENAGE, hm" chauffeur, fmebonne, demande place. S'ad.
DUBÉDAT, 51, ru» Denise, Bx.

MENAGE de paysans demandépour petite propriété près B».
S'adresser 87 bis, rue du Loup.

Acheteur baraquements bois b.état. Offr. 15 bis, ail. Chartres

Chambre palissa™, salle mangerL. XIII, salon moderne, chau¬
dière cuivre, glaces; 3, r. V.-Tour
A PU [ITERAIS belle maisonHUIÏC confort., au centre, li¬
bre ou non, paiement comptant,
ou échangerais contre maison
p. rue Saint - Genès. libre, de 8
pièc. av. jard. et paierais soulte.
Ec. Lon, bur. <1 Petite Giron Je».
1AMION 4 t. garanti neuf, 12,500
1 ARNAUD, 42, r. Marsan, Bx.

M

Cfi à 100' pr jr assurés à Hoin.OU et Dames sans conn. spéc.
pr vendre nouv. article améri¬
cain. Ec. Chevalier, BoiteA-86,B*

TRANSPORTS directions,
tu» ou journée, p* réd. Le Bigot,
Meyer et C®, 8, c. de Gourgue.

0~UV. chocolatiers7 :nanïrc», g""courses, chasseur, demandés.
CANTENAT, 64, rue St-RemL
nf|t||n DACTYLO demandée,
OI CHU 3 Intendance, entre¬
sol. — Débutantes s'abstenir.

Famille honnête soign. damepour loyer. Réf. de t' repos.
Ecr. LAPLANTE, bur. journal.

MOTO HA ltLËY - DAVIDSON àv. avec side-car, état neuf.
Visible le dimanche matin, pla¬
ce du Pont, 9, Bordx-Bastade.

0GCASioNrUNIQUIi Cause dé¬part, particulier céderait su¬
perbe voiturette 2 places Sigma
1918, 10 HP, garantie sous tous
rapports. S'adresser â Galigné,
llûtel Normandie, r. Gobineau.

Remorqués dispon. à Bordx,neuve, 4-5 ton, 4 r. 7mx2I"'20,
aménagée pour transport, fûts,
train roui., tour, poulain. JUS-
trabo, 46, rue Judaïque,J3dx.
Camion - auto 3 tonnes, par¬fait état de marche, 18,000
francs, essais en charge à vo¬
lonté. - moto IIAHLeY-DA-
vidson état de neuf. S'adres¬
ser, 57, rue Carnot, à Talence.

PROPRIETE à vendre en to¬talité ou en parcelles: 4 jour¬
naux en vigne; jouissance de
la récolte au gré de l'acheteur.
Monnlmaud, à Flngues-Lormont

Aghiculteurs • pharma¬ciens. Nous sommes ache¬
teurs d'ergot de seigle. Faire
offres Droguerie Bordelaise, 8,
rue de la Merci, 8, Bordeaux.

Très bon aide-comptable, bon¬nes références, désire emploi
dans maison commerce de Bor¬
deaux ou environs. Ecrire avec
offres J. L. 14, bur. du journal.

Femme de service demandée,17, r. Palals-Galllen. Magas.
<>ns charpentiers, menuisiers,
peintres demandés. DUVA-

CHE Jeune et fils, h Arcachon.

Compteur 110 wats, 5 ampères,120 fr. S'adresser, R. Vleus-
sens, 7, rue Esmangard, 7, Bx.

CHAUX, CIMENTS, PLATRES,dispon. Expédition prompte.
P COUTUR1E, â BERGERAC.

PETITE VOITURE ANGLAISE,état neuf, à vendre.
44, rue Angel-Durand, Talence.

TORPEDO UNÏC 15/20 HP.
6 places, modèle 1918, état neuf,
à vendre, cause double emploi.
S'adresser RIBES, 91, boulevard
Antoine-Gautier, 91, Bordeaux.

MAISON LIBRE
à vendre, 6 pièces avec cour, rue
Benatte. P» 32,0001. S'ad. Dul'fau,
150, rue du Bocage, Caudéran.

200' à qui fera louer échoppe 4p. av. jardin prêt. b<i Bègles à
St-Genès. Ecr.Gisson, 17,r.Menu ts.

MIEL BLANC ff S
GUSTIN, 20, r. St-François, Bdx.

G CABINET NATIONAL
20, Intendance. Téléph. : 8.66.

1er A USC Mme Boulou a v. s.flïlObar, r. P.-St-Georges,
81. Oppos. G4 Cabinet National.
t).A R-meublé. 10 ch., pl. centre.
Dflill Prix : 35,000 fr. Facilités.
MAI K ii il-ES B ié P1- cent., 10 bell. ch.ItlfcUDLË Px 55,000. Facilités.
QI&iTKriété à Mérignac, maison
r ïtUr de niait., 8 h™. Px 130,000.
SySAfT1 AUEU d'exposition pour
ranlmOlR autos, plein cent.,
faç, sur 2 rues. Px 50,000. Pressé.

COUVERTURES
en laine et en coton provenant
liquidation des stocks. — Envoi
de 10 couvertures échantillon
contre remb« de 150 fr. DENYS,
23, rue Grimaux, 23, Rochefort-
kur - Mer (Charente - Inférieurej.-
TOUS LES PROPRIETAIRES DE

« DODCE »
disent que c'est une voit™ parf»

Voitures neuves et état neuf
avec garantie; démze, éclze élect.,
klaxon élect., trousse complète,
5 pneus neufs « Corde » pouvant
faire de 20 à 30,000 kil. Voiture
forte,peucoûtsoù t»points de vue.

Livraison dans 10 jours.
VENABI.E SERVICE Ci*, cours
Alsace - Lorraine, 57, Bordeaux.
Voir notre stand no 15, bâtim. E.

C~ AMIONS^AUTOS-dëm fret p.toutes directions, prix avant.
PAYSAN, 15, rue Bonnefin, Bdx.

Chauff. mécan. conn. conduitemot. américain demoa place.
GASPAROUX, 5, ruç Boyer. Bx.

Vieilles boiseries Louis XV à v. ;21, rue Terre-Nègre, 21, Bordx.

Ir' rentes viagères par 3'
p. mois versés pend. 15

ans av. réversibilité s. une autre
pers. en cas de décès avant le
droit à la pension, f. partie d.
Rentiers de l'Avenir, s4* mut'i«
d'épargne- et de prévoyance, 54,
r. St-La/.are, Paris. P. t. rens. s'a»
Lamblin,ag.g»',89,r.Vincennes,B»

Pianos automatiques
à 10 c. Vendre ou louer. Dupuy,
1, rye de la Ghartretise, Bordx.

mm A VENDRE -
Camion Star, 2,500 kilos.

Camion Opel, 1,500 kil., parf. ét.
Une remorque, 1,000 k-, ét. neuf.
S'adr. 8, place des Capucins, Bx

DÉMARCHEURS
demandés pour Bordx. Sont exi¬
gées sérieuses références. Ecrire

SOLA, bureau du journal.

AUTOMOBILISTES
a V., coupé lim. gr. luxe, écl.
électr. 16 IIP. Ford 1918. écl. él.
Torp. 6 pl., 12 HP Buchet 1920.
Lion-Peugeot 2 cyl., 4 pl., 12 HP.
Garage gratuit auto part. 27, r.
Poquelln-Molière. 'Téléph. 45-62.

MOUCHOIRS
KAKI mercerisés, disponible

2,000 douzaines h 8 fr. 50.
79, cours dç la Marne, 79, Bordx.

STENO - DACTYLO demandée,connaissant espagnol. — Se
prés. 2, cours Saint-Louis, Bdx.

SOUFRE SUBLIMÉ 'S
à solder au-dessus du cours.
Ecrire à SOUF, bur. du journal.

BISCUITS «S1MUN »
Usine : 27, cours Mnréchal-Pè-
tain, 27. Vente de biscuits abî¬
més, 3 francs 50 le demi-kilo.

TOUR"E.~P."lm20, H. P7~0^30,banc rompu parai, état neuf.
Roger Carrier, 112, av. Thiers.

Votre intérêt Vous commande
de ne rien acheter sans Visiter

notre succursale! 30. allees de tourny. bordeaux
ou notre stand l batiment J. stand 11. comptoir K

où vous trouverez nos derniers modèles i

DUPLICATEUR — COPIEUR A SEC — RONEOTYPB
MOBILIER DE BUREAU BOIS ET ACIER

La qualité de nos articles est, sans conteste, la meilleure,
leur prix est fixe et défie toute concurrence.

CATALOQUE FRANCO SUR DEMANDE

AGENCE MODERNE
U, place Tourny, 11, Bordeaux

AV., ch. Pessac (Artiguemale)lib.. août, j. villa 9 p., cave ci¬
ment., gr. jard., gaz, etc. 36,000'.
AV., propr. « Pointe », Canéjan,2 h. % prair., arb. fruit, nomb.
et var., jol. mais. 5 p., vast. dép.,
7 k. Bx, 2 k. Alouette. Vis. jeud.
et dim. apr.-midi. Prix à débat.

Très ane. Cie assur. accid., por¬tefeuille à céd., pet. px. Ec.
Desco, Agence Ilavas, Bordeaux

ECONOMISEZ !!!
RACCOMMODAGE SANS COU¬
TURE. AIGUILLE SUPPRIMEE
p. l'empï. nu « MKND-A-TEAR »,
qui REPARE TOUT : vêtements
caoutchouc, Imperméables, man¬
teaux, vêtements, pantalons,
doublures, stores, galoches, toi¬
les huilées, gants de pqau et
tous les tissus. Toutes les mè¬
res de famille et tous les céliba¬
taires voudront un « MEND-A-
TEAR ». Pour cela, écrivez de
suite à l'Agence Universelle, 18,
rue Esprit-des-Lois, 18, Bordx,
qui vous enverra notice explica¬
tive, mode d'emploi et une boi¬
te d'essa-i ■ contre mandat-poste
de 2 lr. Représentants acceptés.
'

MES S A G 15 RIES

BMBEÂUX-ROYAN
et localités interméd. Transport
de tous colis. Départ les mardis
et- vendredis matin, 6 heures.
Pour renseignements, s'adresser
12, rue des Ayres, 12, Bordeaux.

SIROPS AMERICAINS

AGENCE TOURNY
4, rue Huquerie, 4. Tél. : 36.61.

1er nwin Mm» Micoine, 10, ruervslO Villeneuve, v. son
meublé à pers. désignée dans
acte. Opposit. reçues à l'Agence.
A or FilIJQ M. Pujos, r. Laporte,
e fis sw s, y. son épicerie à
Mlle Bardet. Opposit. à l'Agence.

2° fiWÎQ Mme Véron, 110, ruent 2w d Arès, cède s. droit au
bail à M. Lopin. Oppos. Agence.
0° AUI€? Les époux Môufet v.
L nVIvM. bar. 19,-place Méria-
deck, à M. Pujos et à M. Pei'ruc.
Oppositions reçues à l'Agence.

bail, loy. 2,000, 7 ch.
meublées. Px 12,000.

AUTRE 10 ch., jard. Px' 35,000 fr.
bail, loy. 1,080, rec.

ËriL»ErilC îoo p. j. px 10,000.
^EKTieiïlE et mat. charcut.,erSyCnlt b'.ioy.soo.px 15,000.
AjtlfE VINS à EMP;, loy. 1,200,
Un I L rec. 300 p. j. Prix 9,000.

Oppositions
SEUILÉ

A. V.
ROSIERE LA BREDE

M®" Cailleton, bût. des Platanes,
inf. sa client, que comme par le
passé elle doua, des repas le
jour de la Rosière ît prix mod.

Valet et femme de chambre p.hôtel da* place saison ou au¬
tre p. tr. ensemble. Ad. L. Mau-
peu, 2, cours Gambetta, Talence

UAHAGcLlBËiilY
a v. camion U. S. A.; 3 Liberty
5-6 tonn., doux, un entièrement
neuf; 1 A. S. 3 tonnes; 4 bis,
rue de la Dune, 4 bis, Bordx.

PIANO, bd* occas. à saisir toutde suite. 53, r. Naujac, Bdx.

Dentiste, fauteuil et tour,instruments médicaux, ra¬
diateur, à v.; 6, cours Argonne.

B^UÏLLIE" sulfate" soufre. CRO-CHEPEYRE et GUY, 41, rue
Blanchard-Latour, 41, Bordeaux.

Achèterais voiture enfant.Ecr. prix Bébé, bur. journal.

A LOUER pour 3 mois, 5 p<»»,3 meubl., eau, élect.. d8 pet"
pr"; 311,'ri* St-Môdard; Caudéran

<C£&ÏÏT£ÏOiriS»
U. S. A.. 6 tonnes.
Vélie, 5 tonnes.

Berliet, 4 tonnes,
Renault, châssis 10 HP, 4 cylind.

L E S G u r e
chemin Bodin, Bouscat (Glrâe).
~

GRANDE BAISSE ~~
Savon 12 %, rab. 25 c. p.morceau.
Huile d'arachide extra, 7' le lit.
Cocose, boîte de 1 |llo, 6 fr. 75.
Maison st. Favard,
49, rue EUe-Glntrac, 49, Bx.
Voir le lundi le banc du Mar¬

ché-Neuf. Grande tente jaune,

Petite PROPRIETE près M 5 p.meubl., écur., rem. Px 30,000.

Bar-Meublé près pl. Gambetta,Loyer 800 fr. Bail. Recette,
300 fr. par jour. Prix : 30.000 fr.

Epicerie-Cave centre, riche inst.Loy. 2,400 Lsbail.B.log.P.â déb.

Bar-Café g. centre, belle situa¬tion. Grosse recette. Px k déb.
Dagut., 20, place Gambetta, Bx.

Ventes et réparations
Ateliers spéciaux pour poids
lourds et touristes. Camions en¬
tièrement revus. Disponibles.

5aurer tous tonnages
LDIEBDftlil 2?. rae <le Bel". rlCnnUN orme, 27, Bdx.

PAPETERIE-LIBRAIRIE à ven¬dre centre Biarritz, pour cau¬
se mariage, bonne clientèle, bon¬
nes conditions. Ecrire : M. G. D-,
bureau du journal, Bordeaux.

Pa-à-terre, mais, tranq. m. bien.Ul, ch. Dupuch, St-Augustln.

BON TOUPILLEUR sier d"*.
S'ad. 14, rue Jean-Burguet, 14, Bx
PU A IICCIIQCG On demandeunfvUuwUnCO un bon cou¬

peur au balancier. 41, r. Charles-
Floquet, pr. ch. Pessac (Talence)

Moteur à essence 7 hp, dela C1* française de construct.
mécaniques, état neuf, à vendra.
44, rue Angel-Durand, Talence.
AIITA PANILYÎvb à vendre.AU I U Torp. 6 pl., 12 HP 1914,
parf, état, roues R. A. F. Prix
mod. 44, r. du Temps-Passé, Bx.

WHITE 4 t., Vélic 5 t.
CAMIONNETTE Lorraine 2 t.-

41, aven. Victor-Hugo, 41.
LE BOUSCAT - BORDEAUX

fi VEftSADE 10 foudres ovalesH vurcunc 12 1I<* chacun;
transports à alcool 600 litres;
une foule autres fûts de cette
contenance. 16,imp.Tannerles,Bx
A 11 LOCOMOTIVE vole nor-
n '■ maie 18 tonnes. Ecrire
Catcher, Agence Havas, Bordx.

A U I sur cours d'eaur\ v . LWlnL pour blanchis¬
serie, etc., 500 mq force hydr.
LEST RILLE, Camblanes (Gird0).
A UEMHHE Lot tres impor-r\ ïttîLllL tant montages,
couverts boites vides fer-lilaiie
tous formats. S'adresser 7, rua
du Chai-des-Farlnes, Bordeaux.

AV., CAMION PEUGEOT 4 ton¬nes, bon état marche. Ecrire
Tertian, A.gence Ilavas, Bordx.

Motobloc 15 HP, doub. pliaéton6 pl., marche parfaite, 14,500'.
Valez Quentin.S'-SuIplce-Izon.GUo

AUTOS
Charron 12 HP torpédo.

Studeliuker 16 1IP torp., dém.,
écl. élect. Ford, camion. 1,000 k.

Torpédo sport 26 HP.
122, rtie Notre-Dame, Bordeaux.

Â LOUER, belle chambre meu¬blée, cabinet toilette, avec ex¬
cellente pension, sur boul., tram
dev. porte. Ec. Desen, Havas,. Bx

OCC., bel. ehamb. coin à v. 33,rue Churles-Marionneau, Bdx

OUVRIERES enilaconneuses de¬mandées. 185, cours de l'Yser.

BOUTEILLES à v. Grosse
quantit. Uespic, Ag-, Havas, Bx.

Ancien commerçant possédantauto dem. représent, p. rég.
Bdx. Ec. Deste, Ag. Ilavas, Bx.

TRANSPORTS
par camions 5 t. P*8 directions.

Mobiliers et Marchandises
Gr. voiture fermée p. meubles.
Prolonge p. accessoires et chais.

Prix modérés
S'adr. CHARRIE, 5, cours de la
Marne, ou 21), r. Barrau, Borcx.

CHARRETIER-LABOUREUR j
demandé, gros prix, référ. exi/
Béchaud, grains, Vayres (G4*).

Ouvrière cop' couture, lingerie,d«io jnée». Renaud, 8, r. Boulan

BREME
HAMBOURG
SANS TRANSBORDEMENT

s/s MARGAUX
Départ vers le 2 Juillet 1920.
S'adresser à MM. WORMS C"

7, allées de Chartres, 7.
1IEIITC DE FUTS METALLAVER I E QUES en dépôt à Bor¬
deaux, La Pallice, Le Boucau et
autres lieux.
Pour tous renseignements et

conditions de vente, s'adresser
à M. le Directeur de la Poudre¬
rie Nationale d'Angoulême, Chu»
Les offres devront parvenir

avant le 21 juillet 1920.

CHAMBRE, glace, piano, salon,lavabo, à v. ; 92, c. d'AlbreL

ON DEMANDE dame connais¬sant travail bureau et comp¬
tabilité et ayant jolie écriture.
Ecr. CID, Ag. Havas, Bordeaux.

M' récomp. q. retrouv. chien¬ne chasse mâtinée disp. dep.
17, robe noire, mus. allongé,
queue et jamb. derr. poil long,
touffu, n. Miss. Alard, Gérons, G<6».

OCCASION, à vendre landaulottrès bon état, carross. luxe,
faculté att. 2 ch. S'adr. Alard,
au Seuil, à Cérons (Gironde),
i

t^AUlQ vï0 Mauriac a v,rfiViO s gr<i hôtel meublé,
2, rue de la Merci, aux époux
Avril. Opp. reç. au bur. de M.
Lalanne, 169. rue Ste-Catherine

TRANSPORTS
Camions - autos tu» directions.
CrABOllIT, 17, rue Jean-Burguet,
Bordx. Tél. 14.06. Disponible :
Sauvetarre, Bayonne pour Bor¬
deaux ou route. — Bordeaux
pour La Rochelle ou route.

CanUon La Ruire 4 t., b. ét., àv._29, rue Esprit-des-Lois, Bx.
IMP*r BRILLANTS A V. Départ.
Ecr. Deris, Ag. Havas, Bordx.

A vendre, commerce ce
voitures, pièces déta¬

chées. Magasin, atelier de répa¬
rations. Bon rapport. Affaires
800,600 fr. par an. Pour tous ren¬
seignements, s'adress. GABAGE
JAHANE, 15, rue Soleillet, Paris
(XX*). Téléphone Roquette 37-68.

FORD

SOCIETE FRANÇAISE DE

Constructions mécaniques
(Anciens Etablissements Cail)
MM. les Actionnaires qui

n'ont pas déposé leurs titres
pour l'assemblée générale «lu
23 juin 1920 sont priés d'en¬
voyer leur adresse au siège
social, 37, rue des Mathurius,
Paris, en vue ,de recevoir di¬
verses communications les in¬
téressant.

GROS — DETAIL
35, rue Saint-Itoml, 35, Bordeaux
Prête Ire hyp. 400,000' p. fract.
20,000'. Ec. Amuck, Ag. Ilavas, B'
Cinéma. On prendr-. suite jusq.
25,000'. Ec. Naine, Ag. Havas, Bx
ABDDCkITIQ chaudron-ftî rBsElïIiw niers deman¬

dés de suite. 4, rue Gay,'Talence
"^

PATISSIERS H !
Maison DUGAV, 37, r. iSt-llémi,
Bx, expose Foire, côtô ail. Char-
Ires. pet. pétrin mécan., broyeu-
se» batteuse, four portatif.

"lâmeTgilëtte
A v., provem- stock. Livr. imm.
Ecr. Eudes, Ag. Havas, Bordx.
Sons, repasses, avoine. Livr. p.
cam. auto. Gros et Vj gros seul*.
A. BENIATE, Etauliers (Girèo).
î1 fit/fin II ÇHARItQS' 16 HP, 2uHmlUn tonnes, à vendre.
50, quai Bourgogne, 50, Bordx.
160 fr. à qui procur. logem. La
Bastide. Le. Figot, Havas, Bdx.

2 LÔCOMQBÏLÏS LOaUER.
25 et 18 HP. — DUBRE1L, che¬
min de Capeyron, CAUDERAN.

PLATRIERS
Ouvriers demandés. Bons salai¬
res. Bernadot, 137, r. Turenne, B*

CIMENTIERS demandés. Entre¬prise Vialla, Chant, de la G<a»

ÂUTOS. Pour vendre ou ache¬ter, faire publicité et lire
journal Auto-Annonces, n» (C25
partout et 10, rue Judaïque, Bx.

SUPERBE TORPEDO Ue Dion1918 6 pi. S'ad. 14, r. Tanneries
orpédo Unie 1918, 6 pl. S'adr.
Rauu, négoc', Gui tres (GH<ie).

tOQUÈ fer pontée fer à v. Ni-
J cole, 28, r. Vital-Caries, Bdx.

T

ÀJUàTEUk- UUiiLLLUK
demandé par fabrique boites
métalliques. Es^ài de précision
sera demandé. Ec. av. réf. et prê¬
tent. Cartelle, Ag. Havas, Bdx.

CONTREMAITRE actif avec ré¬férences demandé p. entrepre¬
neur. Ec. Deton, Ag. Havas, Bx.

I Ponds charron-forgeron à cé-
l r der, département Gironde, b.
I client. F.c. 'longue, Ilavas, Bdx.

BLANC SOLAIREAmwaaam

f LE PLUS BLANC
LE PLUS COUVRANT

LE PLUS CURABLE
1 Pour toutes PeiuJures

t OlKll'
de BORDEAUX
Bâtimenl fi
Siand 6

DATJTO-STAT^33 UorcSeaux J
FtMurnitupes généfal&s Automohifas*

The Wirld Cycles
CHARKNTOM (Seloe) VEHTË DIRECTE
Nombreux modèles garantis S ans

Et!VOTEZ l'eSNOttCE
pour recevoir
CATALOGUE

GRATIS

Achetez 5T1
en usine

Suis achet. truies 8 mois plei-
nés. Ec. Fanglet, Ag. Havas, Bx
A Y., terrain ch. Arlac 1,500 m.
E'ad.Déformé,Repentir,Mérignac.

INSTITUTRICE libre accompa¬gnerait enfants en villégiatu¬
re. Ec. Templar, Ag. ilavas, Bx.

MODFIS. Magasin et salon, piprosp.. s. gr. cours, à céder.
Ecr. Caddy, Ag. Havas, Borux
LES DOCKS" ELECTRIQUES

FRANÇAIS, 14, rue du Temple,
Bordeaux, demandent un j. h"*
pour le magasin et les courses.

Q A i ■ p A MANGER noyërdfiLLt Henri II à vendre. Ec.
Entice, Agence ilavas, Bordx.

ACCEDER
Midi, hôt.-rest., aff.170,000
p. an. Prix 100,000 fr.

Mcuhié coquet, jard., px 32,000.
Dur gentil. R. 150 p. j. Px 19,000.
A louer, gr. chamb. ineub. cent.
UeîAJ.IktsTKEJ rae Conuii-IIEl va lîi I CSi lac, 37, Bordx.
ff" A ESÏÏ1E M ou pays»" deman-
wfïî»EJlCW dé dans propriété
près Bordeaux. Ecrire EQUITY,

Agence Havas, Bordeaux.
Bordeaux rouge 1916, la barriq.
450 fr Ec. Endive, Ag. ilavas, B"

CHARRETIER tombereau.
EYMOND, carreleur, TIVOLI.

Garçons de courses eiueus av. pp
cycl. 12, rue Blaiic-Dutrouilh, 12.

Il finfVI n S.VI IIANT C.VL-lïMu I I Lu CULER d<6^ et jeu¬
ne fille ayant belle écriture.
Ecr. Coroiu, Ag. Ilavas, Bordx.

A VENDRE
Grande maison confortable avec
1er étage, située dans bourg à
15 kilomètres de Bordeaux. B ad.
à M* BATUT, notaire à Léognan

AV. torpédo 4 pl., 12 HP, mar¬que belge, ét. neuf, écl. Ma-
gondeau. — LESTRÀDË, route'
d'Angoulême, à Cognac (ChMj.

AV. canib» Panhard 16/20 HP,parfait état de marche, bâ¬
chée à neuf, pneus neufs, doub.
emploi. Biecli, Castilion-s.-Dïn«.

AV. huile de lin, bal8», jarclr8,7, rue Danguilhem, Talence.

A VENDRE joli attelage avecponette 7 ans, 1 m. 40; on ven¬
drait séparément; 8, rue de la
Fraternité, 8, à Talence (Ga»J.

AV. lit coin noyer, couches,table nuit, guéridon, glace,

gara, cheminée/balance, tourne-roche; 82, r. Eug.-Ténot, Bdx.

AV. ch. Visitand., Talence, pr.gare, V* enip' indust. couv'
en pu». Cond. 44, r. Mazarln, B1

AVfMI1DE bonne jument et■ LnUItE. camion limona¬
dier; 214, rue d'Ornana, Bordx.

A V. mot. Unie 2 cyl., 10 HP,comp. carb., mag., embraya¬
ge, ferait ait. p» canot, parf. ét.
i'x 1J20D'. Pradul,ll,r.Besson,Lib"«
fi V Petite moto-batteuse neu-M ■ « ve, billes, double nettoya¬
ge, 4 IIP) Pineau, 5,000 fr. —

Labruyère, Dausse (Lot-et-G**).
1 11 un fort manège neuf, une
M B i cuve chêne cont- 72 bar¬
riques en très bon état. S'adr.
rue FrantzsDcspagnet. 15, Bdx.
* lî tr. Jolie double ponette,M ¥ • îmùo, 7 a., tr. bouce, bien
attelée; — Break état neuf, bien
ger, H, rue de Berry, . Bordx.
A 11 très belle LIMOUSINE
M ¥»25 \HP, marque «MINER-
VA », 18,000 francs. — 34, cours
d'Aquitaine, 34, à Bordeaux.

41, place Tourny, Bordeaux.

MAGASIN à CEI»., pr) Tourny,sit. unique p. corum. de luxe
av. b. logem. au 1er. Bail, loy.
avant. A saisir. Prix 28,000 fr.

Gr. CHOIX de fonds de comm.de t, nat. et à t. px à céder.

NOMBR. mais. lib. ou de rapp.et propriétés à vendre.
S &ie importante à. vendre.
UuiliC Prod. chimiq. Bénéf.
100,ou0 p. an, à 40 kil. Bordx,
iri'st. moderne, 400 mètres gare.
éPSIrtEEE à vend., quart. St-tUflurrE Genès, 6 p., jard.
devant et dèrr. Libre de suite.
MfSîEI particulier à vendrebuell avec parc, jardin,
chauffage central. Libre.

AlÇjfllIW 'il,re de suite àsîîmswuei! vendre, 7 pièces et
jardin. Centre. 60,000 francs.
Office Inimol)., 6; r. G"*-Brochon

Grands Vente 4e Meubles anciens
dépendant de la succession béné¬
ficiaire de M. Peyrot, ancien au¬
diteur au Conseil d'État, avocat.

Tables, meubles do salon, ba-'
huts, bronzes, cartel, pendules,
chiffonniers, consoles, glaces,
bureaux plats, garnitures de
foyer, porcelaines, faïences, le
tout épuques Louis Xllfj Louis
XIV, Louis XV, Louis XVI, Em¬
pire; écran d'Aubusson, tapisse-

! ries au point, dentelles, peintu¬
res, pastels, bibelots divers, etc.
Au château de Salignac, com¬

mune de Salignac (Dordogne)
(gare de Salignac, sur la ligne
liautefort-Sarlat).
Les lundi, mardi et mercredi,

5, 6 ei .7 juillet 1920, de 9 h. à
11 h. 30 et de 2 h. à 6 h. 30.
Exposition le 4 juillet, et dé

8 h. à 9 li. le matin île chaque
jour de vente.
M* Sermadiras, notaire à Sa¬

lignac (Dordogne).
i M* Lacotte, commissaire - prl-
, seur à Limoges; expert.

Catalogue.

JOil i-oèC 'îETAfi I/tTP 'ÊTflT
de la liquidation des stocks
VENTE PUBLIQUE
DE GUIR TANNÉ

Le 2 juillet 1920, à 15 heures, il
sera vendu aux enchères publi¬
ques, par le ministère de M.
Maurice Bost, courtier asser¬
menté, au centre des cuirs de
Bordeaux, baraque il», 22, quai
de Que y ries :
Environ 28,450 kilos cuir tanné.
Pour dispositif et renseigne¬

ments, s'adresser à M. Simonot,
agent commercial de la liquida¬
tion des stocks, 33, quai de
Queyries, ou au courtier ven¬
deur, l'alais de la Bourse, n» 1.

sciurTetCÔPEÂDF
à vendre. Pour conditions, s'a¬
dress. r. des Etrangers, 2e porte

* M emplacement 3,500 mè-
M B-tres avec puits, 800 mètres
gare banlieue. Ec. Place, bur. jff

AV. 2 mach. à feston. Athos-Cl,9 mach. Singer 24-7 un fil pour
casq. ou ling, 1 mach. Singer
cordonnier, 1 forte mach. à plis¬
ser de 0,60 sur bâtis; diverses
aut. mach., pièces et aiguilles.
BE1GNEUX, 142, rue d'Arès, Bx.

Damé jeune, active, connaiss.nouveauté, cherche pl. ma-
asin bu ferait représentation,
cr. RIVET, bureau d_u journal.
Agriculteur dem. gérancede propriété, garde ou régis¬
seur dans pet. propriété ou châ¬
teau aux envlr. de Bordeaux.
Virchaux, 27, r. Dauphine, Bx.

f

AS place Gabriel, 1 pièce 3eL. étage, p. bur., cave, gre¬
nier. S'adr. 9, r. J.-J.-Bel, 9, Bx.

GARE

e IÇYCLETTE B. S. A. homme
à v. 263, c. Somme, s Coiffeur »

On dd» chamb. p. p.-à-terre cen-
tre. Ec. Epagon, Ag. Ilavas, Bx.
Petit appurt. meub. d<w p. pers.
sér. Ec. Garbier, Ag. Havas, Bx.

On demande"BONS "CHAHPËN-TIEBS gagnant 1 fr. 75 à 2 fr.
de l'heure suivant capacités et
6 manœuvres solides de 25 à 40
ans pour chargement wagons et
transports bols à 1 fr. 75 de
l'heure. 10 heures de travail.
S'adresser avec bonnes référen¬
ces au Directeur scierie méca-
nique_ à Houillès (Lot-et-Gar.).
7A fr lâtTONNE BUCIIES PÏN«U 1 m. p. chauffage industriel.
Ecr. Detur, Ag. Ilavas, Bordx

Famille de bordier dem., prixtr. avantageux. Th. Fougère,
Saint-Donis-de-Piles (Gironde).

Agents visit. câéëst"hô-tels, restaur., alimentât,
pour placem. Champagne. Bon¬
nes commissions. Ecrire comp¬
toir international, 11, rue
de Poitou, 11, PARIS (IIP).

A I ftlICR ou a vendre :LvUCn usine hydraulique200 HP, parfait état de marche,
à 85 kil. de Bdx. S'adr. Inven-
tions, 14, rue Martel, à Paris.

«|ju ROUGE suis preneur 10SI II tonneaux à propriété, mê¬
me par fractions, fournirai fûts.
Ecr. Emile, Agence Ilavas, Bdx.
CAÏCMPC VENDEUR spécia-1m1e.smuï. liste demandé par
maison do ]a place. Référ. exig.
Ecr. ji Hross, Ag-, Havas, Bdx.

N'OUBLIEZ PAS !!!
que LOLL- lu, r. Margaux, Bx,
achète touj. les vieux Rentiers,
ntéine brises, jusqu'à 10' la dent.
Ne rien vend, sans le consulter.
GRANDE FABRIQUE DE TAMIS

Pelles à vendange.
EXTINCTEURS D'INCENDIE

LE PYIÉNE
Recharges en magasin. GAY1UN
fr™8, 20, q. Bourgogne,bx.T.46-73.
PROPRIETES, INDUSTRIES

FONDS 1)E COMMERCE
Achat et vente en Sud-Ouest

INTERMÉDIAIRES
présentant sérieuses références,
vous trouverez collaboration à

L'ARGUS IMMOBILIER,
M. JANNET. ingénieur directeur
102, cours de Verdun, 102, Bdx.
Envoi brochures sur références.
On dem. d. fam. Bx log. pens. m
j. fille. Ec. Celard, Ag. Havas, B*

ACHÈTERAIT 6 à 8 pièces et
jardin, quart. Bègles à St-Genès.
Ecr. Deran, Ag. Ilavas, Bordx.

Merciers, bazars, pour vosachats EPINGLES, BAIUtET-
'l'ES, PEIGNES haute nouveauté
celluloïd, ACHETEZ A LA
SOURCE. DEMANDEZ CATALO¬
GUE ILLUSTRE adressé franco.
Maison Marius FICIIET, Oyon-
nax (Ain). La maison n'a ni re¬
présentants ni voyageurs, mais
des stoc|s IMPORTANTS. — EX¬
PEDITION PAR RETOUR.

Emballeurs, droguistes etgarçon de courses sur bicy¬
clette demandés. Ecrire référen¬
ces et salaire exigé ENROL,

Agence Ilavas, Bordeaux.

PNEUS
POUR VOITURES FORD

30x3 1/2, fabricat. américaine.
Marque « R1VERS1DE »

Provisoir. 8 bis,r. Berruer, Bx.

CAMIONNETTE Brasier 12 HP,4 cyl., carrosserie livraison,
600 kilos tout équipée. — DRU-
ARCAM, à Langon (Gironde).

TONNELIERS demaï?S
assuré toute Tannée. S'adresser
31, rue du Duc, 3i, La Rochelle.

CAMIONS C. b. A, BÉRÏ.TËT;4 tonnes, état de hiarclie, à
vendre, 25.000 fr. — HIl'OLL.
1 bis, place des Capucins, 1 bis.
Bordeaux. — Téléphone 20.40.

AUTOS OCCASION-
en parfait état. Lespinasse, rqe

d'OrmilIy, 68. Caudéran :
Landaulet Delahaye 10/12 IIP,
12,500; Camionnettes Mercédôs,
Cotteréau.iiOO et 1,200 k.;Camions
Saurer, 4 tonnes; Nash-Quad,
3 tonnes + 5. Pièces détachées.

C" ORNIERES fers en"'urT."per"-cés, mais utilisables, à vend.
44, rue Angel-Durand, Talence.

Fusil Darne neuf à vendre. DrSoulas, 131, c. Vlct.-Hugo, Bx

Demande PERMUTANT. — Ca-nomiier 11* 1t. A. C., Vernon
(Eure), demande permlTter avec
canonnler 14» ou 58® U. A. C.
Ecrire : LABLEGNIE, Libourne.
A V. : bureau, mach. Yost écr.
vis-, salon L. XIV. 19, pl. Palais.

CHERCHE plaine TARDES onenviron PAU, ferme îi louer
entre 20 et 50 hectares, grande
part, pâturages conv. élevage.
Écrire avec prix : M. L., villa
DUFFAU, ARGELES-GAZOST.

AGENCES S'ABSTENIR.

BELLANGER
usine 10 juillet. Ecrire PARAF,
40, rue Condorcet. 40, PARIS.
fi/iflllQQCIiy marque à céder,

, lUUUOOCUA ri lent le, 1,500 m.
caves champagnon dans Sauter-
nais. Ecr. LÉM, bur. du Journal.

Hammerless, cal. "Î2,. can. fixe,ét. n., à v. G. Dubois, Coutras

AVEC LE PAIN ACTUEL
et la chaleur, un petit verre deRhum Sainte-Mario après cha¬
que repas constitue le meilleur
des toniques. Rhum Ste-Mariè,
13150 le lit. 63, r. Fondaudège, Bx.

2OOTÔ0O FRANCS™
demandés sur hypothèques va¬
leur un million. Intérêts 8 %.
Brissaud, 20, Intendance, Bordx.

Selliers -garnisscurs demandésusine Roy. rue Ifanappier. B»

L'UNION DES C.OOPERATEURSde T.a Rochelle demande tout
de suite un Directeur commer¬
cial/bon acheteur et comptable.
Adresser candidature, avec ré¬
férences, au président, 13, rue
des Dames, 13, à LA ROCHELLE.

CAPITAUX"
i à prêter sur Ire hypothèque.
! Inter-Banque,
Mobilier av. chambre de style à
T. Ecr. Volgfé, Ag.' Ilavas, Bdx

BERLIET 4 tonnes, état neuf, àvendre. Prix réduit. Ecrire à
Exhort, Agence Ilavas, Bordx.

BERLIET 5 tonnes, neuf, livra¬ble Bordeaux. 39,000 fr. Ecr.
â Expecl, Agence Havas, Bdx.
A v. Peugeot 16 IIP, an. ÎOLOC Tx
rais. Ec. Explod, Ag. Havas, Bx

2, rue Gondillac, Bordeaux
M- Bernard, d'Ambérao

oïïs© (Charente), a vendu se^
'échoppes, rue Mercenx, p. n., s.
acte reçu Robine, not., Bordx, '
Bfia s. quais, bail, loyer i,800,BMBa recette journalière 200 fr.
Prix 3q,0Q0 fr. Facilités. Départ.
Boulangeries, Pension famille
Meublés, Echoppes et Maisons

libres, tous prix.

VENTE JUDICIAIRE
par le ministère de

i6 L BARJNG0U
à Bx, 76, c. G.-Clemenceau, 76^
Le MEIlCltEDI 30 JUIN 1920, $

9 heures du matin, gare princi»
paie des marchandises de la Ci*
d'Orléans, quais A et B, Bords*
Bastide, il sera vendu :
10 demi-muids vin rouge.
A 9 il. 30, dans les Magasina

généraux, annexe de la dite
compagnie :

1 lot 1er 20,000 kilos environ;
1 lot fer 18,000 kilos environ;
242 sa s avoine 10,000 kilos em

viron.
jLot» de iiits vides.
Au comptant, 10 % en sus.

Etude de Me QUESSOT, notaire
à Saint-Savinien.

â VElïDRE
AUX ENCHÈRES PUBLIQUES
le dimanche 4 juillet 1920, à .

baiut-Sayinien; en' l'étude de
M» yuessot, notaire, les divers
immeubles suivants, situés â
Saint-Savinien, beau pays de
pèche sur la Charente :
Une maison d'habitation si¬

tuée place des Halles.
Une maison d'habitation si¬

tuée aussi place des Halles, tou¬
chant par sa cour à la Charente.
Une petite maison et remise

quai de la Grue.
Une maison d'habitation si¬

tuée aux Barrières.
Et un vaste bâtiment servant

de remise situé quai de la Grue.
Pour tous renseignements, s'a¬

dresser à Mme Mure, à Surgères,
ou à M® Quêssot, notaire à
Saint-Cavinien (Charente - Infé¬
rieure), grande ligne Nantes-D*.

VENTE PUBLIQUE
Mardi 29 juin 1920, à 2 h. 30

de l'après-midi, il sera vendu
par le ministère de M. Geo
GUFFLET, courtier assermenté,
au magasin Aucanne, quai do
Brazza.

5,243,000 k. maïs charangonnés
provenant du vapeur « TREL1S-
SICK ». S'adresser au courtier
venduer, 4, place Gabriel, ou au
régisseur au ravitaillement, 53,
cours Georges-Clemenceau.
Etude dé M® ROBINE, notaire,

131, cours Victor-Hugo.

Mise ù prix, 25,000 fr., et mai¬
son Bdx, 103, cours de l'Argon-
ncf louée 2,618 fr. M. à p. 50,000?.
Etude de M® Jacques ALAUX,
avoué à Bx, 16, cours du Pa-
vé-des-Chartrons, 16.

VENTE AU TRIBUNAL!
le l®r juillet 1920, à 13 heures,
usine servant fabrication biscui¬
terie, Bègles, rue Malapert pr»
longée, sans numéro. M; à p..
85,170 fr. M® Dubois et Despujol,
avoués présents. Visite, mardi,
jeudi, samedi, 14 à 16 h.

Etude de M® GARRAU, avoué,
1, rue Gouvion, L

VENTE AU TRIBUNAL!
le 6 juillet 1920, à 13 h. : lo Mai-
son et jardin à Bordx, rue St»
Geneviève, 38. M. à p.: 3,000 fr.;
2o Emplacement à Talence, rua
Carnot, 37. M. à p. : 5,500 fr.
M® Mauriac, av. col. Visita
mardis et jeudis, de 2 h. à 4 h.
Etude de M® J. PEYRELONGUE

notaire à Bordeaux
51 bis, c. du Pav_é-des-.Chartrons.

ADJUDICATION
en la ch. des not., 6, rue Mably,
le mercredi 7 juillet 1920 à
13 h., maison à Bordeaux, 17,
rue GabiUon, et 20, rue llugla,
compr. r.-de-cli. et 2 étages,
louée verbal® 912' p. an. M. à
p., 5,000 francs. Visite mardi et
samedi, de 14 à 15 h. S'adres¬
ser p. t. renseignt® à M® J. Pey-
relongue, notaire.
Etude de Me Despujols, notaire,

. 7, place Tourny.
AH l0N sur surenchère le 21r»IUw juillet, à 13 h., ch. dçs
Notaires, Bx, de vaste terrain,
2.000 mq. env. à Arcachon, lieu
d'Aiguillon, M. â prix, 3.675 fr.

VENTE DE CHEVAUX
Il sera procédé, le 1®» juillet 1920,
par le receveur des domaines, à-
Lourdes, à la vente libre de
16 chevaux réformés, li prove¬
nant des hussards, et 5 de l'ar«
tillerie.

AGIUNES â TRAVAILLER les'
BOIS. — Nous sommes ach»

teurs de toute sorte de machi¬
nes d'occasion.Apard et Grenier,
17, rue d'Aboukir, PARIS.
DÛEJUE demande place, me»DwnnC blé ou restaurant. Ec.
VOLGRË, Agence Ha vas, Bordx.

état neuf à v. Garage,
14, r. Delurbe, Bordx,

BORDEAUX-R0YAN
Service rapide vapeur • HENA »
en charge Jusq. mercredi. Ren¬
seign. 4, pl. Bourse. Tél. 42-70.

FORD
ACHAT DE TITRES

cotés ou non. recompte Bons d©
la Défense nationale

Inter-Banque,4i' rf
Teurain industriel 2,000-%Bastide; maison 5 p.. ù v. S'®1
Bureau Aka, 12, Gal.-Bordelaise.

AW cheih. de Pessac, maisonw > 3 appts, dont 1 libre; iar-
dln 020'"'. Px 27,000, S'»® Bur. Aka.

Lot-et-gauonne, propt® prèsMontpezat., Superf. 4 hect. 50,maison, dép., cheptel, cli8®®, pê-che. Prix 30,000. s'ad. Bur. Aka.

PBoi'UIETE d'ag® à 100 m. tramVfilenyo-d'Ornon, parc 8,000 m.
Maison 8 p. Px 50,000. Bur. AKA.

Perdu environs de Ta Brèdachienne colley, fauve et blanc
2 a. Ec. Fringuet, La Brède. liée.

PERDU montre argent" r Pa-lais-Gallien à r. Fondaudège.
ltap. 56, r. Palais-Gallieh. liée.

PERDU "PORTE
de Saint-André-Cubzac â Bordx.
Prière ù pers. qui a trouvé in-
former Labenne, 56, r. Millière.

Perdu collier pendentif or.Rap. villa Laënnec.Péssac.Réc.

FEUILLETON DE LA PETITE GIRONDE
du 28 juin 1920
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LE MAITRE DO SILSHGB
par DELLY

TROISIEME PARTIE

Le secret de Kou-Kou-Noor

VIII

(Suite.J

Rnral mis en relations avec l'Allemand St»S avait tait de bonne besogne au service de'^lii-ci Comme façade, il occupait ce postecelui U.... va» avajl procuré Bèlvayre,
■Sni connaissait intimement le etief de cabinetmtoâtre ce pseudo-romancier tenait à sa
dricHtion ce pL'Otcgé, contre lequel il possé-

Pièce accablante. Aussi jugeait-U que<iait une pieuc nouvuit lui eonve-
personne mieux que lui b^pouv i® arriverait
nïns firîf à lassurer la possession du trésor.
Rore^ un fom1 lui avait confié son désir de1301 ei, un j » fiîre comme santé de-

«se ranger», c^st-û-ain-,, cum

sais bien que je ne puis Ctre exigeant... De
ouoi vivre gentiment, voilà lout... Vous de¬
vriez bien me trouver ça, monsieur Belvayre,
vous qui me portez intérêt. » _ ,

Vu le passé du personnage — et le présent
nui ne valait pas mieux — la demande était
passablement cynique, s'adressant à celui qui
n'en ignorait non... Mais Belvayre n'était pas
homme à s'en offenser. Bien au contraire, il
s'empressa de saisir la balle au bond.
— Ah I vous voulez vous marier, Borelî...

C'est une bonne idée. Vous finirez ainsi par
devenir un homme sérieux... Voyons, un par¬
ti pour vousî... Euh ! euh 1 je ne vois guère
Une jolie femme, ayant une dot passable. 11
y a bien ma belle-tille, parbleu !... Pour être
jolie elle l'est, la petite !... Et cinquante nulle
francs de dot, plus un domaine en Limousin,
qui rapporte encore quelque chose. Je compte
y ajouter une petite somme, si le prétendant
me plaît...
L'autre le regarda avec ahurissement,
— Votre belle-fille î... Vous me la donne¬

riez ?... à moi ?
, , „ ,.

— Et pourquoi pas, mon cher a"11/;'- * ,

petites... erreurs ue jeunesse sont loin... et
pardonnées. Vous n'uvez pas encore, évidem¬
ment, une existence irréprochable, mais je
suis persuadé qu'Une fois marié, vous vous
rangeriez, comme vous le dites, et sauriez ren¬
dre votre femme heureuse... Voyons, est-ce que
je me trompe?
Borel reprenait son aplomb; d affirma :
— Mais non, mais non, vous êtes dans le

vrai. Je ferai un bon mari, c'est très certain...
Un domaine dans le Limousin ? Voilà qui
serait bien mon affaire 1 J'adore la campagne,
l'été !

— Un petit château, spécifia Belvayre. Il est
fort ancien et a toujours appartenu à ia fa¬

mille paternelle de Mlle de Fervalles, ma bel-
le-lille. Une vieille famille noble, comme cel¬
le de ma femme, d'ailleurs.
Il vit luire dans les yeux de Borel une lueur

de joie vaniteuse... Et il appuya ;
— Elle pourrait faire un beau mariage, cet¬

te petite. Mais j'aimerais mieux la donner à
quelqu'un que. je connaisse bien, dont je n'i¬
gnore ni les défauts ni les qualités — com¬
me vous, Borel. Car vous avez de® qualités
vraiment sérieuses qui ne demandent pour se
développer que les occasions favorables.
Belvayre n'ignorait pas que l'un des nom¬

breux côtés faibles de L'individu était un im¬
mense amour-propre uni, comme presque tou¬
jours, à une intelligence médiocre. Car il n'est
personne au monde plus satisfait de soi-même
que les sots...
Borel reçut donc l'affirmation fie son pro¬

tecteur sans la moindre incrédulité. Après
une courte réflexion, il se déclara fort re¬
connaissant et tout ju-ét à faire la connais¬
sance de Mlle de Fervalles.

Ce fut ainsi qu'à son retoux, Belvayre
convint avec lui qu'il l'emmènerait la se¬
maine suivante à Castel-Majac, où tous
deux passeraient quelques jours.
Agnese reçut le lendemain une lettre de

son mari l'informant de sa prochaine arri¬
vée avec cet hôte... Elle ne connaissait pas
Borel, mais en avait entendu parler plu¬
sieurs fois par Belvayre comme d'un mari
possible pour Orietta. Après s'être récriée
au sujet de la grande différence de l'âge, elle
avait fini, comme toujours, par se ranger à
l'avis de son mari, qui disait ;
— Vois-tu, ma chère amie, cette petite s»

ra bien plus heureuse près (l'on homme sé¬
rieux comme celui-là, dont elle sera tout
l'univers, au'avec quelque jeune fou qui la

délaisserait peut-être au bout de quelque
temps. Crois-en mon expérience et mon af¬
fection pour notre fille.
Agnese était donc un peu émue, en pré¬

parant la chambre de cet hôte gui, .peut-
être, deviendrait le mari de sa chere Oriet¬
ta. Quant à la jeune fille, ignorante du
complot, elle ne voyait dans cette prochaine
arrivée que l'ennui de revoir son beau-père
et d'avoir sous son toit uin étranger qui,
étant un ami de Belvayre, lui était à l'avan¬
ce peu sympathique.
Elle constata que son pressentiment ne

l'avait pas trompée, quand elle vit deacen
dre de voiture l'hôte attendu — un homme
de belle prestance au crâne cd partie dé¬
garni, au teint blême, aux yeux un peu
luyants sous lesquels se formaient des po¬
ches jaunâtres... Du premier coup d'oeil, il
lui déplut profondément. Et l'impression ne
fit que s'accentuer par la suite, en dépit, —
ou plutôt à cause de l'amabilité du person¬
nage.
Pendant les cinq jours que Belvayre et

son protégé passèrent au castel, Orietta
s'arrangea pour se trouver le moins possi¬
ble avec eux. Elle était d'ailleurs assez oc¬
cupée, ayant entrepris d'aider la religieuse
presque impotente qui s'occupait, à Saant-
Jean, d'un petit patronage. Néanmoins, il
fallait bien se trouver là à l'heure des re¬
pas, et pendant la soirée, au cours de la¬
quelle on lui demandait de se mettre au
piano. Borel lui adressait alors des compli¬
ments hyperboliques, accueillis avec un
sourire d'ironie un peu dédaigneuse que re¬
marquait Belvayre, et qui l'irritait profon¬
dément.

» Va, va, il faudra bien que tu en passes
par où je voudrai 1 » songeait-il, gn consi¬

dérant avec colère ce fier et dédaigneux
visage.
Borel, très 'emballé, —- il n'avait jamais

rêvé d'une pareille beauté, — parlait de
iaue une déclaration avant son départ.Mais Belvayre l'en dissuada.

— Cette enfant sort du couvent, songezdonu Vous l'effaroucheriez. Il faut du doig¬té. avec ces petites fillôs, mon cher... J ai
chargé ma femme de lui glisser la chose
en douceur. Elle fera peuit-être des difficul¬
tés. d'abord, parce que c'est une enfant et
qu'elle n'a certainement pas encore songé
au mariage. Mais elle s'habituera bientôt à
cette idée, vous verrez... et nous célébre¬
rons dans peu de temps les fiançailles.
Orietta poussa un soupir de soulagement

quand elle vit la voiture, emportant les
deux hommes, quitter le castel. L'antipathie
pour Borel, en ces quelques jours, était de¬
venue de la répulsion, et si le personnage
avait été moins infatué de lui-même, il se
serait aperçu que ses regards d'admiration
produisaient un effet tout contraire à celui
qu'il attendait.
A Paris, Belvayre, redevenant Martold

rentra à l'hôtel de Labrèze, où l'attendait
une lettre de sa fille arrivée le matin mê¬
me... Après avoir donné rapidement de ses
nouvelles, Adxta disait :

« n faut maintenant que je vous raconte
la découverte que j'ai faite nier... C'est une
chose tout à fait incompréhensible !... Figu¬
rez-vous qu'en rentrant le soir dans ma
chambre, j ai trouvé, attachée à mon oreil¬
ler, une étoile de rubis formant broche...
Martold tressaillit violemment, et le pa¬

pier faillit lui échapper des mams.
Il bégaya :

— Une étoile... de rubis ?... Ali ! lui enco¬
re 1... lui !

« Qui l'avait mise là? poursuivait Adda.
« Je n'ai pu le savoir... Mes cousins sont
aussi stupéfaits et intrigués que mol-même.
Ils ont fait parmi la domesticité une enquê¬
te qui n'a apporté aucun éclaircissement...
N'est-ce pas étrange, papa?... Et un pou in¬
quiétant, tout de même ? Car il a bien fallu
que quelqu'un s'introduise dans ma cham¬
bre pour apporter ce bijou.

» Les rubis sont < vrais » et très beaux
Je regrette de ne pouvoir les porter... Quidonc ii pu se dessaisir d'un joyau de cette
valeur, pour le plaisir de poser une énig¬
me ? Car je ne vois pas d'autre motif "

» Ce mystère m'intrigue et m'inquièteAussi ai-je aujourd'hui un peu de fièvre. Je
vais me coucher de bonne heure et Rosa
me fera la lecture... De plus en plus taci¬turne et sombre, Rosa. En outre elle a
mauvaise mine, et m'a dit qu'elle dormaitmal. Mais quand je lui demande si elle a
îxn motif d'ennui, ou si elle se sent souf¬
frante, elle me répond toujours ; « Je n'ai
rien...» Une singulière nature! Malgrétout, elle est bonne et dévouée*et je l'aimetoujours. »

Martold froissa la lettre et se laissa tom¬
ber dans un fauteuil, le front entre ses
mains.
Ah I le motif, il le voyait bien, lui !... Unefois de plus, son adversaire l'avertissait :

« Vous voyez, quand je voudrai... Je sajs
qu'elle est là, celle que vous avez voulu
éloigner du péril, et quand il me plaira, ie
vous la prendrai... Où qu'elle soit. Je latrouverai toujours. Aiusi donc, vous n'au-
tcz plus de repos, dans l'attente du malheur
qui vous frappera au jour fixé par moi. >

Oui, le langage du mystérieux bijou étaitaussi clair pour le comte Ludwig que siLuigi en personne le lui eût ténu.
Et pour un instant il restait là, effondré,

anéanti, saisi de terreur, devant cette nou¬
velle révélation d'une puissance occulte
contre laquelle se brisait celle dont il dis¬
posait lui-mémo
Tout à coup, il bondit de son fauteuil.
Pour que de tels actes fussent possibles,il fallait que le comte Mancelli eût un com¬

plice parmi la domesticité des Falsteri
comme il en avait un ici mêihe. ainsi quele prouvait l'épingle à la tête de corail for¬
mant étoile trouvée par Martold dans son
cabinet de travail, le soir du jour où avait

garden-party chez les Homson.Cette affaire n'avait jamais pu être élucidée.Le coniio Ludwig se demaridu.it toujours enconsidérant 1 un ou l'autre de ses domesti-
ques : « Est-ce celiui-ci qui m'espionne qui'est aux gages de mon ennemi?... » Et main¬tenant, il lui fallait imaginer quelque chosede semblable, chez ses cousins FalstenMais comment expliquer que, partout, câMancelli eut de6 complices ?
Martold fit quelques pas saccadés à tra-Vers la pièce... Puis soudainement il s'ar¬rêta, 1 esprit traversé d'une penséeRosa ! pourquoi ne serait-ce pas elle?

. MAncçUi, qui savait tout, n'ignorait pro¬bablement pas qu'elle n'était autre que sa
Pn,e des jumelles enlevées au¬trefois et dont les adversaires de Martoldavaient paru se désintéresser... Il avait puse mettre en rapport avec elle, lui révéler,

complice Personnalité, s'en servir commi
Oui c'étaât cela !... ce devait être celak

(A suivrai

\
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ANCIENS ETABLISSEMENTS S.CAP

ST-* ANONYME AU CAPITAL de 7.000 000 d. P/'
47a,48 Rue VICTOR HUGO. COURBEVOIE (Seine;
tassBasaa5Bar,,.w..„:.smmMj_
AUTOMOBILES ET CAMIONS DELAHAYE

Cb&itit neuf» t. 59 nu», carronés 4 ton. ; coupé 12 HP 6 pl.,dém.écl.él. 1920occaiion. 3 tonne» bâché et 2 tonne» Delahaye. Un camionWhiie 2 tonne»
conduite int. 4 pl., lirraiion immédiate, 277, rue Turenne, Bi. Tél. 24-84

Liquidation dis Stocks^ Guerre Britanniques
Le Ministère Britannique des Muni¬
tions publie, en anglais, une brochure
intitulée :

«< SURPLUS
renfermant le détail des Stocks à
vendre et Entreposés en Angleterre.

Ces stocks comprennent :
Matériaux de Construction - Mobilier
Machines-Outils - Machines à vapeur
Matériel de Chemins de Fer et de Docks
Bateaux et bateaux automoteurs - Cuirs
et Textiles - Métaux - Fers - Aéroplanes
Produits chimiques et médicaux, etc.

Cette brochure contient également
un supplément indiquant les Stocks
britanniques disponibles pour la
vente et Entreposés en France. Ce
dernier matériel ne sera vendu
qu'en bloc, par camps et instal¬

lations complets.
"SURPLUS" parait bi-mensuellement
Prix : Le Numéro 1 franc I Franco
Abonnent' : 3 mois, B ira \ Paiement d'avance

Écrira ou a 'adresser à s

DIRECTOR OF PUBLIOITY,
DISPOSAL BOARD (French Section)

179, Rue de la Pompe, PARIS (Passy^

CHEVEU*
«a>». Embellis,Conservés.Sauvés ^

PAR L USAGE du MERVEILLEUX

Pétrole HAHN
«= viRFDTenclAeQm/I1«3 toutes lesbonnes Maisons

^ Avenue Berthelo LYON

ESTOMAC - CŒUR
Sang - Nerf - Cerveau

Voulez-vous des forces ?

âTout le monde sait qu'une seule botte de
POUDRES DE COCK suffit pour guérir toutes
les maladies de l'Eistomac et du Cœur, même
les plus rebelles, telles les gastrites, dyspepsies,
gastralgies, dilatations, entérites, maux de cœur,
nausées, palpitations, vomissements et Indiges¬
tions. Tout le monde sait qu'avec les POU¬
DRES DE COCK on mange avec goût, avec plat-
sir, qu'on digère facilement n'importe quel ali¬
ment. Tout le monde sait aussi que lorsqu'on

nr np rnrv a l'estomac embarrasse, 11 suffit de prendre unu LIE ooeiv cachet de POUDRES DE COCK pour être Immé¬
diatement soulagé, aucune maladie de l'estomac ne peut résister
longtemps aux POUDRES DE COCK: mais ce qu'il faut aussi
absolument savoir c'est que les PILULES OOR font pour le
sang, les nerfs et le cerveau ce que les POUDRES DE COCK
font pour l'estomac.
Les RlCULES OOR créent un sang nouveau, riche et pur, elles

donnent u,n teint frais et guérissent l'anémie; les PILULES
OOR reconstituent le système nerveux et musculaire; elles
fortifient la moelle épinière et le cerveau; elles guérissent donc
la neurasthénie et tous les genres de faiblesse. C'est une véri¬
table source de force, de» santé et d'énergie. Lorsqu'on est
bien fatigué, 11 suffit de prendre deux PILULES OOR pour
retrouver toute sa vigueur. Aussi c'est avec raison qu'on
dit: les Pilules Oor valent de l'or.
Tous ceux qui souffrent ae l'estomac et du cœur doivent donc

prendre les POUDRES DE COCK, taudis que les anémiés, les
neurasthéniques, les affaiblis, 'es débiles et tous ceux q,ul doi¬
vent reprendre des forces doivent prendre les PILULES OOR.
Ce sont deux remèdes réellement merveilleux, qu'on ne pour¬
rait assez recommander et qui guérissent chaque Jour des
quantités de malades découragés et désespérés qu'aucun autre
traitement n'avait pu soulager.
On peut se procurer les POUDRES DE COCK dans toutes le*

pharmacies à 5 fr. 50 la boite (Impôt compris) ou 29 fr. les 4 boi¬
tes, et les PILULES OOR, 5 fr. la boite (Impôt compris) ou
27 fr. les 6 boîtes. On peut également adresser les demandes
directement au Laboratoire des POUDRES DE COCK, à Jeumont
(Nord), en y Joignant un mandat postal. Envoi franco.

ALCOOL
Pur, 95°, Neutre, Bon Goût,

Sans couleur, pour Médecine, etc.
VOSS ALCOHOL EXPORT CORP.

27, William street New-York U. S. A.
Câbles : " VOSS, New-York ", pour C. I. F. prix.

CLOS DES CORDËLIERS
Bâtiment B, stand 4

606
SYPHILIS (Guérison contrôlée). RÉTRÉCISSEMENTS

ECOULEMENTS. Traitement en une séance.

CLINIQUE WASSERNIANN, 28. r. Vital-Caries,28, BORDEAUX
Tous les jours jusq. 7 h. Brochure et renseignem. gratuits.

r
MOTEURS ASTER
BANQUE BOURSE
service

Toutes Opérations de BANQUE et BOURSE
SE RAPIDE POUBU PROVINCE — SILHOL, 5, Rue Beroère, PiPARIS.

Entièrement faits à la main
71, rue Pasteur, Caudéran

T r

1 FAITES des ÉCONOMIES I
pat

l'usage des SAVONS
LA PERDRIX

73 o/o d'îMxilo.

SAINT-MARTIAL
eo o/o d'huile.

f LE CORAN et M. P. « C. |
* A base d'oldtxxe.

fi ET DES &

\ LESSIVES
Uoosseusea et Savonneuseu

jj LE CORAN BLEU
L'ANÉMONE

Produit» essentiellement Français
fabriqués dans lea Usina*

HUILERIE • SAVONNERIE • STÉARINERIE
de la C* G'° de l'Afrique Française

BORDEAUX —4, Eue Espril-des-Lois, 4 — BORDEAUX

■
■

J
automobiles

ROLLANDP1LÂIN!
Les Châssis 10 et 18 HP son? exposés cher

M, TOURILLON, l'Agent Général
LIVRAISON AOUT, SEPTEMBRE- OCTOBRE

251, rue judaïque mmbm

VITICULTEURS f
Allez visiter à la Foire '"stand n-T«

Xet Claie ^erfeota'
de drainage et d'égouttage des mares, pr pressoirs à vis et hydrauliques

LE MAXIMUM DE RËNDEiEUT
dans le MINIMUM PE TEMPS

Assèchement COMPLET et RAPIDE des mares.
REDUCTION de 40 à 50 O/O sur la durée des pressées.

L'EXPAMSIOM, 11, rue de la Pépinière, 11, à Parts
Ag» gén.p'la Gironde: MM. BOYER & FA ISA N DIER, 1, cours Alsace-Lorraine

DENTS Opérations sans douleur DENTIERS
CLIttIQUES DE BORDEAUX. 10, ruo Hlargaure

606
606

INSTITUT SEROl HERAP3ÇUE
BORDEAUX, 25, rue VITAL-CARLES
T. 1. jours, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. iundi, ieudi et samedi
Broohuroa et ronaeignomanta au? dlentant/o

v syphilis, voies urinairesEcoulements,Rétrécissements,Cystite,Prostatite, etc.
Institut 8èrothérapique du Sud-Ouest
23, COURS INTENDANCE, BORDEAUX 914

TORPÉDO i2fi5HPSM UlUOli
La voiture de démonstration est visible au Garage Saiut-Seurin,
il, allées Damour, Bordeaux. Sur demande, le voyageur se rendra
> domicile avec la voiture. Ecrire à JV£. JE£XC3r2>JO INT,
Directeur du GARAGE SAINT - SEUiilit Concessionnaire pour
le Sud-Ouest, 41, allées Damour, 41. idordeans:,

BOUGIE l'Ail(4, Ailles Tonrnj, Bordeaux Xteszr
FOIRE DE BORDEAUX

AVIATION
AUTOMOBILES

bâtiment E, Comptoir I.

traitement
SERIEUX,

efficace,discret,
facile à suivre même
en voyage, par les

GIBERT
SYPHILIS
COMPRIMÉS DE
La Boite de 50 Comprimés Onze francs (10 fr. plus l'impôt 1 ir.)

fEnvol franco contre espèces ou mandat)

Pharmacia GIBERT, 19, rua d'Aubagne — BARSEILLE
Nous avons de nombreuses déclarations médi¬

cales. Bien plus nombreuses encore sont les mul¬
tiples attestations des malades.
DSp&t h Hordeauz : Ph1' Roussel, 1. Place .St-Pra}et

[POUDRE POUR LAVAGES DETÉTEV DONNE AUX CHEVEUX

\un bouffant remarquable
tes Produits

VISITER
les Châssis

10 HP, ll,9SO - 12 HP, ia,VOO
les moteurs d'auto et industriels ZD..2±5.XLa

leurs radiateur© électriques
Staoc! «4- - Bâtiment 13
= FOIRE DE BORDEAUX= J

U H 11 Q Pouvez devenir ingénieur, àlUUv électricien (ou dessinât1,
monteur, etc.), par études éiectr.
rapides chez vous. Demandez: i
gratis, brochure détaillée n° 16 à : !
Institut Normal électrique.
91, b<i Sébastopol, Paris. 1 el. 43.85. i

BOUGIES MACQUAIRE
Agent Général pour le Sud-Ouest :

ÂJf I1DIO Wl rue Judaïque. AU Uld Tél. 22.94 Bdx
fournitures pour Usines,

Mécaniciens, Garages

Varices
CURE

RADICALE
1U, rue Margaux.il»

VIC PUÈDG Remplaç. le Lit-VIE ontïî£ Cage, fort cher,
par le Châlit Américain, plus
solide et moins encombrant
Vente depuis 20 francs l'un. —

ARRIVÉ, ameublement, 8, pla¬
ce Mérfadeck, 8, â Bordeaux.

2 .MACHINES à enlever dans une usine de VENDËIî avant fin
Juillet pour faire place à une nouvelle installation types WEY-
HEK RICHE,MOND. puissances normales 320-400 et 510 HP, visi¬
bles en marche. Poids total, 100 tonnes Prix global, 79,090 fr„ ou
séparément à prix débattus.

1 Compresseur d'air à vapeur GALLAND, 24 m3. visible eu
marche dans le Centre.

1 POMPE WORTHl.NGTON, 210 in3 heure à 28 mètres
3 Chevalets alimentaires, 10 m,3 heure
2 Pompes alimentaires. 24 m.l heure.
1 chaudière à 2 foyers UALLOWAY, surface 170 m2; poids,
33 tonnes. Prix, 27,000 francs.
Les stocks variant fréquemment, il y a lieu de proposer tous

aebals ou ventes. Demander la liste générale n. 1250 â M. Jos.
OKOUZET, â Alais (Gard).

PLUS de CHEVAUX POUSSIFS
j$GUERISON certaine do la POUSSE et des TOUX REBELLES
Poudre Oelar^re

40 ans de su3cés.- Dans toutes Pharm. La Boite 6 fr.
gpéc. Vêtir,, 61. Rue de Vangirard, Paris. j

MAISON J. MAURIN
GRAISSE extra pure porc. Le 1/2 kil. 4f »

A'achetez plus rien, et tout baissera davantage.

VIEILLESSE PREMATUREE
Caducité des organes vitaux

Les PILULES RHEA doivent être prises par toute personne
se sentant vieillir trop tôt par suite de :

diabète, albumine, mal de Bright, mauvais fonctionnement du
foie, de l'estomac et des relus, entérite, phosphaturie, digestion
pénible, gazeuse ou douloureuse, maladies viscérales, syphilis,
vessie, maladies urinaires, empoisonnement du sang.
Quand 011 souffre et qu'or ignore pourquoi, c'est qu'on a une

maladie par vieillesse prématurée, il
faut alors me demander mon livre
sur ce sujet, et vous connaîtrez exac¬
tement 1.1 cause de vos souffrances et
le moyen de vous guérir. Ce livre est
GRATUIT POUR LES MALADES. Ses
pages magiques ouvriront à vos yeux
un nouvel horizon do bien-être, vous
rajeunirez vos organes vitaux, vous
retrouverez la santé et beaucoup
d'autres précieux avantages, car il a
sauvé des milliers de désespérés. Sous
l'inlluence de ce livre magnifique,
les peines et les souffrances se chan¬
gent en bonheur et en guérlson.
Les PILULES RHEA sont le grand

défatigateur des neurasthéniques et
des surmenés par le travail et le cha¬
grin, de l'affaiblissement physique et
moral, de l'anémie infectieuse chez
les jeunes gens, les jeunes filles ou
les dames en retour d'âge. Tous les
accidents do la crise d'âge sont ainsi
évités: gros ovaires chez la femme,
grosse prostate chez l'homme, grosse
rate, tumeurs internes, marques de

caducité précoces telles que somnolence pendant le jour et in¬
somnie pendant la nuit, ouïe et vue faibles et usées par l'âge,
cataracte, glaucôme, ophtalmie, bourdonnements d'oreilles, écou¬
lements d'oreilles, vertiges, inaux de tête, lièvres intermittentes.
Maintenant chacun peut être âgé sans être vieux, la raideur et
la contracture des reins et des articulations disparaissent, on
se sent léger, ragaillardi, fort, et le bien-être regagné ne se dé¬
mentira plus. Toute personne prenant les PILULES RHEA se
refera une constitution même dans ces cas nombreux qui pa¬
raissent incurables, tels que: ulcères, scrofules, maladies de peau,
varices, hémorroïdes, asthme, respiration oppressée, hydropisie,
maladie de cœur.
Le traitement normal des PILULES RHEA est de 48 fr. 80. Il

s'envoie franco contre mandat-poste. Comme ce traitement est
détaillé en boîtes, on peut en essayer un sixième, qui s'envoie
contre mandat de 8 fr. 80. Mon livre accompagne toujours les
pilules. Si vous désirez seulement le livre, vous n'avez qu'à me
le demander, je me ferai un plaisir de vous l'envoyer ù titre
absolument gracieux.

LABORATOIRE PERRAUD, 15, rue de l'Odêon
(Section 7 C). Paris (Ce).

cLa Maison Henri REGOURDl
rnucTDiirTtiiD CBcriiiictr ne uiruiute i unie

t.

milCïïi SPtCllllSTE DE MCHIIES 1 BOIS
276 à 280, rue d'Ornano, Bordeaux

n'ayant pu participer à la FOIRE de BORDEAUX,
informe les visilenrs intéressés qu'ils trouveront
dans ses ateliers un choix de MÉTIERS à SCIER
de 80, 90, 1™ 10 avec on sans ebariot, lm 10 avec

aménagé automatique à refendre, 1™ 20 aménagé
automatique avec ebariot et autres machines.

V» <f

LIQUIDATION DES STOCKS
Poudrerie Nationale de Saint-Médard

L.E 5 JUILLET 1920
VENTE en PLUSIEURS LOTS

1° De 2,244 f&ts métalliques de 400 à 800 litres ;
2° De 24,938 fûts en bols de 180 et de 500 litres.

Consulter i A la Poudrerie Nationale de Saint-Médard.
le cahier A la Raffinerie de Bardeaux. 14. r. Fondaudôge

des charges / A la Direction des Poudres, rue St-Dominlque.

Cadoret
SES BISCUITS

SES CHOCOLATS
SES CONFITURES

SA CONFISERIE
Usines Modernes pour la Fabrication de Spécialités Alimentaires.paris! Arcueil

>
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Il n'entre pas de beurre dans ces
délicieux gâteaux d'orange à la crème»

Pour servir avec le thé, il n'y a rien de meilleur que ces gâteaux à
la crème, dont la préparation ne demande que quelques instants. Et
cependant, leur pâte fine et légère et leur croûte dorée sont obtenues
sans l'emploi de beurre.

Gateaux d'Orange à la Crème.
Mettez Jaru une terrine 125 gr. Je sacre, et 250 gr. Je farine, te reste d'une
orange et une pende Je carbostate Je soude. Ajoutez graduellement le jus Je
Iorange, un tiers Je botte Je Lait Libby et m eeaf bien battu.
Remplissez Jes moules à tartelettes, beurrées au préalable, et failes cuire à feo
maJéré paJant 15 minutes.

Tout le secret de la réussite de ces gâteaux réside dans la qualité
supérieure du Lait Evaporé Libby.
Le Lait Stérilisé, Evaporé et non sucré Libby est " non écrémé "

et provient des régions laitières renommées comme donnant le (dos
pur, le plus savoureux et le {dus riche de tous les laits.
Le Lait Libby est conservé naturellement, sans adjonction de sucre.

Aucune de ses parties n'en est enlevée, sauf
cependant, la moitié de sa proportion d'eau.
Il reste toujours pur et fiais par suite de sa
stérilisation parfaite et aussi paicequ'il est
enfermé dans des boîtes hermétiquement
closes.

Demandez aujourd'hui même à votre four¬
nisseur habituel une boîte de Lait Libby et

essayez-le avec la recette donnée ci-
dessus.

Société Anonyme
Libby, M^Neill & Libby, 4, Rue des Capucines, Paris.

Bordeaux—17, Place du Palais. Marseille—80. Rue St. Jacques.
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RESSOL
Dentifrice Végétal
au Cochléaria des Pyrénées

(CRESSON DE
MONTAGNE)

Le

CRESSÔL
est composé
de Plantes
médicinales et

aromatiques des
Pyrénées et non
d'essences ou

de produits
chimiques.

pTIFRJiy
tOHDO»-

ÉLIXIR, POUDRE, PÂTE & SAVON
Laboratoires: 33-35. rue d'Aviau, à BORDEAUX

imnmitimmmsmsimiiiiimiim

tAU COCHLEARIA^
.OU PYRÉNÉES .

Avec la ROUE LUMER
Tout Cycliste possédera la
MOTOCYCLETTE

ECONOMIQUE, LÉGÈRE, MANIABLE
LIVRAISON IMMÉDIATS

Adreacer sa Commande à la Maison

BONDIS & C'e, Agents exclusifs
45, Avenue de la Grande-Armée, PARIS'ARIS g—J

f HEMORROÏDESGruériBOu en ïlh ou cloiix jours :
Une simple PILULE b'HEWORPILLS aux repasFrix, impôi compris,K'ëO. »t lnoto par poste 7',contre mandat adreosd a la
IMi" BUSQUET, I, place Amédée-Larrieu 1, Bordeaux.

jEngrais Gré
7, r. Lafayette, Bdx.

FOIRE DE BORDEAUX
Galerie Clemenceau, stand U

Bâtiment I, conipt. K_

j TEINTURERIE, 3, r. Lescur^j
Usine LATASTE
l Tél. 18,37 '

EAUX de la VILLE
A TOUS LES ETAGES
même en cas de suppression
du SERVICE SURELEVE

S'adresser :

S" A"" d'Entreprises et de Travaux
29, quai de Lacalan, Bordeaux

Téléphone 2.SI

P> v* —"V "V" "S/*

MALADIES DE LA FEMME
La lemrne qui voudra éviter les Maux de tête, la Migraine,

les Vertiges, les Maux de reins qui accompagnent les règles,
s'assurer des époques régulières, sans avance ni relard, devra
faire un usage constant et régulier de la

JOUVENCE de l'Abbé S0URY
Eti|*ro«permit. De par sa constitution, la femme est sujette à un grand

nombre de maladies qui proviennent de la mauvaise circula¬
tion du sang. Malheur à celle qui ne se sera pas soignée en temps utile, car
les pires maux l'attendent.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY est composée de plantes inoffensives
sans aucun poison, et toute femme soucieuse de sa santé doit au moindre
malaise en faire usage. Son- rôle est de rétablir la parlaite circulation du sang
et décongestionner les différents organes. Elle fait disparaître et empêche, du
même coup, les Maladies intérieures, les Métrites, Fibromes, Tumeurs, Can¬
cers, Mauvaises Suites de Couches, Hémorragies, Pertes blanches, les Varices,
Phlébites, Hémorroïdes, sans compter les Maladies de l'Estomac, de l'Intestin
et des Nerfs, qui en sont toujours la conséquence.

Au moment du Retour d Age, la femme devra encore faire usage de la
JOUVENCE de l'Abbé SOURY pour se débarrasser des Chaleurs, Vapeurs,Etouffements et éviter les accidents et les infirmités qui sont la suite de la
disparition d'une formation qui a duré si longtemps.

JOUVENCE de l'Abbé SOURY, préparée à la Pharmacie Mag. DUMON-
TIEF)' 5f °iien.' fe. S>u,ve ns toutes les Pharmacies, le flacon : 6 fr. 30, plusimpôt, 0 fr. 70; total : 7 francs. ' *

Bien exiger la Véritable JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY
avec k «gnature Mag. DUMONTIER


